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INTRODUCTION 



J'ai commence, il y a quelques annees, 1'etude des couches oxfordiennes du Jura 
bernois et du Jura ledonien. Elle a ete poursuivie dans les volumes suivants des 
Memoires de la Societe paleontologique Suisse : 

Etude sur les mollusques et brachiopodes de l'Oxfordien sup. et moyen du Jura 
bernois, l re partie. Vol. XXIII. 

Etude sur les mollusques et brachiopodes de l'Oxfordien sup. et moyen du Jura 
bernois, 2 mo partie. Fin. Vol. XXIV. 

Etude sur les mollusques et brachiopodes de fOxfordien inferieur, ou Zone a 
Amm. Renggeri du Jura bernois, l re partie. Vol. XXV. 

Etude sur les mollusques et brachiopodes de l'Oxfordien inferieur, ou Zone a 
Amm. Renggeri du Jura bernois, 2 mo partie. Fin. Vol. XXVI. 

Etude sur les mollusques et brachiopodes de l'Oxfordien inferieur, ou Zone a 
Amm. Renggeri du Jura ledonien. Vol. XXVII. 

Etude sur les mollusques et brachiopodes de l'Oxfordien sup. et moyen du Jura 
bernois. l er supplement. Vol. XXVIII. 

Dans ces travaux je me suis occupe personnellement de 1'etude des faunes. Deux 
memoires importants, l'un de M. le professeur Koby, pour le Jura bernois, l'autre 
de M. le professeur Abel Girardot, pour le Jura ledonien, auxquels la competence 
des auteurs donne beaucoup de valeur, out ete consacres a la stratigraphie des cou- 
ches oxfordiennes comprises dans le champ de travail. 

L'etude des couches superieures a la zone a Ammonites Renggeri dans le Jura 
ledonien restait encore a faire. 

M. Girardot m'a engage a l'entreprendre. Je n'ai pas hesite a profiter de l'offre 
qu'il me faisait, avec tant d'amabilite, de me communiquer les fossiles de sa vaste 
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collection, fruit de ses longues et patientes recherches (deja en partie classes, et 
pour cliacun desquels le niveau est minutieusement indique), et cela, d'autant plus, 
qu'il me promettait aussi d'accompagner mon travail d'une notice stratigraphique, 
comme il a deja bien voulu le faire pour l'Oxfordien inferieur. 

De tres beaux et nombreux materiaux m'ont ete egalement communiques, -avec 
une grande obligeance, par M. Berlier a Chatillon-s/Ain. 

Un certain nombre d'especes, enfin, m'ont ete remises par M. Victor Maire a 
Gray, et par M. Paul Choffat. 

Ces divers envois ont mis entre mes mains une quantite considerable de mate- 
riaux dont l'examen aura pour resultat un enrichissement important de la faune 
oxfordienne, et, en meme temps, des indications precises sur les faunules des divers 
niveaux, grace a la minutieuse exactitude avec laquelle chaque echantillon est eti- 
quete, avec le lieu dont il provient, et la couche dans laquelle il a ete recueilli. 
Grace a cette exactitude, la valeur de mon travail est tres augmentee au point de 
vue stratigraphique. Quant aux denominations adoptees pour les divers niveaux, je 
me suis tenu scrupuleusement aux indications qui m'ont ete donnees par MM. Girar- 
dot et Berlier, qui se sont mis d'accord. Elles se trouveront expliquees dans le memoire 
stratigraphique qui termine le travail. 

II me reste a temoigner ma vive reconnaissance aux personnes qui m'ont si gra- 
cieusement offert leur concours, me permettant ainsi de terminer la petite serie de 
mes travaux sur l'Oxfordien de nos regions. 



DESCRIPTION DES ESPECES 



CEPHALOPODES 



Belemmtes (Hiboutes) iiastatijs (Monfort), Blainville. 

(PI. I, fig. 1.) 



SYNONYMIE 

Hibolithes hastatus, Montfort, 1808. Conch, syst., p. 386. 

Bekmmf.es hastatus, Blainville, 1827. Memoire sur les Belemnites, p. 71, pi. II, fig. 4. 

Id. d'Orbigny, 1847. Paleontologie franchise. Terr, jurasaiques, t. I, p 121 pi XVIII 

et XIX. 
Id. W. Waagen, 1864. Der Jura in Franken, etc., p. 140, 141. 

Id. Oppel, 1865. Geogn. Studien in dem Ardeche Dept. (Paleontol. Mittheilungen, I, p. 312.) 

Id. Phillips, 1869. A Monograph of brit. Bclemnitidse, p. Ill, pi. XXVIII, fig. 67-70. 

(Mem. Pal. Soc, London.) 
Id. Gillieron, 1873. Aipes do Fribourg et Monsalvens, p. 200. (Materiaux pour la carte 

geol. de la Suisse, 12 e livr.) 
Bvlemnites semihastattts, Gillieron, 1873. Alpes de Fribourg et Monsalvens, p. 199. 

1(1 p - d( ' Loriol, 1896. Etude sur les moll, et brach. de 1'Oxfordien sup. et moyen du 

Jura bcrnois, I, p. 5, pi. I, fig. 2-3. (Mem. Soc. pal. Suisse, vol. XXIII.) 
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Belemnites semihastatus, P. de Loriol 1896. Etude sur les moll, et brach. de l'Oxfordien inferieur du Jura 
ledonien, p. 5. (Mem. Hoc. pal. Suisse, vol. XXVII.) 
(Voir dans ces deux ouvrages la synonymie de Fespece et ajouter :) 
Belemnites hastatus, Roman, 1897. Recherches strat. et pal. dans le Bas-Languedoc, p. 63 et passim. 
Id. Paquier, 1900. Recherches geologiques dans le Diois, p. 46. 

De grands et beaux exemplaires de cette espece, bien caracterises, m'ont ete com- 
muniques. J'ai fait figurer l'un d'entre eux, tres complet, avec une partie du cone 
alveolaire ; dans cet individu la depression qui termine le sillon ventral, particulie- 
rement large et bien prononcee, se prolonge en mourant presque jusqu'a la pointe ; 
un exemplaire analogue, dans lequel cette depression est presque aussi prolongee, a 
ete figure par Phillips (loc. cit.). lis me paraissent representor le Bel. semihastatus 
Blainville, que Ton reunit generalement au Bel. hastatus. On trouve, en effet, des 
passages entre ces exemplaires et ceux que Ton pourrait appeler normaux, dans 
lesquels la depression qui suit le canal ventral est moins prolongee. On remarque 
aussi des differences dans l'aplatissement du rostre sur la face ventrale, aux envi- 
rons de l'extremite du sillon; elle est notablement plus prononcee dans certains indi- 
vidus que dans d'autres. 

Je n'ai, du reste, aucune observation nouvelle a ajouter. 

Localites. Andelot. Arc-sous-Montenot. Marigna-sur-Valouse. Couches a Phol. 
exaltata. La Billode. Argovien II. Argovien I. — S*-Sorlin. Couches a Bhabdocidaris 
et a Am. arolicus. 

Collections. Girardot. Berber. 



Belemnites (Hibolites) Girardoti, P. dc Loriol 1902. 

(PI I, fig. 2-7.) 



DIMENSIONS 



rfo deux rostres presque complets. 



Longueur 85 mm a 80 mm 

Diametre sur la region alveolaire 7 » » 5 » 

Diametre dorso-ventral a l'extremite posterieure du sillon . . 8 » » 6 » 

Diametre lateral au meme point 9 » » 8 » 
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Du rostrc de la plus forte taille brise avant la region alveolaire. 

Longueur 78mm 

Diametre au point de rupture 9 » 

Diametre dorso-ventral vers ['extremite du sillon 9 » 

Diametre lateral au meme point n » 

Rostre de forme legerement hastee, cylindrique dans la region alveolaire et sur 
une longueur variable, tres graduellement aplati ensuite, presque jusqu'a l'extre- 
mite posterieure; le diametre lateral s'elargit egalement tres graduellement, et len- 
tement, puis se retrecit assez rapidement pour arriver a la pointe qui est tres aigue, 
effilee, et dans l'axe du rostre. La region alveolaire est a peine dilatee a son extremite 
anterieure. Le maximum d'aplatissement et d'elargissement se trouve vers le point 
terminal du sillon ventral. Ce dernier est tres etroit, peu profond et relativement 
peu allonge ; dans le plus long des exemplaires, dont j'ai donne les dimensions, il 
ne depasse que peu les deux tiers de la longueur, dans l'autre il n'arrive qu'a la 
moitie, il parait, cependant, devoir etre plus long dans d'autres individus (moins 
complets). Son maximum de profondeur se trouve dans la region alveolaire, elle 
diminue ensuite rapidement, et il disparait, a son extremite, d'une maniere tout a 
fait insensible. Surquelques rostres on distingue fort bien la presence d'un sillon late- 
ral de cliaque cote, peu accentue, double par places. Je ne puis presumer quelle 
etait la longueur de la cavite alveolaire. Dans un fragment de 32 ram de longueur, 
elle est vide et a 15 mm de profondeur; elle n'est pas complete, sa coupe est circu- 
laire, celle du rostre se trouve deja tout a fait elliptique a 1'extremite en dehors 
de l'alveole. 

J'ai examine plusieurs exemplaires dont laplupart proviennent des couches a PJw- 
ladomya exaltata, c'est la, de beaucoup, son gisement principal. Les caracteres de 
l'espece paraissent etre tres constants, le sillon ventral, en particulier, est partout 
identique. Le point 011 commence l'aplatissement parait etre variable, dans certaines 
limites toutefois, et suivant les individus. 

Rapports et differences. L'espece dont il est ici question a ete rapportee au 
Bel semisukatus Minister, mais elle en differe essentiellement par son rostre dont 
la coupe est elliptico-transverse sur la plus grande partie de sa longueur en dehors 
de la region alveolaire, au lieu d'etre circulaire partout, Dans le Bel. hastatus Bl. 
la forme est be%ucoup plus hastee, la region alveolaire se dilate bien davantage a 
son extremite anterieure, la coupe est moins elliptique aux environs de la pointe, le 
sillon ventral est plus prolonge, bien plus accuse, et termine par une depression. 
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Localites. Arc-sous-Montenot. Champagnole-Montrivel. Andelot-en-Mon- 
tagne. Couches a Bioladomya exaltata. - La Billode. Chatelneuf. Argovien II. - 
Chatel-neuf. Argovien III. 

Collections. Girardot. Maire. Berlier. 



Belemnites (Hibolites) latesulcatus, d'Orbigny. 

( PI, T, fig. 8-tl.) 



SYNONYMIE 



Belemnites latesulcatus, d'Orbigny. 1846. Paleontologie universelle, p 801, pi. L % 3-8. 

Id. d'Orbigny, 1846. MolluBques vivants et fossiles, p. 517 (paru en ioooj. 

d'Orbigny, 1850. Prodrome, t. I, p. 327. 
Bonjow, 1864. Catal. dcB foBS. du Jura. (Travaux de la Soc. d'Emol. du Jura en 



Id. 
Id. 



Id. Oppel, 1866. Ueber die Zone des Amm. transversarius. (Geogn. pal. Beitrage, I, 

t) 277 ) 
Id. J.-B. GreppiiK 1870. Descr. geol. du Jura bernois, p. 58. (Materiaux pour la carte 

geol. de la Suisse, 8 e livr.) 
U Petitclerc, 1884. Note sur lea couches kelloway-oxf. d'Authoison, p. 5. (Bull. hoc. 

d'agric. sc. art. de la Hte-Saone, an nee 1883.) 
Id. Ricbe, 1893. Etude stratigraphique sur le jurassique inferieur du Jura meridional, 

Id Albert aSt,' 1900 g ii 3 mollusques du systeme oolithique de la Franche-Comte. 

(Mem. Soc. d'Emulation du Doubs, 7« serie, vol. Ill, p. d24.j 
(Je laisse de cote d'autres citations nominate dans lesquelles Fespece est attribute faussement a Voltz et 
a Blainville, et qui me paraissent douteusew.) 

Je ne connais que des fragments; leur diametre lateral ne depasse pas 8- 
Le rostre ne parait pas avoir eu une forme hastee ; il est longuement et tres gra- 
duellementeffilejusqu'alapointequi est un peu excentrique. La face dorsale est 
convexe, mais la face ventrale est tres aplatie, presque plane dans la region qui 
avoisine la terminaison du sillon, ou le diametre dorse-ventral est bien plus faible 
que le lateral (8™ pour le second et 6»™ pour le premier dans le meilleur exem- 
plaire) ; en approchant de l'alveole la difference est moins forte, mais la face ven- 
trale est encore aplatie. Le sillon ventral est profond et tres large; il se termine 
vers le point ou commence le retrecissement posterieur, par une soite de large canal 
a bords carenes quis'affaiblit rapidement et disparait sans arriver jusqu'a la pomte. 



DE i/oXFORDIEN SUPERIEUR ET MOYEN DU JURA LEDONIEN 9 

Sur un fragment appartenant a un individu de petite taille on distingue tres bien, 
de chaque cote, un double sillon lateral peu profond. Je ne connais pas l'alveole. 

Rapports et differences. Les planches indiquees par d'Orbigny, en tete de 
la description de son espece, n'ont jamais paru; c'est a M. Riche, qui a examine les 
exemplaires originaux au Musee d'Histoire naturelle de Paris, que 1'on doit la con- 
naissance exacte de cette espece. Les exemplaires dont il est ici question me parais- 
sent lui appartenir certainement ; ils sont de plus petite taille que ceux qui ont ete 
figures par M. Riche, mais ils presentent parfaitement les memes caracteres. Dans 
sa description, d'Orbigny dit que le rostre est tres deprime, il ne parait pas l'etre 
partout d'une maniere tres prononcee, mais la face ventrale est tres aplatie, c'est 
cela, je pense, qui aura frappe d'Orbigny ; Andelot est l'une des localites qu'il cite. 
Une Belemnite provenant des environs de Besangon a ete figuree par Bayle (Expli- 
cation de la carte geologique de la France, IV. Fossiles principaux des terrains, 
PI. XXX, fig. 9), sous le nom de Bel. latesulcatus d'Orbigny. M. Riche, qui a exa- 
mine l'original, estime qu'il ne peut pas, en realite, lui etre rapporte; d'apres la 
figure on arrive a la meme conclusion. Voisin du Belemnites Beaumonti d'Orbigny, 
le B. latesulcatus s'en distingue par son sillon ventral encore plus large n'atteignant 
point la pointe, et par le grand aplatissement de sa face ventrale. II serait a desirer 
que la decouverte d'exemplaires complets, avec l'alveole, fasse connaitre entiere- 
ment cette espece interessante. Le Bel. redivivus C. Mayer, dont le type a ete figure 
par M. E. Favre, parait voisin, mais M. Favre dit que son sillon est etroU. 

Localites. Andelot-en-Montagne. Gevingey. Arc-sous-Montenot. Dramelay. 
Couches a Phot, exaltata. La Billode. Argovien II. 

Collection. Girardot. 

Belemnites (Hibolites) Sauvanaui, d'Orbigny. 

(PI I, fig. 12.) 

SYNONYMIE 

Belemnites Sauvanansus, d'Orbigny, 1842. Paleontologie franchise. Terr, jurassiques, I, p. 128, pi. XXI, fig. 1-10. 

Id. Oppel, 1865. Geogn. Studien in dem Ardeche Dept. (Palaeontol. Mitth., I, p. 311.) 

Belemnites (Hibolites) Sauvaneaui, P. de Loriol, 1900. Etude sur les moll, et brach. de l'Oxfordien infe- 

rieur du Jura ledonien, p. 6, pi. II, fig. 2. (Mem. Soc. paleontologique Suisse, 
vol. 27.) 
(Voir dans cet ouvrage la synonym ie et la description de I'espece.) 

Un exemplaire, possedant encore une partie de sa region alveolaire, peut etre 
rapporte a cette espece avec certitude, me semble-t-il. Sa longueur est de 70 mm . A 

MEM. HOC. PAL. SUISSE, VOL. X.V.I \\ 2 
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l'extremite anterieure les deux diametres sont egaux, 8 mm . Vers l'extremite du 
sillon ventral le diametre dorso-ventral est de 8 mm , le diametre lateral ay ant 10 mm , 
il en resulte un aplatissement un peu plus fort que celui qui est indique par la 
coupe donnee dans la Paleontologie franchise; la forme du rostre est identique a 
celle du type figure par d'Orbigny, l'extremite posterieure est obtuse, la pointe est 
un peu brisee dans l'exemplaire decrit. Le sillon ventral est large et profond. 

Je renvoie, du reste, a ce que j'ai ecrit precedemment au sujet de cette espece 
(loc. cit.). 

Localites. La Billode. Argovien I. 

Collection. G-irardot. 

Belemnites (Hibolites) argovianus, Mayer. 

(PL I, fig. 16-17.) 

SYNONYMIE 

Belemnites hastatus-impressx, pars, Quenstedt, 1849. Die Cephalopoden,p. 447, pi. XXIX, fig. 36-37 (non 

fig. 38). 
Belemnites argovianus, C. Mayer, 1863. Liste des Belemnites des terr. jurassiques. (Journal de conchyho- 

logie, vol. XI, p. 193.) 
Belemnites argovianus, pars, Oppel, 1866. Ueber die Zone des Ammonites transver sarins. (Geogn. pal. 

Beitrage, I. p. 278.) 
Id. Gillieron, 1873. Alpes de Fribourg et Montsalvens, p. 201. (Materiaux pour la 

carte geologique de la Suisse, 12 e livr.) 
Id. ' E. Favre, 1875. Descr. des fossiles du t. jurass. des Voirons, p. 14, pi. VI, fig. 2-3. 

(Mem. Soc. paleont. Suisse, vol. II.) 
jy. e. Favre, 1876. Descr. des fossiles du t. oxfordien des alpes fribourgeoises, p. 18, 

pi. I, fig. 7. (Mem. Soc. paleont. Suisse, vol. III.) 
» Belemnites argovianus, E. Favre, 1877. La zone a Amm. acanthicus des alpes de la Suisse et de la 

Savoie, vol. IV, p. 11, pi. I, fig. 7-8. (Mem. Soc. paleont. Suisse, vol. IV.) 
Belemnites argovianus, Collot, 1880. Descr. geol. des environs d'Aix en Provence, p. 47. 
Belemnites (Hibolites) argovianus, A. Riche, 1893. Etude stratigraphique sur le jurassique infeneur du 

Jura meridional, p. 328. 
(J'ai laisse de cote des citations purement nominales.) 

DIMENSIONS 

Longueur d'un rostre avec une grande portion de l'alveole 42 mm 

8 » 
Diametre 

Autre exemplaire ayant encore le fond de l'alveole. 

T i i 28 mm 

Longueur du rostre 

Diametre 

Rostre tres court, presque cylindrique, a peine retreci dans la region alveolaire, 
brusqttement acumine en arriere, et termine par une pointe aigue. Le sillon ven- 
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tral est profond, etroit, et anguleux sur son bord; il se termine avant le retrecis- 
sement posterieur. Dans l'exemplaire decrit l'alveole devait occuper au moins la 
moitie de la longueur. On distingue, sur chacun des cotes lateraux, une tres legere 
depression longitudinale sulciforme, accompagnee d'une ride. 

Rapports et differences. En etablissant son espece M. Mayer a pris pour type, 
d'un cote, deux exemplaires figures par d'Orbigny sous le nom de Bel. Sauvanausus 
(Terr, jurass. Cephalopodes, pi. XXI, fig. 4-5) et, de l'autre, deux individus figures 
par Quenstedt sous le nom de Belemn, hastatus-impressm, (loc. cit.). Gillieron (loc. 
cit.) et M. E. Favre (Voirons et Alpes fribourgeoises, loc. cit.) ont adopte comme 
types de l'espece Ies exemplaires figures par Quenstedt, a l'exclusion de ceux de 
d'Orbigny. J'ai suivi leur exemple. Les rostres que je viens de decrire presentent 
les memes caracteres que ceux qui ont ete figures par Quenstedt et M. Favre. Us 
se distinguent de ceux de Bel Sauvanaui par leur forme cylindrique, leur brievete, 
leur sillon ventral etroit, et la longueur de l'alveole proportionnellement a celle du 
rostre. 

Localite. S^Sorlin. Zone a Am. arolicus. 

Collection. Berber. 



Belemnites (Hibolites) spissus, Gillieron. 

(PL I, fig. 15-16.) 
SYNONYMIE 

Y Belemnites sauvanausus, d'Orbigny, 1842. Paleontologie f'raneaise. Terr, jurassiques, t. I, Ceplialopodes, 

pi. XXI, fig. 4-5. 
Belemnites argovianus, pars, C. Mayer, 1863. Liste des Belemnites des t. jurassiques. (Journal de Conchy- 

liologie, vol. XI, p. 193.) 
Belemnites spissus, Gillieron, 1873. Alpes de Fribourg et Montsalvens, p. 203, pi. VIII, fig. 10. (Materiaux 

pour la carte geologique de la Suisse, 12^ livr.) 

DIMENSIONS 

Longueur du rostre 62 mm a 51 m na 

Diametre dorso-ventral 17 » » 12 » 

Diametre lateral 15 » » 12 » 

Kostre court, epais, subcylindrique, legerenient retreci dans la region alveolaire, 
brusquement acumine en arriere dans l'un des exemplaires et termine par une 
pointe excentrique, presque arrondi dans l'autre. L'alveole devait occuper environ 
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la moitie du rostre. Le sillon, profond, etroit, anguleux sur son bord, n'atteint pas 
tout a fait les 2 / 5 de la longueur de l'un des rostres, et il arrive a peine a la moitie 
dans 1' autre ; on distingue sur chacun des cotes lateraux une tres legere depression 
longitudinale accompagnee d'une faible ride. 

Rapports et differences. Les deux rostres dont il est ici question out ete re- 
cueillis par M. Berlier avec ceux que j'ai decrits sous le nom de Bel. argovianus, il 
n'en a point rencontre d'autres appartenant a ces especes. lis se rapprochent tout 
a fait de ceux qui ont ete rapportes par d'Orbigny au Bel Sauvanaui et pris, en 
partie, par M. Mayer, pour types de son Bel argovianus, seulement leur sillon ven- 
tral est plus long, il est un peu plus court que celui du Bel spivsus, Gillieron, au- 
quel ressemble entierement, du reste, le plus petit de ces deux individus. Sauf la 
forme de l'extremite posterieure ils se rapprochent beaucoup des individus de petite 
taille que j'ai pris pour types du Bel argovianus, meme developpement proportion- 
nel de l'alveole (meme forme generale), meme sillon ventral, profond, etroit, angu- 
leux sur son bord. Je ne puis m'empecher de croire que M. C. Mayer avait peut- 
etre raison en rapportant a une meme espece les deux types qu'il lui a attribues, lors 
meme, qu'au premier abord, cela semble difficile a admettre. Commeje n'ai vu au- 
cun individu pouvant servir de passage et que, soit Gillieron, soit M. Favre, ont dit 
n'en pas connaitre, je conserve deux especes, en reunissant m Bel spissusles exem- 
plaires de d'Orbigny qui me paraissent lui appartenir, eomme ceux que je viens de 
decrire ; la longueur proportionnelle du sillon paraissant etre assez variable. Soit 
Oppel (loc. cit.) soit M. Riclie (loc. cit.) semblent restreindre le Bel argovianus aux 
individus de d'Orbigny, car ils ne citent que ceux-ci comme types de l'espece. 

L'un des exemplaires figures par M. Em. Favre sous le nom de Bel voironensis (T '. 
jurass. des Voirons, pi. I, fig. 5) voisinpar sa forme, differe p ar sa compression et son 
sillon plus court et moins accentue. 

Localite. S^Sorlin. Zone a Am, arolicus. 

Collection. Berlier. 
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Belemnites (Hmolites) pressulus, Quenstedt. 



SYNONYMIE 



Belemnit.es pressulus, Quenstedt, 1858. Der Jura, p. 579, pi. LXXIII, fig. 22-27. 
Id. W. Waagen, 1864. Der Jura in Franken, etc., p. 140, 141. 

Id. Choffat, 1878. Esquisse du Callovien et de I'Oxfordien du Jura, p. 38 et 113. 

Id. P. de Loriol, 1900. Etude sur les moll, et brach. de I'Oxfordien inferieur du Jura 

ledonien, p. 9, pi. II, fig. 5-9. (Mem. Soc. paleont. Suisse, vol. XXVII.) 

De nombreux exemplaires appartenant a cette espece m'ont ete communiques. Us 
sont parfaitement identiques aux individus provenant de la zone a Greniceras Beng- 
geri que j'ai decrits et figures (Ioc. cit.). Je n'ai Hen a ajouter a ce que j'ai'ecrit a 
leur sujet. U est a remarquer que, dans sa monographie des Belemnites d'Angle- 
terre * Phillips figure des Belemnites tres voisines de forme et de taille comme etant 
des jeunes du Belemnites hastatus ; les exemplaires complets et bien conserves du 
Bel. pressulus, avec leur sillon ventral tres court, et leurs sillons lateraux bien 
marques, ne sauraient etre confondus, mais il peut tres bien se faire que des frag- 
ments de rostre brises vers Ie milieu de la longueur qu'ils devaient avoir, n'ayant 
plus trace de sillons, qui se trouvent tres frequemment avec eux, et ont un diametre 
un peu plus fort, appartiennent en realite a de jeunes Bel hastatus. 

Localites. Arc-sous-Montenot. Couches a Bholad. exaltata. — La Billode. Argo- 
vien I. — Chatelneuf. Argovien II et III. — Les Terreaux (Vaudioux). Argovien II. 
— S^Sorlin. Couches a Am. arolicus. 

Collections. Girardot. Berlier. 

1 Phillips, 1865. A Monograph of british Belemnitidoe, pi. XXVIII. fig. 69. (Mem. Paleontographical 
Society, 1865.) 



14 ETUDE SUR LES MOLLUSQUES ET BRACHIOPODES 



Belemnites cf. monsalvensis, Gillieron. 

(PI. I, fig. 13.) 



Belemnites montsalvensis, Gillieron, 1873. Alpes de Fribourg et Montsalvens, p. 202, pi. VIII, fig. 5-7. 

(Mat. pour la carte geol. de la Suisse, 12 e livr.) 
jd. E. Favre, 1876. Descr. des foss. du t. oxf. des Alpes fribourgoises, p. 22, pi. I, 

fig. 11. (Mem. de la Soc. pal. Suisse, vol. III.) 

Un tres petit rostre, de 22 mm de longueur et de 4 mm de diametre, a section cylin- 
drique, presente cette particularity que la pointe, tres effilee et un peu excentrique, 
est marquee tout autour de nombreux sillons longitudinaux tout a fait semblables a 
ceux de la pointe du rostre des varietes du Belemnites compressus Voltz. On ne 
distingue pas de sillon ventral, seulement quelques legeres rainures irregulieres et 
a peine sensibles. Je ne connais qu'une espece de laquelle on pourrait rapprocher 
ce petit rostre incomplet, c'est le Bel monsalvensis Gillieron de la zone a Am. 
transversarius de Montsalvens. L'auteur a figure (loc. cit.) un exemplaire dont la 
pointe (grossie) presente exactement les memes sillons longitudinaux, la description 
n'en parle pas; a cela se borne le rapprochement, puisque mon echantillon ne pre- 
sente pas d'autres caracteres comparables. M. Ernest Favre (loc. cit.) a fait figurer 
un petit exemplaire des Voirons ; il dit, dans sa description, que les jeunes individus 
ont une forme plus allongee que les individus ages, et qu'on voit souvent des stries 
fines longitudinales autour de la pointe; il est done bien probable que le rostre en 
question appartient a cette espece. 

Localites. La Billode. Argovien I. 

Collection. Girardot. 
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Belemnites (Pachyteuthis) excentricus, Blainville. 



SYNONYMIE 

Belemnites excentricus, Blainville, 1827. Memoire sur les Belemnites, p. 90, pi. IT, fig. 8. 

Id. d'Orbigny, 1847. Paleont. fr. T. jurass., t. I, p. 120, pi. XVII. 

Pachyteuthis excentralis, Bayle, 1878. Explication de la carte geol. de la France, t. IV, atlas I, pi. XXIV. 
Belemnites excentricus, P. de Loriol, 1896. Etude sur les moll, et brach. de l'Oxfordien sup. et moyen du 

Jura bernois, p. 10, pi. I, fig. 5. 
(Voir dans cet ouvrage la synonymie de l'espece et ajouter :) 
Belemnites excentralis, Bonjour, 1864. Catalogue des fossiles du Jura. (Travaux de la Soc. d'Emulation du 

Jura en 1863, p. 261.) 
Pachyteuthis excentralis, Fischer, 1887. Manuel de conchyliologie, p. 363. 
Belemnites excentricus, Albert Girardot, 1896. Le systeme oolithique de la Franche-Comte, p. 206. 

Id. Albert Girardot, 1900. Les mollusques du systeme oolithique de la Franche-Comte. 

(Mem. Soc. d'Emul. du Doubs, 7 e 8., vol. Ill, p. 324.) 

Un fragment de rostre de 32 ram de long, et de 18 mm a l'un des diametres avec 15 mm 
al'autre, appartient a cette espece, suivant toute probability car sa coupe est iden- 
tique a celle des individus qui ont ete figures, cependant ii est si incomplet qu'il est 
necessaire de faire quelques reserves. 

Localites. Marigna-sur-Valouse. Couches a Pholadomya exaltata. 

Collection. Girardot. 



Phylloceras tortisulcatum, d'Orbigny. 



SYNONYMIE 

Ammonites tortisulcatus, d'Orbigny, 1840. Paleontologie francaise. Terr, cretaces, 1. 1, p. 162, pi. LI, fig. 4-6. 

Id. d'Orbigny, 1847. Pal. fr. Terr, jurassiques, t. I, p. 506, pi CLXXXIX. 

Phylloceras tortisulcatum, P. de Loriol, 1898. Etude sur les moll, et brach. de l'Oxfordien inferieur du 

Jura bernois, p. 4, fig. 1, pi. I, fig. 1-3. (Mem. Soc. paleont. Suisse, t. XXV.) 
Id. P. de Loriol, 1900. Etude sur les moll, et brach. de l'Oxfordien inferieur du Jura 

ledonien, p. 17. (Mem. Soc. paleont. Suisse, vol. XXVII.) 
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(Voir dans ces ouvrages la synonymie, necessairement tres restreinte, l'espece ayant ete diversement 

interpreter.) 

Phylloceras tortisulcatum, Roman, 1897. Recherches strat. et paleont. dans le Bas Languedoc, p. 63 et 

passim. 
Phylloceras (Sowerbyceras) tortisulcatum, P&quier, 1900. Recherches geol. dans le Diois, p. 46 et passim. 

Deux exemplaires seulement represented cette espece. lis sont parfaitement con- 
formes a la figure et a la description donnees par d'Orbigny. Le mieux conserve a un 
diametre de 33 mra , sa largeur est de 0,48 du diametre, l'epaisseur de 0,36, le dia- 
metre de l'ombilic 0,27. L' autre a 42 mm de diametre, son epaisseur est plus faible. 
Dansle dernier il y avait probablement 5 sillons sur le dernier tour, il y en a 4 dans 
l'autre; ils sont tels que les a figures d'Orbigny, avec un elargissement sur les 
flancs et un bourrelet pro-nonce sur la region siphonale, qui est assez aplatie. 

Je n'ai, du reste, rien a ajouter a ce que j'ai ecrit precedemment au sujet de cette 
espece. Dans les tres petits exemplaires que Ton rencontre frequemment dans la 
zone hCreniceras Benggeri, l'epaisseur proportionnelle est, en general, plus forte que 
dans les individus plus developpes. 

Localites. Chatillon-sur-Ain. Couches a Rhabdocidaris. Argovien IL — Cham- 
pagnole-Montrivel. Un fragment tres probable a la Billode. Argovien I. 

Collections. Berlier. Maire. 



Phylloceras lajouxense, P. de Loriol. 



SYNONYMIE 

Ammonites tatricus, J.-B. Greppin, 1870. Descr. geolog. du Jura bernois, p. 58. (Materiaux pour la carte 

geologique de la Suisse, 8 e livr.) 
Phylloceras Puschi, Neumayr, 1871. Die Phylloceraten des Doggers und Malms. Jura Studien, III, p. 335, 

pi. XV, fig. 2. 
Phylloceras Lajouxense, P. de Loriol, 1900. Etude sur les molltisques et brachiopodes de 1'Oxfordien infe- 

rieur du Jura 16donien, p. 11, pi. I, fig. 1-2, pi. II, fig. 1. (Mem. de la Soc. 

paleontologique Suisse, vol. XXVII.) 

Un exemplaire presentant parfaitement tous les caracteres du FhyJl lajouxense, 
a ete recueilli par M. Berlier a Binans pres Verges (Jura), dans la zone a Am. ma- 
crocephalus. I\ provient d'un niveau inferieur a celui dont la faune constitue mon 
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champ de travail, mais, comme l'espece est interessante, j'aitenualementionnerici. 
Son diametre atteint 100 mm , l'epaisseur de son dernier tour est de 35 mm , salargeur 
maximum de 57 mm , l'ombilic n'a que 7 mm . II est tres bien conserve et possede en- 
core son test, ce qui fait que les sillons n'apparaissent que la ou il est assez use, et, 
encore, faibleraent; il devait y en avoir six. Lesstries rayonnantes que j'aimention- 
nees dans la description du type sont parfaitement visibles. 



Phylloceras cfr. Manfredi, Oppel 

(PI. I, fig. 18.) 



SYNONYMIE 



Ammonites Manfredi, Oppel, 1862. Paleontologische Mittheilungen, III. Ueber jurassische Cephalopoden, 

p. 215, pi. LV1I, tig. 2. 



Un tres petit exemplaire, de 15 mm de diametre, de 7 mm de largeur maximum, et 
de 6 mm d'epaisseur, me parait devoir etre un jeune individu du Fhyll. Manfredi 
Oppel. Ses flancs sont traverses par cinq sillons presque tout a fait droits qui pas- 
sent sur la region siphonale en formant un sinus tres peu prononce. Celle-ci est tres 
arrondie. L'ombilic, legerement evase artificiellement, parait un peu plus grand 
qu'il ne devrait etre normalement ; ordinairement, du reste, il a un diametre propor- 
tionnellement plus fort dans les jeunes que dans les adultes. Les flancs sont con- 
vexes; l'ouverture est largement ovale, profondement echancree par le retour de 
la spire. La ligne suturale des cloisons est indistincte. 

Avec une si grand e difference de taille, une determinaison est incertaine, dans 
ce cas-ci, toutefois, elle me parait tres probable. Les Phylloceras sont si rares dans 
les couches dont je m'occupe ici que je n'ai pas cru devoir negliger ce petit indi- 
vidu. 

Localite. Champagnole-Montrivel. Argovien I. 

( Y>i .lection. Maire. 
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Harpoceras delmontanum, Oppel. 



SYNONYMIE 

Ammonites delmontanus, Oppel, 1863. Paleontologische Mittheilungen, III, p. 194, pi. LIV, fig. 3. 
Ammonites rauracus, C. Mayer, 1864. Journal de conchyliologie, t. XII, p. 376 et t. XVI, pi. VII, fig. 4. 
Harpoceras rauracum, P. de Loriol, 1898. Etude sur les moll, et brach. de la zone a Amm, Renggeri du 

Jura bernois. I, p. 9, fig. 4, pi. I. fig. 6. (Mem. Soc. paleont. Suisse, vol. XXV.) 
Id P. de Loriol, 1900. Etude sur les moll, et brach. de la zone a Amm. Renggeri du 

Jura ledonien, p. 22, pi. II, fig. 15-18. (Mem. Soc. pal. Suisse, t. XXVII.) 
Harpoceras delmontanum, P. de Loriol, 1901. Etude sur les moll, et brach. de 1'Oxfordien sup. et moyen 

du Jura bernois, l er suppl*, p. 8, pi. I, fig. 3. (Mem. Soc. pal. Suisse, 

vol. XXVIII.) 
(Voir dans ces ouvrages la description et la synonymic) 

Cette espece est assez rare dans les couches oxfordiennes dont je m'occupe ici. 
Les exemplaires que j'ai examines, provenant, pour la plupart, de la zone py- 
riteuse, sont en petit nombre et de petite taille, du reste parfaitement caracterises. 
Je ne reviens pas sur ce que j'ai ecrit precedemment a son sujet. J'aipu etablir 
que VAmm. delmontanus Oppel, et X Amm. rauracus Ch. Mayer, ne sont qu'une 
seule et meme espece (loc. cit., 1901). 

Localites. Andelot-en-Montagne. Marigna-sur-Valouse. Arc-sous-Montenot. 
Couches a Pholadomya exaltata. 

Collections. Girardot. Maire. 



Harpoceras Hersima, d'Orbigny. 



SYNONYMIE 

Ammonites Hersilia, d'Orbigny, 1850. Prodrome, t. I, p. 351. 

Harpoceras Hersilia, P. de Loriol, 1898. Etude sur les moll, et brach. de 1'Oxfordien inf. du Jura bernois. 

p. 11, fig. 5 et 6, pi. I, fig. 7-13. (Mem. Soc. pal. Suisse, vol. XXV.) 
Id. P. de Loriol, 1900. Etude sur les moll, et brach. de 1'Oxfordien inf. du Jura ledonien, 

p. 21. (Mem. Soc. paleont. Suisse, vol. XXVII.) 
(Voir dans ces ouvrages la description et la synonymic de l'espece.) 

Un seul exemplaire de 28 mm de diametre, bien caracterise, a ete recueilli par 
M. Grirardot dans la zone pyriteuse des couches a Fholadomya exaltata a Marigna- 
sur-Valouse. 
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Harpoceras arolicum (Oppel), Neumayr. 



SYNONYMIE 

Ammonites arolicus, Oppel, 1863. Paleont. Mitth., III. Ueber jurassische Cephalopoden, p. 160 et 188, pi. LI, 

fig. 1-2. 
Id. Oppel, 1865. Geogn. Studien in dem Ardeche Dep*. (Palfeontol. Mittheilungen, I, 

p. 312.) 
Harpoceras arolicum, Neumayr, 1875. Die Ammoniten der Kreide und die Systematik der Ammoniten, 

Zeitschrift der deutscben Geolog. Gesellschaft, 1875, p. 908. 
Ammonites arolicus, Choffat, 1878. Esquisse du Callovien et de l'Oxfordien dans le Jura occidental, p. 56. 
Lioceras arolicum, Haug, 1885. Beitrage zu einer Monogr. der Ammonitengattung Harpoceras, p. 114. 
Harpoceras arolicum, P. de Loriol, 1896. Etude sur les moll, et brachiopodes de l'Oxfordien sup. et moyen, 

p. 16, pi. Ill, fig. 3. (Mem. Soc. paleontologique Suisse, vol. XXIII.) 
(Voir dans cet ouvrage la synonymie de I'espece et ajouter :) 
Ammonites arolicus, W. Waagen, 1864. Der Jura in Franken, etc., p. 139, 141 et passim. 

Id. Ferd. Roemer, 1870. Geologie von Oberschlesien, p. 254. 

Harpoceras arolicus, Wundt, 1883. Ueber die Vertretung d. Zone des Amm. transversarius im Schwab. 

weissen Jura, Jabresheft f. v. n. im Wurtemberg, 1883, p. 164. 
? Ammonites arolicus, Engel, 1883. Geognostischer Wegweiser durcb Wurtemberg, p. 184, 189, pi. IV, 

fig. 20. 
Id. Wohlgemuth, 1883. Recherches sur le jurass. moyen a 1'Est du bassin de Paris, 

p. 249. 
Id. Bourgeat, 1885. Compte rendu de 1'excursion au Pontet. (Bull. Soc. geol. de France, 

3« serie, t. XIII, p. 813.) 
Id. Albert Girardot, 1896. Le systeme oolithique de la Franche-Comte, p. 206. 

Oppelia arolica, Roman, 1897. Recherches strat. et pal. dans le Bas Languedoc, p. 64. 

Id. A. de Riaz, 1898. Deser. des Ammonites des couches a Peltoceras transversarium de 

Trept, p. 42, pi. XVI, fig. 13 et 14. 
Ammonites arolicus, Albert Girardot. 1900. Les mollusques du systeme oolithique de la Franche-Comte, 

p. 326.' 

\j Harpoceras arolicum se presente dans le Jura ledonien a divers degres de de- 
veloppement. Dans les couches inferieures (Argovien I a bancs de spongiaires) et 
couches a JLhabdocidaris, (Argovien II, niveau B), I'espece est rare, j'ai vu troisindi- 
vidus de 85 ram a 95 mm de diametre, tres bien caracterises, et trois autres, dont le 
diametre ne depasse pas 30 mm . Par contre, dans les couches pyriteuses qui consti- 
tuent le niveau inferieur de l'Argovien II (niveau D), elleest beaucoup plus abon- 
dante, mais n'atteint qu'un faible developpement ; deux individus seulement attei- 
gnent 25 a 30 mm de diametre; les autres, dont M. Girardot a recueilli une quantite, 
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sont beaucouppluspetits, ils paraissent bien appartenir a VHarp. arolicum, toutefois 
il est bon de faire quelques reserves. VHarp. arolicum est certainement tres voisin 
de VHarp. Henrici et les exemplaires mal conserves, uses dans la region siphonale, 
ne sont pas faciles a distinguer. Si Ton a des individus en bon etat sous les yeux, et 
bien developpes, on distinguera VHarp. Henrici a sa region siphonale amincie en 
quille tranchante, elevee, bordee de chaque cote par un sillon etroit et peu accuse, 
tandis que, dans VH. arolicum, on remarque, sur la region siphonale, deux sillons, ou 
plutot deux meplats creuses, relativement larges et bien accuses, entre lesquels 
s'eleve une carene fine etpeu saillante; dans cette derniere espece l'ombilic est evase 
au pourtour, dans la premiere il est relativement plus etroit, avec une paroi verti- 
cale. On peut ajouter que les flancs sont plus convexes dans VH. Henrici. Je ren- 
vois au surplus, a ce que j'ai ecrit precedemment au sujet de 1'espece (loc. cit.). 

Localites. Andelot-en-Montagne. La Billode. Montrivel. Argovien I. Bancs a 
spongiaires. — S*-Sorlin. Moulin de Chatillon. Argovien II. Couches a Rhabdoci- 
daris. — Chatillon-sur-Ain. Savigna. S^Sorlin. La Billode. Argovien II. Couches a A. 
arolicus. Calcaires et marnes pyriteuses. 

Collections. G-irardot. Berlier. Maire. 



Harpoceras stenorhynchum (Oppel), Neuniayr. 

(PI. I, fig. 19, 20.) 



SYXONYMIE 

Ammonites stenorhynchiis, Oppel, 1863. Ueber jurassischeCephalopoden. (Palpeontologische Mittbeilungen, 

I, p. 189, pi. LII, tig. 1.) 
Id. AVaagen, 1864. Der Jura in Franken, etc., p. 142, 143, 145 et passim. 

Id. Oppel, 1866. Ueber die Zone des Amm. transver sarins. (Geogn. pal. Beitrage, 

I, p. 280 et passim.) 
Id. Moeseb, 1867. Der Aargaaer Jura, p. 141 et passim. (Beitrage zur Geolog. 

Karte der Schweiz, 4 fe Liefg.) 
Id. Grillieron, 1878. Alpes de Fribourg et Montsalvens, p. 90 et 213. (Materiaux 

pour la carte geol. de la Suisse, 12 e livr.) 
Harpoceras stenorhynchum, Neumayr, 1875. Die Ammoniten der Kreide und die Systematik der Ammoni- 

tiden, Zeitsehrift der deutschen geol. Gesell., vol. XXVII, p. 909. 
Ammonites stenorhynchus. v. Amnion, 1875. Die Jura Ablagerungen zw. Regensburg und Passau, p. 58 

et 156. 
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Ammonites stenorhynchm, Choffat, 1878. Esquisse du Callovien et de l'Oxfordien dans le Jura occidental, 

p. 56. 
£&• CoJlot, 1880. Description geologique d'Aix en Provence, p. 59. 

^- Wohlgemuth, 1883. Recherche* sur le jurassique moyen a 1'Est du bassin de 

Paris, p. 249. 
Harpoceras stenorhynchum, Uhlig, 1881. Die Jurabildungen in dor Umgcbnng v. Briinn, p. 135. 

Id- Wundt, 1883. Ueber die Vertretting der Zone des Amm. transversarius im 

Sehwabischen weissen Jura. Jahreshefte des Vereins ftir vaterl. Naturk. im 
Wiirtemberg, 1863, p. 164. 
Ammonites stenorhynchm, Engel, 1883. Geogn. Wegweiser dutch Wiirtemberg, p. 182. 
Lioceras stenorhynchum, Ilaug, 1885. Beitrag zn ciner Monographic der Ammonitengattung Harpoceras, 

p. 132, pi. XI, tig. 2, k. 
Ammonites stenorhynchus, Quenstedt. 1887. Die Aramoniten des Schwabischen Jura. Ill, p. 833, pi. XCI, 

fig. 40. 
Harpoceras stenorhynchum, Sjemiradzki, 1891. Fauna Kopalna, p. 10. 

I ( I V- Amnion, 1891. Die Verst. der niederbayr. Jurabildungen. (Geogn. Beschr. v. 

Bayern, vol. IV, p. 346.) 
Id - Sjemiradzki, 1892. Die Oberjurassische Ammonitenfauna in Polen, Zeitschrift 

der deutschcn geol. Gesell., 1892, p. 449. 
? Harpoceras stenorhynchum, Choffat, 1893. Descr. de la faune jurass. du Portugal, I, Ammonites du 

Lusitanien, p. 18. 

DIMENSIONS 

Diametre du dernier tour * 45mm 

Largeur » par rapport au diametre 0,50 

Epaisseur pros de l'ouverture par rapport au diametre 0,22 

Diametre de l'ombilic pres de l'ouverture par rapport au diametre . . 0,20 

Coquille discoidale. Spire composee de tours tres embrassants dont le dernier 
croit rapidement en largeur et en epaisseur, lesquelles atteignent leur maximum au 
borcl de l'ouverture. Les flancs sont faiblement convexes ; leur convexite augmente 
un peu en raison directe de l'epaisseur; ils sont ornes de cotes falciformes ecartees, 
epaisses, mais de faible saillie, qui se montrent seulement dans la region externe. 
Region siphonale tres retrecie, mais plate, avec une carene mediane a peine sail- 
lante, accompagnee, de chaque cote, par un sillon bien marque. Le bord de l'ou- 
verture est falciforme en dehors, oblique et presque rectiligne en dedans, il se pro- 
longs en languette mediane allongee, evidee, tres etroite, elle est annoncee sur les 
tiancs par une legere depression fort courte; son extremite se dilate en spatule plus 
allongee en dedans qu'en dehors. Ombilic etroit, marquant une legere deviation du 
cours regulier de la spire dans le dernier tour ; sa paroi est taillee obliquement, son 
point our est anguleux. Comme on ne distingue aucune trace de la ligne suturale des 
cloisons je ne puis apprecier l'etendue de la derniere loge. 

Rapports et differences. Les exemplaires que j'ai sous les ycux sont abso- 
lument t\ piques. L'espece est tres facilement reconnaissable lorsqu'on peut conipa- 
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rer des individus complets, die se distingue, en particulier, par le developpement 
graduel de l'epaisseur du dernier tour jusqu'a l'ouverture, et par l'evasement irre- 
gulier de l'ombilic. Les petits individus incomplets peuvent etre facilement confon- 
dus avec YEarp. arolkus ou autres trimarginati. J'eprouve des doutes au sujet de 
l'identite des exemplaires du Portugal mentionnes par M. Choffat (loc. cit.) ; d'apres 
lui la derniere loge deviendrait tout a fait arrondie sur la region siphonale, tandis 
qu'elle reste tricarenee jusqu'a l'ouverture, soit dans les exemplaires decrits, soit sur 
des individus de Birmensdorf que j'ai compares, et, d'ailleurs, Oppel indique lui- 
meme, dans sa description, qu'il en est ainsi. 

Localites. Champagnole-Montrivel. Argovien I. — Chatillon-sur-Ain. La Bil- 
lode. Couches a Rhabdocidaris. Argovien II. 

Collections. Berber. Girardot. 



Harpoceras subclausum (Oppel), Neumayr. 

(PI. II, fig. 1-3.) 

SYNONYMIE 

Ammonites Erato, jeune, d'Orbigny, 1846. Pal. francaise. T. jurassiques, L p. 531, pi. CCI, fig- 5-6. 
Ammonites subclausus, Oppel, 1862. Ueber jurassische Cephalopoden, p. 190, pi. LII, fig. 3. (Palseontolo- 

gische Mittheilungen, I.) 
Id w. Waagen, 1864. Der Jura in Franken, etc., p. 141, 145 et passim. 

Harpoceras subclausum, Neumayr, 1875. Die Ammoniten der Kreide and die Systematik der Ammonitiden, 

Zeitschrift der deutscheu Geolog. Gesell., 1875, p. 909. 
Oppelia mbclausa, w.Ammon, 1875. Die Jura Ablagerungen zwischen Regensburg und Passau, p. 156 
Ammonites subclausus, Choffat, 1878. Esquire du Callovien et de I'Oxfordien dans le Jura occidental, p. 56. 
Oppeliasubclausa, P. de Loriol, 1901. Etude sur les moll, et brach. de 1'Oxfordieu sup. et moyen du Jura 

bernois, l er supplement, p. 16, pi. I, fig. 6-7. 
(Voir dans cet ouvrage la synonymie de l'espece et ajouter :) 
Oppelia mbdausa, Wundt, 1883. Ueber die Vertretung der Zone des Amm. transversanus im Schwa- 

bischen weissen Jura, Jahreshefte des Vereins fur vat. Natnrkunde in Wur- 

temberg, 1883, p. 164. 
Ammonites subclausus, Quenstedt, 1887. Die Ammoniten des Schwabischer, Jura, III. Band, S. 842, 

Tafel XCII, fig. 15. 
Id. Abbe Bourgeat, 1885. Excursion au Pontet et Montepile. (Bull. Soc. geol. Fr., 

3« serie, t. XIII, p. 813.) 
Ochetoceras subclausum, Paquier, 1900. Recherches geologiques dans le Diois, p. 49. 

Plusieurs exemplaires parfaitement caracterises, appartenant a cette espece bien 
connue, ont ete recueillis dans le Jura ledonien; dans quelques-uns d'entre eux 
l'ouverture de la derniere loge est tout a fait intacte. Les oreillettes laterales peuvent 
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consister en une simple languette evidee, prolongement du canal qui parcourt les 
flancs, comme dans le type d'Oppel, et dans l'individu que j'ai figure precedemment 
iloc. cit.) ; mais, dans d'autres exemplaires, cette languette se prolonge et s'evase en 
spatule plus ou moins etendue a son extremite ; un exemplaire permet de constater 
le passage entre le premier etat et le second, son oreillette laterale commence seule- 
ment a se dilater a son extremite. Quenstedt (loc. cit.) avait figure un echantillon 
de Lautlingen avec son ouverture tout a fait complete, c'est par negligence que je 
ne l'avais pas cite. Wundt dit qu'on rencontre frequemment l'espece a Lautlingen 
avec l'ouverture complete; ses oreillettes en languette sont tantot simples, tantot 
terminees par une spatule. Dans les exemplaires parfaits la dilatation est plus pro- 
noncee en dedans qu'en dehors, et le sinus ombilical est plus etendu que le siphonal; 
un sillon prononce accompagne le bord de l'ouverture qui se trouve legerement 
prolonge en languette triangulaire sur la region siphonale. Celle-ci est tout a fait 
arrondie dans la plus grande partie de la derniere loge; la carene mediane, toujours 
faible, mais toujours distincte sur une partie du dernier tour, peut se prolonger 
plus ou moins. Je ne vois aucune trace des cloisons. II me parait maintenant cer- 
tain que l'espece doit etre plutot rangee dans le genre Harpoceras. 

Localites. Chatillon-sur-Ain. Bouran. Enchantes. Couches a Bhabdocidaris. 
Argovien II. — La Billode. Argovien I. 

Collections. Berlier. Girardot. 



OCHETOCERAS CANALFCULATUM, de Ruch. 

(PL II, fig. 4-6.) 

SYNONYMIE 

Ammonites canaliculatus, de Btich, 1831. Recueil de planches de petrifications remarquables, pi. I, fig. 6-8. 
Id - Quenstedt, 1848. Die Cephalopoden, p. 119, pi. VIII, fig. 7, 11. 

Id. Bronn, 1848. Index paleontologicus, p. 36. 

Id - ' d'Orbigny, 1848. Paleontologie francaise. T. jurassiques, t. I. p. 525, pi. CXCIX, 

fig. 1-2. 
Id. d'Orbigny, 1850. Prodrome, t. I, p. 349. 

Id - Cotteau, 1853. Etudes sur les moll. foss. de l'Yonne, fasc. I. Prodrome, p. 10. 

Id. Oppel, 1856. Die Juraformation, p. 686. 

Id. Quenstedt, 1858. Der Jura, p. 594, pi. LXXIV, fig. 5. 

Id. Leymerie et Raulin, 1858. Statistique geologique de l'Yonne, p. 338 et 653. 

Id. Oppel, 1862. Ueber jurassische Cephalopoden. Palseontologische Mittheilungen I, 

p. 157, pi. LI, fig. 3. (Copie de l'original de de Buck.) 
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Ammonites Mspidus, Oppel, 1862. Ueber jurassische Cephalopoden. PalfeontologischeMittheilungen I, p. 193, 

pi. LH, fig. 2. 

Ammonites canaliculatus, Bonjour. 1864. Catalogue des foss. du Jura. (Travaux de la Soc. d'Emulation 

du Jura, 1864, p. 261.) 
Id. Oppel, 1865. Geogn. Studien in dcm Ardeche Dep*. (Palseontolog. Mitth. I, p. 312.) 

Ammonites Mspidus, Oppel, 1866. Ueber die Zone des Amm. transversa?- ius. (Geogn. palseont. Beitrage, I, 

p. 281 et passim.) 

Ammonites canaliculatus, Oppel, 1866. Ueber die Zone des Amm. transver sarins. (Geogn. paloeont. Bei- 
trage, I, p. 280.) 

, " . 7 W. Waagen, 1865. Der Jura in Franken, etc., p. 139, 141 et passim. 

Ammonites Mspidus, } 

Ammonites canaliculatus, Ogerien, 1865. Hist. nat. du Jura, t. I, p. 669. 

Id. Mcesch, 1867. Der Aargauer Jura, p. 141 et passim. (Beitrage zur Geolog. Karte 

der Schweiz, 4 te Lief.) 

Ammonites Mspidus, Moesch, 1867. Der Aargauer Jura, p. 140 et passim. (Beitrage zur Geolog. Karte der 

Schweiz, 4 te Lief.) 

Ammonites canaliculatus, F. Rcemer, 1870. Geologie von Oberschlesien, p. 252, pi. XXIV, fig. 4. 

Id. M. dcTriboIet, 1873. Recherches geol. et pal. dans le Jura neuchatclois, p. 5, 15. 

Id. ) Mcesch, 1874. Der Siidliche Aargauer Jura, p. 55. (Materiaux pour la carte 

Ammonites Mspidus, ) geolog. de la Suisse, 12 e livr.) 

Ammonites canaliculatus, ) ,,„„■„! i ■ i ^ i j it i •+ i ■„ „ r c 

T . . , M. de Tribolet. 1873. Recherches geol. et pal. dans le Jura tieuchatelois, p. 5, 6. 

Ammonites Mspidus, ) 

Harpoceras canaliculatum, ) Neumayr, 1875. Die Ammoniten der Kreide und die Systematik der Ammo- 
Harpoceras Mspidum, > nitiden. p. 908 et 909. Zeitschr. der deutschen Geol. Gesell., 1875, p. 908 

] et 909. 
Ammonites Mspidus, Ern. Favre, 1875. Descr. des fossiles du terr. jurass. des Voirons, p. 27, pi. II, fig. 8. 

(Mem. de la Soc. paleont. Suisse, vol. II.) 
Harpoceras canaliculatum, ) v. Amnion, 1875. Die Jura-Ablagerungen zwischen Regensburg und Passau, 
Harpoceras Mspidum, ) p. 58 et 156. 

Ammonites canaliculatus, Martin, 1877. Le Callovien et POxfordien de la Cote d'Or, p. 12. 

Id ) 

' ., Cboffat, 1878. Le Callovien et rOxfordien dans le Jura occid.. p. 56. 

Ammonites Mspidus, ) 

Ammonites canaliculatus, j „ ~ , , ^ -i,,- n re .en 

j , . . , Collot, 1880. Descr. geol. des env. d'Aix en Provence, p. 5b et 59. 

Ammonites Mspidus, ) 

Ammonites canaliculatus, Wohlgemuth, 1883. Recherches sur le jurassique moyen a l'Est du bassin de 

Paris, p. 249. 

.,,.'., Zittel, 1884. Handbuch der Palfeontologie, vol. II, p. 460. 

Ammonites mspidus, ) 

Ammonites canaliculatus, ) _ n ^ TT . . _ TT , D1 

T . ., Engel, 1883. Geogn. Wegweiser in \\ urtemberg, p. 181. 

Ammonites Mspidus, ) 

Harpoceras canaliculatum, ) Wundt, 1885. Ueber die Vertretung der Zone des Amm. transversarius im 
Harpoceras Mspidum, Schwabischen Jura. Zeitschr. d. Vereins fur vaterlandische Naturkunde 

1 in Wurtemberg. 1883, p. 164. 
Ochetoceras Mspidum, \ Haug, 1885. Beitrag zu einer Monographic der Ammonitidengattung 

Ochetoceras canaliculatum, ) Harpoceras, p. 116, 117. 
Ammonites canaliculatus, Bourgeat, 1885. Excursion au Pontet et a Montepile. (Bull. Soc. geol. de France, 

3* a., vol. XIII, p. 813.) 
Id. Quenstedt, 1887. Die Ammoniten des Schwabischen Jura, III, -p. 836, pi. XCI, 

fig. 43, pi. XCII, fig. 1-14 (excl. fig. 5, 6?). 
Harpoceras Mspidum, Bukowski. 1887. Ueber die Jurabildungen v. Czenstochau, p. 87. 
Ammonites canaliculatum, Grossouvre, 1890. Compte rendu de l'excursion de St-Amand. (Bui!. Soc. geol. 

de France, 3 e serie, t. XVI. p. 1111.) 
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Hi>po>yra* canaliculatum, ) A. tie Riaz, 1890. Note aur le gisement argovicn de Trept. (Bull. Soc. geol. 

H-tr, .operas hispidum, ) de France, 3 e serie, t. XVIII, p. 176.) 

Har } „-,reras cmmlkulatum,) v. Amnion, 1891. Die Versteinerungen der Xiederbayrischen Jurabildungen. 

Harpnceras h/spidum, ) (Geogn. Beschr. v. Bayern, vol. IV, p. 346.) 

'_>r'>>rf>jreras canaliculatum, Choffat. 1893. Descr. de. la faune jurass. du Portugal, p. If), pi. VI, fig. 5 et 7. 

Ammonites canaliculatus, Albert Girardot, 1896. Le systeme oolithique dans la Franche-Comte, p. 206. 

<>'hetoceras canaliculatum, Roman, 1897. Recherches strut, et paleont. sur le Bas Languedoc, p. 59, 61, 63. 
Id- A. de Riaz, 1898. Descr. des Ammonites des couches a PeUoce?'a,s transversa- 

rium de Trept, p. 49, pi. XVIII. fig. 2-6. 

Ammonites canaliculatus, Albert Girardot, 1900. Les mollusques du systemc oolithique de la Franche- 
Comte, p. 328. 

iJchctoceras canaliculatum, Paquicr, 1900. Recherches geologiques dans le Diois, p. 48. 

DIMENSIONS 

Diametre 19mm a 115mm 

Largeur du dernier tour observe, par rapport au diametre. . 0,53 

Epaisseur » » >, . . 0,25 a 0,32 

Diametre de Pombilic, dans les adultes, par rapport au diametre 0,12 

» » dans les jeunes, » » 0,21 

J'ai sous les yeux de nombreux exemplaires appartenant a cette espece bien con- 
nue, et a divers degres de developpement. J'ai ete amene par leur examen a reunir 
YOch. hispidum a VOch. canaliculatum, ainsi que I'avait propose M. de Grossouvre 
(Inc. cit.) et, en dernier lieu, M. de Riaz (loc. cit.). Les caracteresinvoques par Oppel 
pour separer VAm. Mspidus de VAm. canaliculatus se bornaient, au fond, a une 
epaisseur proportionnelle plus forte, et une ornementation beaucoup plus accusee. 
II a fait connaitre d'une maniere exacte ce quede Buch entendait par son Am. canali- 
culatus, car il en avait le type entre les mains ; il Fa fait figurer (loc. cit.) et il a 
constate que la figure donnee par de Buch etait tres inexacte et que c'est par er- 
reur qu'une partie des cotes sont representees comme bifurquees, tandis que toutes 
sont simples dans l'original. La figure donnee par d'Orbigny (loc. cit.) serait, 
d'apres Oppel, 1' exacte representation de VAm. canaliculatus. Or, parmi les in- 
dividus que j'ai examines, il en est qui correspondent parfaitement a cette figure, 
(Vautres qui presentent absolument les caracteres de VAm. Mspidus et, entre deux, 
il s'en trouve qui permettent de constater des passages tout a fait evidents. Oppel 
Iui-meme, en etablissant son Am. Mspidus, laisse percer un certain doute. II me 
parait impossible de maintenir la separation des deux especes, et il est a remarquer 
que, la plupart du temps, elles se trouvent ensemble dans la meme localite et au 
me me niveau. 

Dans le plus petit exemplaire les cotes falciformes sont tres developpees vers le 
pourtour. les flancs sont lisses entre le sillon et l'ombilic. Plusieurs exemplaires re- 

MKM. SOC. PAL. SUISSE, VOL. XXiX. 4 
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cueillis avec plusieurs autres moins developpes, out atteint une forte taille; dans les 
deux plus grands, la derniere loge est complete ; elle occupe la moitie du dernier 
tour, sa surface est assez usee, mais les cotes falciformes sont encore distinctespres 
du pourtour, seulement, le reste des flancs est lisse, sur l'und'euxlesillonest encore 
visible, quoique tres attenue, il est mil sur l'autre; l'epaisseur augmente tres rapi- 
dement dans la derniere loge, et la region siphonales'arrondit tout a fait aux appro- 
ches de l'ouverture. plus promptement dans 1'un des exemplaires. Dans ce dernier 
1'ouverture est en partie conservee, son bord, entre le point ou devait aboutir le 
sillon, et l'ombilic, forme une ligne droite, oblique en dedans, comme dans la figure 
donnee par d'Orbigny; ce qui se trouvait au dela n'est pas distinct. Les flancs sont 
plus ou moins convexes sans l'etre jamais bien fortement, leur region interne, entre 
le sillon et l'ombilic, est, ou renflee, ou presque plane; et les cotes qui lacouvrent, 
souvent tres serrees, tres saillantes et tres epaisses, se montrent fort attenuees dans 
d'autres individus. Sur la region siphonale s'eleve une quille saillante, tres ele- 
vee, et tres finement denticulee lorsqu'elle est intacte; ces denticulations ont deja 
ete indiquees par M. de Grossouvre et figureesparQuenstedt; un sillon peu profond, 
parfois nul, accompagne cette quille de chaque cote. Les cotes falciformes de la 
region externe des flancs sont toujours simples; sur un seul fragment il s'en trouve 
une qui est bifurquee. L'exemplaire figure par Zieten 1 sous le nom d'Am. canali- 
culars Munster doit etre rapporte a YOch. marantianum, d'Orb. ainsi qu'Oppel 
l'a fait remarquer, car ses cotes externes sont bifurquees. La ligne suturale des 
cloisons se laisse voir dans un exemplaire, elle est tres divisee. Lobe siphonal large, 
termine par deux branches courtes et tres divergentes ; un lobe accessoire, assez 
long, divise la selle laterale en deux masses inegales. Lobe lateral superieur plus 
long que le lobe siphonal, termine par trois tongues branches presque egales, la me- 
diane un peu superieure ; lobe lateral inferieur presque sur le bord du sillon, plus 
court, egalement trifurque. Trois lobes auxiliaires diminuant graduellement. 

Localites. Chatillon-sur-Ain. S*-Sorlin. Bouran pres Chatillon. La Billode. 
Argovien II. Couches a Rhabdocidaris. — Andelot-en-Montagne. Mont Rivel pres 
Champagnole. La Billode. Argovien I. — Andelot-en-Montagne. Gevingey. Couches 
a Pholad. exaltata. (Tres rare a ce niveau.) 

Collections. Berlier. Girardot. Maire. 



1 Ammonites canaiicuhtus } Munster, in Zieten, 1881. Die Versteinerungen Wurtembergs, p. 37, 
pi. XXVIII, fig. 6. 
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Cardioceras cordatum (Sowerby), Neumayr 

(PL II, fig. 7-13.) 



SYNONYM IE 

Ammonites cordatus, Sowerby, 1813. Mineral. Conch., p. 51, pi. XVII, fig. 2-4. 

Id. d'Orbigny, 1850. Paleont. franchise. Terr, jurassiques, 1. 1, p. 514, pi. CXCIII, CXCIV. 

Id. Oppel, 1865. Geogn. Studien in dem Ardeche Dep*. (Palseontol. Mitth., I, p. 311 et 

passim.) 
Cardioceras cordatum, P. de Loriol, 1896. Moll, de l'Oxfordien sup. et moyen du Jura bernois, p. 12, pi. I, 

fig. 6, pi. II, fig. 1. (Mem. Soc. paleont. Suisse, vol. XXIII.) 
Id. P. de Loriol, 1898. Etude sur les mollusques et brach. de l'Oxf. inferieur du Jura 

bernois, p. 14, pi. II, fig. 1-12. (Mem. Soc. paleont. Suisse, vol. XXV.) 
Id. P. de Loriol, 1900. Etude sur les moll, et brach. de l'Oxfordien inferieur du Jura 

ledonien, p. 29, pi. Ill, fig. 3-6. 
(Voir dans ces ouvrages la synonymie de l'espece et ajouter :) 
Ammonites cordatus, Gillieron, 1873. Alpes de Fribourg et Monsalvens, p. 83, 211 et passim. (Materiaux 

pour la carte geologique de la Suisse, 12 e livr.) 
Cardioceras cordatum, Roman, 1897. Recherches strat. etpal. dans le Bas Languedoc, p. 60 et 63. 
Id. Paquier 1900. Recherches geol. dans le Diois, p. 46. 



Le Cardioceras cordatum parait etre rare dans la faune des couches dont j'ai a 
m'occuper ici, sauf dans les couches a Phol. exaltata et, surtout, dans les marnes py- 
riteuses qui se trouvent a leur base, ou l'espece est representee par de nombreux 
individus de petite taille. Les variations que Ton peut observer sont presque infi- 
nies, et elles se relient toutes par des passages si evidents qu'il est impossible de 
trouver des caracteres qui pourraient servir a distinguer des especes. J'en ai deja 
signale precedemraent un bon nombre. Je fais figurer deux individus que Ton pour- 
rait envisager comme les deux extremites de la serie. Dans Tun, les cotes princi- 
pales sont tres ecartees, peu nombreuses, fines, tranchantes, peu saillantes; vers le 
milieu des flancs elles se divisent en deux cotes secondaires un peu plus relevees, 
arquees en arriere, un fort tubercule marque le point de division, ga et la se trouve, 
vers le pourtour, une petite cote intermediaire tres courte. Ces cotes secondaires se 
terminent par un epaississement tuberculeux assez prononce, ne se continuant que 
par des traces legeres coudees en avant. Une large depression presque lisse, avec 
des traces seulement des cotes secondaires, borde la carene siphonale qui porte de 
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fines denticulations dontle nombre correspond a celuides cotes secondaires. A l'au- 
tre extremite de la serie se trouve un individu dans lequel les cotes principales sont 
extremement fines et serrees ; leur point de division, d'abord tres rapproche de l'om- 
bilic, s'en eloign e peu a peu, les cotes secondaires, presque filiformes, sont accom- 
pagnees de cotes intermediaries presque aussi tongues, dont le nombre tend a dimi- 
nuer a mesure que le tour se developpe. Aucun tubercule. La carene est a peine 
denticulee. Cet individu se rapproche tout a fait de VAmaliheus tenuicostatus Niki- 
tin ', qui ne parait pas pouvoir etre separe specifiquement de certaines varietes du 
Cardioceras cordatum que des passages unissent aux exemplaires typiques. 

On voit frequemment des exemplaires dans lesquels les cotes sont tres fines et tres 
serrees dans la premiere partie de leur dernier tour, puis, rapidement, s'ecartent et 
deviennent plus fortes. Ainsi que Fa deja observe M. Choffat (Esquisse du Callovien 
et de l'Oxfordien, p. 114), on voit souvent, principalement dans les exemplaires des 
couches a Pholadomya exaltata, l'une ou 1' autre des cotes secondaires se bifurquer 
tout pres de la carene. Un exemplaire m'a presente une deformation semblable a 
un eperon, sur la region siphonale, analogue a celle que j'ai mentionnee ailleurs. 
(Oxfordien inferieur ledonien) (loc. cit.). 

Deux fragments de grande taille devaient appartenir a des individus tres adultes, 
semblables a celui qui a ete figure par d'Orbigny, mais tres epais, les fiancs n'ont 
plus que l'indice des cotes, la carene siphonale est tres fortement crenelee sans de- 
pressions laterales. 

Dans un exemplaire l'ouverture est intacte, elle se termine par un large sinus 
lateral, sans oreillettes, surmonte par un bee etroit et fort allonge, prolongement de 
la carene siphonale. Une ouverture tout a fait semblable a deja ete figuree par d'Or- 
bigny. (Paleontologie de la Russie, Pi XXXIV, fig. 1.) 

Localites. Arc-sous-Montenot. Andelot-en-Montagne. Champagnole. Moulin de 
Supt (Choffat). — Couches a Pholadomya emltata. — Arc-sous-Montenot. Marigna- 
sur-Valouze. Andelot. Champagnole. — Montrivel. Couches marneuses, pyriteuses, 
a la base des c. a Fkol. exaltata. La Billode. Argovien II. S^Sorlin. Couche a 
Rhabdocidaris. Argovien II, — Champagnole-Montrivcl. La Billode. Argovien I. 
La Billode (exemplaire communique par M. Choffat). 

Collections. Girardot. Berlier. Maire. Choffat. 



1 Amaltheus tenuicostatus, Nikitin, 1881. Die Jura-Ablagerungen an d. obercn AVolga, p. 57, pi. II, 
tig. 19. (Mem. Ac. sc. Petersbourg, t. XXVIII.) 
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Cardioceras alternans, de Buch. 

(Fl. II, fig. 14-17.) 

8YNONYM1E 

Ammonites varians, Schlotheim, 1820 (non Sowerby, 1817). Petrcfactcnkunde, I, p. 76. 
Ammonites alternans, L. de Buch, 1831. Recueil de petrifications remarquables, pi. VII, fig. 4. 
Id- L- de Buch, 1832. Ueber Ammoniten, p. 12. 

Id. Pusch, 1837. Polens Palseontologie, p. 155, pi. XIII, fig. 12. 

Id. Quenstedt, 1849. Cephalopoden, p. 56, pi. V, fig. 7-8. 

Id. Quenstedt, 1858. Der Jura, p. 617, pi. LXXVI, fig. 14. 

Id. W. Waagen, 1864. Der Jura in Franken, etc.. p. 140, 146 et passim. 

Amaltheus alternant, Waagen, 1869. Formen-Reihe des Am. subradiatus. (Geogn. pal. Beitrage, II, p. 248.) 
Ammonites (Amalthms) alternans, P. de Loriol, 1876. Monogr. pal. des couches de la zone a Arnni. tenui 

lobatus de Baden, p. 20, pi. I, fig. 17-18. (Mem. de la Soc. paleontologique 
Suisse, vol. III.) 
oir dans cot ouvrage la synonymie de l'espece et ajouter :) 
Ammonites alternans, Bonjour, 186-1. Catalogue des fossiles du Jura. (Travaux de la Societe d'Emulation 

du Jura en 1863, p. 261.) 
Id. Quenstedt, 1867. Handbuch der Petrefactenkunde, 2« ed., p. 429, pi. XXXVII, fig. 4. 

Id. Oppel, 1865. Geognostische Studien in dem Ardeche Dep*. (Palaeontolog. Mi'ttheil., 

I, p. 312.) 
Id. J.-B. Greppin, 1870. Descr. geol. du Jura bernois, p. 68. (Materiaux pour la carte 

geolog. de la Suisse, 8 e livr.) 
Id. Ferd. Rcemer, 1870. Geologie von Oberschlesien, p. (241) 254. 

M. Choffat, 1878. Esquisse du Callovieu et de 1'Oxfordien du Jura occidental, p. 56. 

Id. J. Martin, 1877. Le Callovieu et 1'Oxfordien de la Cote d'Or, p. 12 

Amaltheus alternans, Nikitin, 1881. Die Jura-Ablagerungen an der oberen Wolga, p. 59. (Mem. de l'Acad. 

imp. des sc. de S*-Petersbourg, 7 e serie, t. XXVIII no 5 ) 
Ammonites alternans, Wohlgemuth, 1883. Recherchcs sur le jurassique moyen a l'Est du bassin de Paris 

p. 251. ' ' 

Id. pars, Collot, 1880. Descr. geol. des environs d'Aix en Provence p 55 

r.n-dioceras alternans, Neumayr u. Uhlig, 1881. Ueber Ammonitiden aus d. Hilsbildungen Norddent- 

schlands, p. 12. (Palfeontographica, vol. XXVII.) 
Id, Lahusen, 1883. Die Fauna der jurassischen Bildungen des Rjasanschen Gouverne- 

ments, p. 51. 
Ammonites (Amaltheus) alternans, Engel, 1883. Geogn. Wegweiaer in Wiirtemberg, p. 184, 189, pi. IV, 

fig. 28. 
Oirdhjceras alternans, Zittel, 1885. Handbuch der Palseontologie, p. 452. 

Id. Nikitin. 1884. Die Cephalopodenfauna der Jurabildungen des Gouvt Kostroma p 13 

Ammondes alternans, Quenstedt, 1887-1888. Die Ammoniten des Schwabischen Jura, III Band p 824 

pi. XCI, fig. 1-24. ' 

Id. Abbe Bourgeat, 1885. Excursion au Pontet. (Bull. Soc. geol. de France, 3« se ne 

vol XIII, p. 813.) 
Id. Grossouvre, 1890. Compte rendu de l'excursion de St-Amand. (Bull. Soc. geol. de 

France, t. XVI, p. 1114.) 
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Cardioceras alternans, Sjemiradzki, 1891. Fauna Kopalna..., p. 25. 

Id. Sjemiradzki, 1892. Die oberjurassische Amnion itiden fauna in Polen. Zeitschnft 

der deutschen Geolog. Gesellschaft, 1892, p. 454. 
Id. Ssemenoff, 1897. Versuch einer Anwendung der Statistischen Methode zura Stu- 

dium der Vertbeilung der Ammoniten in dem russischen Jura. (Annuaire 
geol. de la Russie, t. II, p. 7.) 
9 Cardioceras serratum, F. Roman, 1897. Recherches strat. et pal. dans Le Bas Languedoc. p. 63. 
Cardioceras alternans, pars, A. de Riaz, 1898. Descr. des Ammonites des couches a Peltoceras transmrsa- 

rium de Trcpt, p. 51, pi. XVI, fig. 6-8. 
Id. Sinzow, 1899. Notizen iiber die Jura, Kreide-und Neogen-Ablagerungen des Gouvt 

Saratow, p. 11, 16. 
Id. Albert Girardot, 1900. Les mollusques du systeme ool. de la Franehe-Comte, p. 326. 



DIMENSIONS 

mm 



Diametre V™ h 32 

Largeur du dernier tour observe 3 " » 14 » 

Epaisseur •> » 3 » » 9 » 

Diametre de l'ombilic . . . . ? 9 " ^ * 

Cette espece parait tres rare dans le Jura ledonien. Je n'en ai sous les yeux que 
quatre exemplaires plus ou moins complets, ce sont les seuls representants qui aient 
ete recueillis jusqu'ici par M. Berlier et M. Girardot. lis sont bien typiques et j'ai 
pu m'en assurer en les comparant avec de nombreux exemplaires des Loclien et de 
Birmensdorf (ces derniers, determines par Oppel, conserves au Musee de Geneve). 
Trois d'entre eux appartiennent a la variete peu epaisse, a cotes a peine sinueuses, 
prolongees depuis l'ombilic jusqu'aupres de la carene siphonale ou elles se terminent 
par un leger epaississement ; un tres petit nombre de ces cotes sont bifurquees ; 
la carene siphonale est tres finement denticulee. Un petit individu de 9 mm de dia- 
metre, tres bien conserve, a des cotes qui presentent un double sinus, et qui se pro- 
longed, sans epaississement, jusqu'au canal lisse qui borde la carene siphonale sail- 
lante ettres finement denticulee. Ces cotes ne sont pas precisement bifurquees, mais, 
pres du pourtour, une courte cote secondaire accompagne la plupart d'entre elles. J'ai 
vu un individu identiquevenant de Birmensdorf. Jen' ai rien a ajouter a ce que j'ai 
ecritprecedemment au sujet de cette espece (loc. cit.) dont j'avais sous les yeux des 
exemplaires plus nombreux etmieux conserves, provenant des couches a Oppelia tenui- 
lobata; la nouvelle etude a laquelie je viens de me livrer m'a permis de constater a nou- 
veau que les exemplaires que j'avais fait figurer sont parfaitement identiques a des 
individus provenant des localites oxfordiennes classiques que je viens de nommer; 
il y en a ausside semblables parmi les 25 exemplaires qui ont ete figures par Quen- 
stedt (Die Ammoniten des Schwabiscben Jura, loc. cit.). Certains de ces derniers me 
paraissent devoir etre rapproches du Cardioceras cordatum. La presence d'une carene 
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siphonale couverte de denticulations tres fines, en nombre beaucoup superieur a celui 
des cotes, est, pour Quenstedt, le caractere principal qui separeles deux especes. J'ai 
sous les yeux des exemplaires du Cardioceras cordatum, de petite taille, qui ont aussi 
une carene siphonale tres delicatement denticulee, mais, si on les examine de pres, 
on voit que les cotes secondaires deviennent, dans ces individus, tout a fait filifor- 
mes. fortement dirigees en avant, parfois bifurquees, etpar consequent tres serrees, 
et qu'a chacune d'entre elles correspond une dentelure; dans le Card. alternans 
celles-ci sont tout a fait independantes des cotes, et beaucoup plus nombreuses. Un 
exemplaire que j'ai fait figurer constitue une sorte de passage entre les especes, il a 
un diametre de 29 mra ; son ombilic est relativement etroit ; ses cotes sont tout a fait 
semblables a celles du Cardioceras cordatum, la plupart sont bifurquees et les cotes 
secondaires, fortement coudees en avant, vont buter contre la carene siphonale; 
celle-ci, par contre, est tres finement denticulee comme celle du Card, alternans. 

Quenstedt (loc. cit., fig. 25), a fait figurer sous le nom de Card, alternans un 
exemplaire plus grand qui se rapproche entitlement du Card, cordatum et n'en dif- 
fere que par les tres fines dentelures de la carene siphonale. J'ai sous les yeux un 
individu tout a fait identique recueilli a Montrivel (Argovien II) par M. Girardot, 
c'est une empreinte tres nette dont on a pu tirer des moulages tres parfaits, les 
cotes principales sont absolument semblables a celles des Card, cordatum normaux, 
les secondaires se coudent tres fortement en avant, et deviennent presque filiformes, 
en rejoignant la carene siphonale ; celle-ci est tres finement denticulee, les dente- 
lures sont tres dedicates et en nombre de beaucoup superieur a celui des cotes secon- 
daires ; les cotes sont celles du Card, cordatum typique, la carene siphonale celle du 
Card, alternans. 

L'exemplaire figure par Zieten sous le nom ti Ammonites cordatus (PI. XV, fig. 7) 
et regarde par de Buch comme appartenant a YAm. alternans, presente des ca- 
racteres analogues. M. Collot (Descr. geol. d'Aix, loc. cit.) a observe des indivi- 
dus qui me paraissent tout a fait voisins, il les rapporte au Card, alternans, tout en 
indiquant un rapprochement avec le Card, subcordatum d'Orbigny (Pal. de 1-aRus- 
sie. p. 434, pi. XXIV, fig. 6-7), lequel, a en juger par la description et la figure 
irestauree avec deux fragments), parait se rapporter au Card, alternans, toutesses 
cotes sont simples. Je n'ai pas des materiaux suffisants pour discuter d'une maniere 
utile au sujet de ces formes cordatomorphes qui, peut etre, appartiennent toutesau 
Card, alternans. 

Oppel (Die Juraformation, p. 605) avait cru devoir rapporter cette derniere es- 
pece a V Ammonites serratus Sow. Plus tard il a abandonne cette maniere de voir. 
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Elle a ete reprise dans un ouvrage recent (Roman, Recherches str. et pal. sur le 
Bas Languedoc, loc. cit.), j'ai peine a comprendre pourquoi, car les deux especes 
me paraissent etre entierement diferentes, et M. Roman ne donne pas les raisons 
qui l'amenent a les reunir. 

M. de Riaz a rapporte au Card, alternans un tres grand exemplaire qui me pa- 
rait rentrer dans les varietes du Card, cor datum (Aram, de Trept, pi. XVI, fig. 8). 
Les dentelures de la carene ne sont pas visibles. 

Localites. Chatillon. Couches a Rhabdocidaris. — Champagnole-Montrivel. La 
Billode pres Chatelneuf. Argovicn II. — Marigny-sur-Ain. Couches de passage au 
Rauracien. 

Collections. Girardot. Berlier. 



Cardioceras tendiserratcm (Oppel), Neumayr. 

(PI. II, fig. 1-3.) 



Ammonites tenuiserratus, Oppel, 1863. Palseontologische Mittheilungen, III. Ueber jurassische Cephalo- 

poden, p. 200, pi. LIII, fig. 2. 
2d. Oppel, 1865. Geogn. Studien im Ardeche Dep*. (Palseont. Mitth. V, p. 312.) 

2d. Oppel, 1866. Ueber die Zone des Amm. transversarius. (Geogn. pal. Beitriige, 

vol. I, p. 281.) 
Id. MoBsch, 1867. Der Aargauer Jura, p. 140. (Beitriige zur Geol. Karte der Scbweiz, 

4*« Lief.) 
Oppelia tenuiserrata, Neumayr, 1871. Jura-Studien, IV. Die Vcrtretung der Oxfordgruppe im ostlichen 

Theile der Mediterran. Provinz. Jahrbuch der K. K. Geo!. Reichsanstalt, 
1871, vol. XXI, p. 366, pi. XVIII, fig. 6. 
Id. Neumayr, 1875. Die Ammoniten der Kreide u. die Systematik der Ammonitiden. 

Zeitachrift der deutsehen Geolog. Gesell., vol. XXVII, p. 910. 
Ammonites tenuiserratus, Choffat, 187S. Esquissc du Callovien et de l'Oxfordien dans le Jura occidental, 

p. 57. 
Id. Collot, 1880. Descr. geol. des environs d'Aix en Provence, p. 56. 

Cardioceras tenuiserratum, Neumayr et Uhlig, 1881. Ueber Ammonitiden aus der Hilsbildungen Nord- 

deutschlands, p. 12. 
Amaltheus tenuiserratus, Uhlig, 1881. Die Jurabildungen der Umgebung von Brunn, pi. XIII, fig. 1. ^ 
Ammonites tenuiserratus, Bourgeat, 1885. Excursion au Pontet. (Bull. Soc. geol. de France, 3* s., t. XIII, 

p. 813.) 
(L'espece me paraissant avoir ete divorcement interpreted, je m'abstiena d'autres citations nominates.) 

Quelques petits exemplaires de 14 mm a 19 mm de diametre sont absolument iden- 
tiques au type d'Oppel, dont j'ai un moulage sous lesyeux. Les flancs sont convexes, 
declives vers le pourtour, ornes de douze a quinze cotes droites, peu saillantes, qui 
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partem de l'ombilic et se terminent par un tubercule vers la raoitie de la longueur 
•hi rayon : tout le reste de la surface est lisse. Sur Tun d'entre eux on remarque, 
(vjtendant. deux petits tubercules isoles, pres du pourtour, et sur un autre, trois 
oil quatre petits bourrelets allonges, egalement pres du pourtour. Ce dernier fait le 
passage avec un autre de 27 n,m de diametre que je crois devoir rapporter a la meme 
espece et qui se rapprochede l'exemplaire de Birmensdorf figure par Ulilig (loc. cit.) ; 
eiitre les cotes principales ombilicales se trouvent deux ou trois cotes intermediaires, 
nvs tines, un peu onduleuses, qui se terminent pres du bord siphonal par un bour- 
ivlet allonge bien accuse. D'apres Uhlig l'espece est, en realite, plus ornee que ne 
le ferait supposer la figure donnee par Oppel, cela est probable, mais, ainsi que je 
l'ai dit, j'ai sous les yeux des individus tout a fait semblables a cette figure. Le tres 
jeune exemplaire figure par Neumayr (loc. cit.) dont l'original est au musee de Mu- 
nich, montre que, pendant une certaine periode, les flancs etaient ornes de cotes fal- 
cifonnes qui subsistaient plus ou moins longtemps, probablement suivant les indivi- 
dus. Les petits exemplaires de 12 mm de diametre au maximum, avec une quinzaine de 
cotes ombilicales assez fortes, et le reste lisse, me paraissent pouvoir etre attribues 
a l'espece, ils proviennent de lazonepyriteuse des couches a Pholad. exaltata. La ca- 
rene siphonale est tranchante, tres finement denticulee ; ellen'estaccompagneed'au- 
cune depression laterale. Du reste le manque de materiaux suffisants m'empeche 
de m'etendre sur les varietes possibles de cette espece, et d'en dire plus long. 

Localites. La Boissiere. — Couches a Pholadomya exaltata. Zone pyriteuse. — 
Montrivel. La Billode. Argovien I. 

Collections. Maire. Girardot. 



Quenstedticeras Sutherland!^ Murchison. 



SYNOXYMIE 



? Ammonites Sutherlandix, Murchison. Geol. Trans., 2° s., vol. II, part. II, p. 323. 

I(l - d'Orbigny, 1847. Paleontologie franchise. T. jurassiquea, I, p. 479. pi CLXXVI 

pi. CLXXVIL fig. 1-4. 
Quenstedticeras Sutherland^, Weissermel, 1895. Beitrag zur Kenntniss der Gattung Quenstedticeras. 

(Zeitsch. der deutschen Geolog. Gesell. 1895, p. 308 et passim., pi. XI, fig. 1-3.) 

II KM. <m\ PAL. SUISSE, VOL. XXIX. r. 
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Quenstedticeras Sutherland^, P. de Loriol, 1898. Etude sur les moll, et brach. de l'Oxfordien inferieur 

du Jura bernois, p. 28, pi. Ill, fig. 5-6. (Mem. de la Soc. paleont. Suisse, 
vol. XXV.) 
Id. P. de Loriol, 1900. Etude sur les moll, et brach. de l'Oxfordien inferieur 

du Jura ledonien, p. 32, pi. Ill, fig. 9-10. (Mem. Soc. paleont. Suisse, 
vol. XXVII.) 



Je n'ai vu que trois petits exemplaires de 13 mm a 18 mm de diametre ; ils sont 
tresbien conserves et identiques aux exemplaires de taille semblable que j'ai figu- 
res, 1'un d'eux a l'ombilic un peu plus etroit qu'il ne Test en general. 

Localites. Arc-sous-Montenot. La Boissiere. Zone pyriteuse des couches a Phol 
exaltata. 

Collection. Girardot. 



Hecticoceras Bonarellii, P. de Loriol. 



SYNONYMIE 



Hecticoceras Bonarellii, P. de Loriol, 1898. Etude sur les moll, et brach. de l'Oxfordien inferieur du 

Jura bernois, p. 36, pi. Ill, fig. 19-21. (Mem. Soc. paleont. Suisse, vol. XXVI.) 
Id. P. de Loriol, 1900. Etude sur les moll, et brach. de l'Oxfordien inf. du Jura 

ledonien, p. 36. (Mem. Soc. paleont. Suisse, vol. XXVII.) 

Quelques individus de petite taille, entierement chambres, peuvent etre rapportes 
a cette espece si abondante dans la zone a Creniceras Benggeri du Jura ledonien. 
L'ornementation n'a laisse quelques traces que dans un ou deux exemplaires, c'est, 
du reste, presque toujours le cas ; l'ombilic a un diametre moyen de mm ,27 de dia- 
metre total, les divisions des cloisons ne sont pas si profondement incisees que dans 
les grands individus dont ces petits exemplaires ne sont peut-etre que les premiers 
tours ; j'ai deja observe des variations a cet egard (loc. cit., 1900). 

Localites. Champagnole (Mont-Rivel). Arc-sous-Montenot. Andelot. Marigna 
s/Valouse. 

Couches a Phol. exaltata. Zone pyriteuse. 

Collection. Girardot. 
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Haploceras Erato ((TOrbigny), Neumayr. 



SYNONYMIE 

Ammonites Erato, d'Orbigny, 1847. Paleontologie franchise. T. jurassiques, I, p. 531, pi. CCI, fig. 3-4 

(excl. %. 5-6). 
Id. Oppel, 1865. Geogn. Studien in dem Ardeche Dep*. Palaeont. Studien, I, p. 312. 

Id. W. Waagen, 1864. Der Jura in Franken, etc., p. 141 et passim. 

Haploceras Erato, Neumayr, 1875. Die Ammoniten der Kreide und die Systematik der Ammonitiden. 

(Zeitschrift der deutschen Geolog. Gesell., vol. XXVII, p. 914.) 
Uppelia Bollieri, P. de Loriol 1898. Etude sur les moll, et brach. de l'Oxfordien inf r du Jura bernois, p. 64 

fig. 21, pi. IV, fig. 24. (Mem. Soc. pal. Suisse, vol. 25.) 
Haploceras Erato, P. de Loriol, 1900. Etude sur les moll, et brach. de la zone a Amm. Benggeri du Jura 

ledonien, p. 39, fig. 7, pi. Ill, fig. 16. (Mem. Soc. paleont. Suisse, t. XXVII.) 
(Voir dans cet ouvrage la synonymie de Pespece.) 
Haploceras Erato, P. de Loriol, 1901. Etude sur les moll, et brach. de l'Oxfordien moyen et superieur du 

Jura bernois, l er supplement, p. 12. (Mem. Soc. paleont. Suisse, vol. XXVIII.) 



J'ai examine quelques exemplaires bien caracterises, dont le plus grand a 31 n)m 
de diametre ; ils proviennent de la zone pyriteuse des couches a Phol. exaltata. 

L'individu que j'ai decrit precedemment (loc. cit.) sous le nom d' Oppelia Bollieri, 
se trouve etre, par le fait, un exemplaire de V Haploceras Erato. II n'y a qu'a com- 
parer les deux descriptions et les figures donnees de la ligne^suturale des cloisons, 
pour s'en assurer. . Je n'ai qu'a regretter mon inadvertance, dont je ne m'etais pas 
aperc^i, et que je suis heureux de pouvoir corriger, grace a M. le Prof. C. Sarasin qui 
m"a signale mon erreur, ce dont je lui suis reconnaissant. 

Localities. Marigna s/Valouse. La Boissiere. Andelot-en-Montagne. Un exem- 
plaire a ete recueilli a la Billode dans 1'Argovien I. 

Collection. Girardot. 
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Oppeija Pseudo-Pichlerf. P. de Loriol 1 90^. 



(PL JIT, fig. 4-6.) 



DIMENSIONS 

Diametre du dernier tour observe 

Largeur » » 

Epaisseur » » 

Diametre de l'ombilic 



par rapport au diametre . 



. H mm a 13 inm 

. 0,50 

. 0.36 a 0,40 

. 0,14 a 0,15 



Coquiile discoidale, comprimee, tres etroitement ombiliquee. Spire coinposee de 
tours tres embrassants, convexes, mais non renfles sur les flancs ; ils sont deprimes 
au pourtour de l'ombilic, plus ou moins distinctement, et sur un espace qui peut 

aller jusqu'a la moitie de leur 
largeur. Dans cette depression 
naissent, de l'ombilic, des cotes 
rayonnantes tres sinueuses, re- 
lativement fortes, qui se conti- 
nuent jusqu'au pourtour en 
s'affaiblissant depuis le milieu 
des flancs environ, et traversent 
la region siplionale en s'ar- 
quant fortement en avant; de 
fines cotes secondares inter- 
mediaries accompagnent les 
principales sur la moitie extern e 
de leur longueur, environ. Cette 
omementation, bien caracte- 
risee sur un petit n ombre 
d'exemplaires, est, la plupart 
du temps, plus ou moins effacee. Region siplionale tres arrondie, sans carene et sans 
tubercules. Ombilic tres etroit ; son pourtour n'est pas carene. Ouverture ovale, 
tres arrondie au sonimet, fortement echancree par le retour de la spire. La ligne 




Fig. 1. 
Oppelia pseudo-Pichleri, P. de Loriol. Grossissement 9 fois. 
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suturale des cloisons est tres divisee. Lobe siphonal large, eleve, termine par deux 
branches assez longues et peu divergentes. Lobe lateral superieur beaucoup plus 
long, etroit, termine par trois longues branches subegales; lobe lateral inferieur 
beaucoup plus court, egalement trifurque, quatre lobes auxiliaires decroissant 
graduellement. Tousles exemplaires que j'ai vussont encore chambres. Un fragment, 
cependant, parait posseder encore une faible partie de sa derniere loge sur laquelle 
rornenientation est plus accentuee, un leger renflement se manifeste sur les cotes 
principales au point ou elles s'arquent fortement en avant au milieu de la region 
siphonale, mais sans qu'il se forme un tubercule. 

Rapports et differences. Cette espece, dont je connais une vingtaine d'exem- 
plaires, est certainement tres voisine deYOppelia IfeMer/Oppel, elle me parait, toute- 
fois. s : en distinguer par la region deprimee que Ton remarque autour de l'ombilic, 
tantot tres accusee, tantot moins, par l'absence de tubercules siphonaux, et par la 
division differente de la ligne suturale des cloisons dans laquelle le lobe lateral su- 
perieur depasse de beaucoup le lobe siphonal et predomine considerablement le lobe 
lateral superieur; ce dernier est suivi de quatre lobes auxiliaires bien caracterises, 
en dehors de l'ombilic, le dernier tour se developpe aussi plus rapideinent. Les exem- 
plaires bien conserves ne sont pas difficiles a distinguer, il n'en est pas tout a fait de 
nieme pour les individus dont la surface est alteree, on les recommit cependant a 
leur facies et a l'absence de tubercules siphonaux. UOppelia Richei P. de Loriol, 
abondant dans la zone a Creniceras Renggeri, est plus comprime, non evide autour 
de l'ombilic, sa region siphonale est plus etroite, avec une rangee mediane de petits 
tubercules. liOppelia lichleri caracterise generalement les couches superieures a 
Am. Umammatus; onl'a cependant cite dans les couches a Pettoceras transversariwm, 
ainsi (^uenstedt (die Ammoniten des schwabischen Jura III, p. 858, pi. 93, fig. 18) 
figure, sous ce nom, un exemplaire des couches de Birmensdorf provenant de Bir- 
mensdorf meme, mais il me parait appartenir a une autre espece. Uhlig (Die Jurabil- 
dungen in der Umgebung von Brunn, p. 1 52, pi. 1 3, fig. 1 0) figure aussi, sous le nom de 
Opprlia PicMeri, une espece abondante dans les couches a Am. transversarius de 
uionmtschau, il me semble aussi que cette determination peut etre contestee, car, 
dans les deux figures que je viens de citer, le dernier tour s'epaissit tres rapidement, 
ce qui ne parait pas exister dans la figure donnee par Oppel. Ce dernier estimait que 
<on espece arrivait aun diametre de 45 mm . M. Collot (Description geologique des envi- 
ron- d'Aix. p. 51) indique comme taille d'adultes complets (provenant de la zone a 
Am. transrersarius) un diametre de 84 ™ m ; mais il ne me parait pas avoir compris 
1' espece comme Oppel. 
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Localites. Arc-sous-Montenot. Andelot-en-Montagne. Champagnole-Montrivel. 
Marigna s. Valouse. Couches a Pholadomya exaltata. Zone pyriteuse. 
Collection. Girardot. 



Oppelia ledonica, P. de Loriol, 

(PI. Ill, fig. 7.) 



SYNONYMIE 



Oppelia Monica, P. de Loriol, 1900. Etude sur les moll, et bracli. du Jura ledonien, p. 43, fig. 8, pi. IV, 

fig. 1. (Mem. Soc. pal. Suisse, vol. XXVII.) 



DIMENSIONS 



Diametre du dernier tour observe 16 mm a 2I mm 

Largeur » » par rapport au diametre . . 0,52 

Epaisseur » » » » . . 0,38 

Diametre de l'ombilic » » . ■ 0,17 



Les quatre exemplaires que j'ai sous les yeux sont parfaitement typiques, etilsne 
me fournissent matiere a aucun changement dans la description que j'ai donnee, (loc. 
cit.), il me parait done inutile de la repeter ici. Leur epaisseur est moins forte que 
celle de l'exemplaire type figure, mais elle rentre dans les limites que j'ai donnees. 
La region siphonale porte une serie tres distincte de petits tubercules plus ou moins 
arrondis (effaces dans le type figure). La ligne suturale des cloisons est tout a fait 
conforme a la figure que j'ai donnee, avec trois lobes auxiliaires bien developpes. 

Localites. La Boissiere. Bornay. Arc-sous-Montenot. Zone pyriteuse de la 
couche a Pholadomya exaltata. 

Collection. Girardot. 
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Oppelia Richei, P. de Loriol 



SYNONYMIE 

Oppelia Bichei, P. de Loriol, 1898. Etude sur les moll, et brach. de l'Oxfordien inferieur du Jura bernois, 

p. 52, fig. 17, pi. IV, fig. 13-16. (Mem. Soc. pal. Suisse, vol. XXV.) 
Id. P. de Loriol, 1900. Etude sur les moll, et brach. de l'Oxfordien inferieur du Jura ledonien, 

p. 46, pi. Ill, fig. 26. (Mem. Soc. paleont. Suisse, vol. XXVII.) 

Je connais quatre exemplaires qui proviennent de la zone pyriteuse des couches 
kPJioladomya exaltata. L'und'eux, trouveaChampagnole-Mont-Rivel,presente bien 
tous les caracteres de l'espece. Les trois autres viennent de Dromelay ; ils different 
des individus typiques par leur ombilic un peu plus ouvert (0,19 de diametre), 
laissant entrevoir les premiers tours de spire ; je ne trouve aucun autre caractere 
qui permettrait de les separer de cette espece, et, pour le moment, je crois qu'il 
convient de les lui attribuer a titre de variete. 

Deux individus bien typiques ont ete recueillis a la Billode dans les bancs a Spon- 
giaires de l'Argovien I. 

Collection. Girardot, 



Oppelia Baylei, Coquand. 



SYNONYMIE 

Ammonites Baylei, Coquand. 1853. Description d'especes nouvelles du Musee de Besan^on. (Journal de 

conchyliologie, l re serie, t. IV, p. 441; pi. XIV, fig. 5-6.) 
Oppelia Baylei, P. de Loriol, 1900. Etude sur les moll, et brachiopodes de l'Oxfordien inferieur du Jura 

ledonien, p. 49, fig. 9, pi. Ill, fig. 27-28. 
(Voir dans cet ouvrage la description et la synonymie.) 

In petit nombre d' exemplaires ont ete recueillis dans les couches a Pholadomya 
eraltata. Deux d'entre eux portent un leger sillon spiral au milieu des flancs et leur 
ombilic est un peu plus etroit que d'ordinaire ; la ligne suturale de leurs cloisons est 
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identique a celle que j'ai donnee pour l'espece (loc. cit.). Pour le moment, ils ne me 
paraissent pas devoir etre distingues specifiquement des autres. II serait a desirer 
que de nouveaux materiaux, plus etendus et plus complets, permettent de reprendre 
l'etude de cette espece, et de decider si ces individus un peu anormaux doivent etre 
consideres comme une simple variete, ou s'il convient de les envisager comme 
appartenant a une espece distincte ; dans Tun d'eux la carene siphonale est bien 
marquee, mais elle est couverte de tubercules bien plus fins et plus serres que ceux 
qui se trouvent sur le type de Coquand, les deux carenes lateralesne se montrent pas. 

Localites. Dramelay. La Boissiere. Andelot. Zone pyriteuse de la couche a Phola- 
domya excdtata. 

Collection. Girardot. 



Oppelia Girardoti, P. de Loriol 190^. 

(PL III, fig. 8, y.) 



DIMENSIONS 



Diametre du dernier tour observe B2 mm 

Lareeur » » P ar rapport au diametre 0,53 

Epaisseur » » » * u '^° 

Diametre de Pombilic » » °' 14 

Moule indiquant une coquille discoidale, comprimee, etroitement ombiliquee. 
Tours de spire tres embrassants, a peine convexes sur les flancs ; leur plus grandc 
epaisseur se trouve a peu de distance de l'ombilic, autour duquel on remarque une 
certaine depression, et, a partir de la, ils s'abaissent rapidement vers le pourtour 
externe. La surface est usee, on distingue cependant des cotes rayonnantes, arquees, 
dont unepartie, au moins, partent de l'ombilic; elles arrivent au bord siphonal ou 
elles paraissent epaisses, assez serrees et regulierement espacees, je ne saurais 
decrire correctement leur allure. La region siphonale est tres etroite, taillee legere- 
ment en biseau de chaque cote, en maniere de sillon, une carene mediane peu 
saillante, ornee de petits tubercules allonges, tres fins et tres serres. Peut-etre un 
epaississement tuberculiforme, en tous cas peu prononce, marquait-il rextremite des 
cotes. Ombilic tres etroit, a paroi verticale, legerement carene au pourtour. La 
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ligne suturale des cloisons est tres divisee. Lobe siphonal large et long, termine de 
(liaque cote par une branche divergente qui, se rapprochant du lobe lateral supe- 
rieur. retrecit beaucoup le corps de la selle laterale. Lobe lateral superieur plus 
lung que le lobe siphonal, etroit, profondement trifurque a son extremite ; lobe 
lateral inferieur plus court et egalement trifurque, mais inegalement, trois lobes 
auxili aires dont le premier est semblable au lobe lateral inferieur, mais plus court, 
et un quatrieme, tres petit, sur la paroi de l'ombilic. L'exemplaire est entitlement 
chambre. 

Rapports et differences. Je ne connais qu'un seul individu entier et un frag- 
ment ; je n'ai su decouvrir aucune espece avec laquelle celle-ci pourrait etre con- 
fondue. II serait a desirer que la decouverte de nouveaux exemplaires vint faire 
connaitre plus parfaitement son ornementation. 

Localite. La Boissiere (Mont-Pele). Zone pyriteuse des couches a Pholadomya 
exaltata. 

Collection. Girardot. 



Oppelia Bruckneri, Oppel. 

(PI III, fig. 10-11.) 



SYNONYMIE 

Ammonites Bruckneri, Oppel, 1862. Ueber jurassische Cephalopoden. (Pafeontologische Mittheilungen 

I, p. 192, pi. LIV, fig. 4.) 
Id, Oppel, 1865. Geognostische Studien in dem Ardeche Dep*. (Palaeontol. Mitthei- 

lungen, I, p. 312.) 
Id, Oppel, 1866. Ueber die Zone des Amm. transversarius. (Geogn. palseontologische 

Beitrage, I, p. 241, 280.) 
Id. Mcesch, 1874. Der siidliche Aargauer Jura, p. 55. (Beitr. zur geolog. Karte der 

Schweiz, 10** Lief.) 
Oppelia Bruckneri, v. Amnion, 1875. Die Ablagerungen zwischen Regensburg und Passau, p. 69 et 156. 
Ammonites Bruckneri, Choffat, 1878. Esquisse du Callovien et de l'Oxfordien dans le Jura occidental, 

p. 57, 61, 68 et 117. 
Id. Engel, 1883. Geogn. Wegweiser durch Wiirtemberg, p. 189. 

Id. Bourgeat, 1885. Excursion au Pontet et a Montepile. (Bull. Soc. geol. de France, 

3 e serie, t. XIII, p. 813.) 
Id. Quenstedt, 1887. Die Ammoniten des Schwabischen Jura, III, p. 848. 

MKM. SOC. PAL, SUISSE, VOL. XXIX. r 
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Ammonites Bruckneri, de Grossouvre, 1890. Excursion de St-Amaud. (Bull. Soc. geol. de France, 3° serie, 

t. XVI, p. 1112.) 
Oppelia BrtteJcneri, v. Amnion. 1891. Die Versteinerungen der niederbayrischen Jurabildungen. Geogn. 

Beschr. v. Bayern, 4 tes Band, p. 346. 

DIMENSIONS 

Diametre du dernier tour observe dans 2 exemplaires .... 7 mm a, 10mm 

Largeur » » 3 » /2 a o mm 

Epaisseur » » 2 » 7 2 * ' 

Diametre de l'ombilic . . . . 2 » a 2«nm i/ 4 

Test discoiidal, etroitement ombilique. Spire composee de tours croissant rapide- 
ment; les flancs sont convexes, mais nonrenfles, arrondis au pourtour de l'om- 
bilic et sur la region siphonale, tres embrassants. Ombilic tres etroit. La ligne 
suturale des cloisons est distincte ? mais elle n'est pas assez nettement perceptible 

pour pouvoir etre dessinee. Je la vois 
cependant assez nette dans un tres 
petit exemplaire; le lobe siphonal 
est tres large, termine par une 
branche tres courte et divergente 
de chaque cote, lobe lateral supe- 
rieur un peu plus long et trifurque; 
lobe lateral inferieur plus court, 2 
a 3 lobes auxiliaires; les divisions 
paraissent plus incisees dans un 
exemplaire de taille plus forte que 
dans celui-ci. La derniere loge est 
souvent conservee, du moins en 
8 ' * partie, elle croit plus rapidement 

que le reste de la spire, mais n'offre 
rien de special, sa surface parait generalement lisse, mais, sur un fragment qui 
appartenait a un grand individu, on apergoit les traces de cotes rayonnantes 
sinueuses tres legeres ; il en existait de semblables sur le type d'Oppel. Ouverture 
ovale, regulierement arrondie au sommet. 

Rapports et differences. Les exemplaires que j'ai examines sont de tres petite 
taille, et rarement bien conserves ; ils me paraissent pouvoir etre rapportes a l'es- 
pece avec certitude. Le type d'Oppel est bien plus grand (15 mm ), son dernier tour 
est legerement genicule, ce que je n'observe pas dans nos petits echantillons. Un 
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imliviclu trouve avec les autres appartenait a un exemplaire de plus grande taille, 
il n"en restequ'un fragment du dernier tourdont lalargeur atteignait7 mm etl'epais- 
sviir 4 Va mm ; il devait avoir au moins la taille du type. 

M. Choffat cite l'espece dans le Jura ledonien (loc. cit.), j'ai vu des petits exem- 
plaires determines par lui, il dit qu'il en a recueilli qui avaient un diametre de 

1 ~ mm 

Localites. La Billode (ravin des Terreaux). Marigna-sur-Valouse. S^Sorlin. 
Argovien II. Niveau I). 
Collections. Girardot Berlier. 



Oppelia distorta, Bukowski. 

(Pi. in, fig- 12.) 

SYNONYMIE 

ijppelia distorta, Bukowski, 1887. Ueber die Jurabildungen von Czenstochau. (Beitr. zur Palfeontologie 

CEsterreich-Ungarns. V. Band, p. 119, pi. XXV, fig. 4-6.) 
Id. v. Sjemiradzki, 1891. Fauna Kopalna Warstw Oxfordzktch, p. 19. 

Id. v. Sjemiradzki, 1892. Die oberjurassische Ammonitenfauna in Polen. (Zeitschrift der 

deutschen Geolog. Gesell., 1892, p. 452.) 
Id. Szemenoff, 1897. Versuch einer Anwendung der statischen Methode zum Studium der 

Vertheilung der Ammoniten in dem russischen Jura. (Annuaire geol. de la 

Russie, t. II, p. 9.) 

DIMENSIONS 

Diametre du dernier tour 22 mm 

Largeur » » par rapport au diametre 0,41 

Epaisseur » » » » 0,23 

Diametre de l'ombilic » » 0,27 

Coquille discoi'dale, comprimee. Le dernier tour est tres embrassant, ses flancs 
sont aplatis, a peine legerement convexes, entierement lisses ; son epaisseur, tres 
faible au debut, s'accroit rapidement jusqu'a l'ouverture sans arriver cependant a 
une forte augmentation. La region siphonale est convexe, paraissant d'abord comme 
limitee de chaque cote par un angle a peine accuse, ainsi que leremarqueM. de Bu- 
kowski, puis entierement et fortement arrondie ; elle porte une carene mediane 
tres pen sensible, tres finement denticulee qui, probablement, au debut de la der- 
niere loge, disparait pour se remplacerpar un sillon tres fin qui n'atteint pas l'ouver- 
ture. Celle-ci est marquee par un profond sinus du cote siphonal qui detache une 
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etroite languette mediane, dont l'extremite est cachee par la gangue, de meme que 
le sinus ombilical. 

Ombilic tres legerement carene au pourtour. 

La ligne suturale des cloisons n'est pas visible. 

Rapports et differences. Le petit exemplaire complet que je viens de decrire, 
le seul trouve, presente tous les caracteres des petits individus rapportes par M. 
de Bukowski, avec une pleine certitude, a la meme espece que le grand exemplaire 
qu'il a figure, et qui, au premier abord, parait bien different. II donne des explica- 
tions detaillees, basees sur l'examen de nombreux exemplaires, pour faire com- 
prendre ce rapprochement, je ne puis done que me ranger a sa maniere de voir. 
L'un des petits exemplaires figures par lui parait assez genicule, l'autre Test a 
peine, celui que j'ai decrit se rapproche de ce dernier sous ce rapport. 

Localite. Bouran, pres Chatillon-sur-Ain. Couche a Rhabdocidaris. Argovien II. 

Collection. Berlier. 



Oppelia hyacinthus, d'Orbigny. 

(PI. Ill, fig. 13.) 

SYNONYMIE 

Ammonites hyacinthinus, d'Orbigny, 1847. Paleontologie fran^aise. Terr, jurass., t. I, p. 572. 
Ammonites hyacinthus d'Orbigny, 1850. Prodrome, t. I, p. 351. 

Id. Oppel, 1865. Geognostische Studien in dem Ardeche Dep*. (Palseontologische 

Mittheilungen, I, p. 312.) 
Id. Oppel, 1866. Ueber die Zone des Ammonites transversarius. (Geogn. pal. Bei- 

trage, I, p. 282.) 
Id. Mcesch, 1867. Der Aargauer Jura, p. 134-140. (Beitrage zur Geolog. Karte der 

Schweiz, 4 te Lieferung.) 
Id. Moesch, 1874. Der siidliche Aargauer Jura, p. 54. (Beitrage zur geolog. Karte 

der Schweiz, 10*e Lief.) 

DIMENSIONS 

Diametre du dernier tour observe 19 mtn 

Largeur » » par rapport au diametre 0,52 

Epaisseur » » » » 0,25 

Diametre de l'ombilic » » 0,21 

Coquille discoidale, comprimee. Le dernier tour de spire croit rapidement, ses 
flancs sont legerement convexes, sans ornements; la region siphonale est arrondie 
avec une serie mediane de tres petits tubercules arrondis et serres. Ombilic peu ouvert ; 
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si paroi est verticale. La ligne suturale des cloisons est tres divisee, mais les divi- 
sions sont peu profondement incisees. Lobe siphonal tres large, termine, de chaque 
rote, par une branche singulierement courte; lobe lateral superieur un peu plus long, 
large, tricuspide, lobe lateral inferieur notablement plus court, trois lobes auxiliaires 
decroissant rapidement, le troisieme se trouve sur le bord de l'ombilic. Les selles 
sont larges, semblables aux lobes. La coupe du tour est beaucoup plus haute que 
large, retrecie au sommet. 

Je ne connais qu'un seul exemplaire ; il a conserve une partie de la derniere 
loge. 

Rapports et differences. Cette espece n'a jamais ete reellement decrite par 
d'Orbigny. II la mentioniie seulement dans le Prodrome avec la diagnose suivante: 
« Petite espece voisine de VA. Erato, mais a tours plus a decouvert, lisses, munis 
seulement, au dernier, de tubercules sur le milieu du dos, bouche en languette elar- 
gie. » Oppel semble avoir connu des originaux de l'espece, il la cite de Crussol 
et il dit expressement (Zone a Am. transversarius, loc. cit.) qu'elle se trouve (zwei- 
felsohne) dans les couches a Spongiaires de Birmensdorf. J'ai compare l'exemplaire 
que je viens de decrire avec de bons echantillons de Birmensdorf, l'identite estparfaite, 
la ligne suturale des cloisons est exactement la meme ; dans ces individus le dernier 
tour parait devier legerement de la spirale, une cassure empeche de le constater 
dans celui dont il est ici question. VOppelia hyacinthus est voisin de YOppelia mi- 
crodomus Oppel, des couches a Am. bimammatus, il en differe par son ombilic moins 
divert, et, d'apres la description, la seconde espece n'aurait qu'un seul lobe auxi- 
liaire. 

Localites. La Billode. Argovien I. 

Collection. Girardot. 



Oppelia? puellaris, P. de Loriol. 

(PL III, fig. 14.) 



SYNONYMIE 



•Jjtpelia Y puellaris, P. dc Loriol, 1898. Etude sur les mollusques et brach. de l'Oxfordien inferieur du 

Jura bernois, p. 60, fig. 23. pi. V, fig. 1. (Mem. Soc. paleontologique Suisse, 
vol. XXV.) 
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DIMENSIONS 

Diametre du dernier tour observe 10 rara a 14 mm 

Largeur » » par rapport au diametre . . 0,60 

Epais^eur » » » » . . 0,50 

Diametre de l'ombilic » » . . 0,10 

Les exemplaires que je rapporte a cette espece sont au nombre de quatre, tous 
encore chambres. lis presentent tous les caracteres de l'espece, mais l'epaisseur est 
plus faible, 0,50 du diametre au lieu de 0,60. Cette difference unique ne me 
parait pas suffisante pour justifier une distinction specifique. J'ai fait figurer des 
exemplaires de VOppelia episcopalis qui presentent des variations considerables 
dans l'epaisseur proportionnelle, sans qu'ii soit cependant possible de distinguer 
parmi eux plusieurs especes. L'exemplaire qui m'a servi de type possedait encore 
une portion de sa derniere loge, il laissait voir des traces de cotes rayonnantes tres 
fines que je retrouve dans l'un de ceux dont il est ici question ; ces derniers laissent 
apercevoir un second lobe auxiliaire fort petit que je faisais deja prevoir. Peut-etre, 
lorsque l'espece sera mieux connue, devra-t-elle etre rangee parmi les Oeko- 
traustes. 

Localites. Bornay. Marigna. 

Couches a Fholadomya exaltata. Zone pyriteuse. 

Collection. Girardot. 



Oppelia flexuosa (Miinster), Neurnayr. 

(PI. Ill, fig. 15.) 



SYNONYMIE 

Ammonites flexuosus, Muaster, in Zieten, 1832. Die Versteinerungen Wilrtembergs, p. 37, pi. XXVIII, 

fig. 7. 
Oppelia flexuosa, F. Romer, 1870. Geologie von Ober Schlesien, p. 144-195, pi. XXII, fig. 5. 

Id. Neurnayr, 1875. Die Ammoniten der Kreide und die Systematik der Ammonitiden. 

(Zeitschrift der deutsehen Geolog. Gesell., vol. XXVII, p. 911.) 
Id. Bukowski, 1887. Ueber die Jurabildungen von Czenstocbau. (Beitragezur Palseontologie 

(Esterreicb-Ungarns, vol. V, p. 110, pi. XXVI, fig. 4-9.) 
Id. Sjemiradzki, 1891. Fauna Kopalna Warstw. Oxford., p. 11. 
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Uppelia flexuosa, Sjemiradzki, 1892. Die oberjurassische Ammonitenfauna in Polen. (Zeitschrift der 

deutschen Geolog. Gesell., vol. XLIX, p. 449.) 
Id. P. de Loriol, 1891. Etude sur les moll, et brach. de I'Oxfordien sup. et moyen du Jura 

bernois, l er supplement, p. 13. (Mem. Soc. paleont. Suisse, vol. XXVIII.) 

(Cette espece, tres souvent citee, n'a pas toujours 6te comprise de la meme maniere, aussi me serait-il 
impossible de donner une synonymie correcte plus etendue.) 

DIMENSIONS 



mm 



Diametre du dernier tour 50 

Largeur » » par rapport au diametre 0,58 

Epaisseur » » » » 34 

Diametre de l'ombilic » » 12 

Coquille discoidale, peu epaisse, etroitement ombiliquee. Le dernier tour, tres 
embrassant, croit rapidement, ses flancs sont aplatis, tres faiblement convexes ; dans 
la region ombilicale une depression en entonnoir, assez large, est tres appreciable. 
L'ornementation se compose de fortes cotes flexueuses, ecartees, qui prennent nais- 
sance sur le bord de l'ombilic et arrivent au pourtour externe. Vers le milieu des 
flancs- naissent, dans les intervalles, avec plus ou moins de regularity une ou deux 
cotes secondaires un peu plus faibles qui arrivent au meme point, presque toutes 
ces cotes se terminent par un tubercule, ceux des cotes principales sont plus sail- 
lants que lesautres. L'ornementation est moins accentuee sur la region chambree. 
La region siphonale est arrondie; elle porte, sur sa'ligne mediane, une serie de 
tubercules, qui, d'abord serres, petits et arrondis, se developpent rapidement 
en s'ecartant sur la derniere Ioge, prennent une forme allongee, tranchante, et, iina- 
leinent, deviennent de longs aiguillons plats et pointus dont Tun est demeure intact 
sur l'exemplaire decrit, dans lequel la derniere loge occupe la moitie du dernier 
tour sans etre entierement conservee. L'epaisseur augmentait rapidement aux 
approches de l'ouverture, dont le bord n'existe plus. Ombilic tres etroit, sa paroi est 
verticale. Le detail de la ligne suturale des cloisons ne peut etre apprecie. 

Rapports et differences. Je connais deux exemplaires dont 1'un, parfaitement 
conserve, est celui que je viens de decrire ; 1' autre, incomplet, mais tout a fait 
determinable, appartient a la variete a cotes secondaires plus nombreuses, avec 
l'ombilic un peu plus ouvert. 

Un troisieme exemplaire, un peu moins typique, trouve parfaitement sa place 
I>armi les varietes examinees par M, Bukowski, il provient de l'Argovien I de la 
P.illode. Ainsi que je l'ai ecrit ailleurs (loc. cit.), je partage entierement, au sujet de 
cette espece, la maniere de voir de M. Bukowski, lequel Fa parfaitement elucidee. 
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Localites. Enchantes pres Chatillon. Bouran. Couches a Rhabdocidaris. Argo- 
vien II. — La Billode. Argovien I. 
Collections. Berlier. Girardot. 



Oppelia cfr. Bukowskii, Sjemiradzki. 

(PI. Ill, fig. 16-18.) 

SYNONYMIE 

Oppelia sp., Bukowski, 1887. Ueber die Jurabildungen von Czenstochau in Polen, p. 117, pi. XXV, fig. 7. 
Oppelia Bukowskii, Sjemiradzki, 1891. Fauna Kopalna Warstw. Oxfordzkich, p. 14. 

Id. Sjemiradzki, 1892. Die oberjurassische Ammonitenfauna in Polen. (Zeitschr. der 

deutschen Geolog. Gesell., 1892, p. 450.) 

Je rapproche de cette espece six petits exemplaires ecrases, aplatis, dont l'epais- 
seur ne saurait etre appreciee. Leur diametre varie de 20 mm a 24 mm . L'ombilic est 
extremement etroit. Les flancs sont cou verts de cotes rayonnantes tres fines, legere- 
ment flexueuses, ecartees, quipartentde l'ombilic et arrivent au pourtour externe en 
s'affaiblissant sur la derniere moitie environ de leur parcours, point auquel naissent, 
dans les intervalles, deux a quatre cotes secondaires paralleles. Au dela de la moitie 
externe des flancs toutes ces cotes sont egales entre elles, tres fines, presque egale- 
ment ecartees, a leur extremite, vers le bord de la region siphonale elles s'epaissis- 
sent presque toutes en formant un petit bourrelet allonge. Le milieu de la region 
siphonale est occupe par une serie de petits tubercules arrondis et serres. 

Cette ornementation ressemble tout a fait a celle de Y Oppelia Bukowskii, mais 
ces petits exemplaires sont trop imparfaits quant a leur forme et a leurs dimensions 
proportionnelles pour qu'il me soit possible de les rapporter a l'espece sans reser- 
ves. 

Localites. La Billode (Ravin des Terreaux). Argovien II. 

Collection. G-irardot. 
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OpPELIA Cf. BUKOWSKH. 



J"ai sous les yeux un fragment de tour appartenant a un exemplaire qui devait 
avoir ime taille un peu superieure a celle du type figure par M. Bukowski, il n'est 
pas plus complet, mais il me parait appartenir a la meme espece; seulement ses 
cotes rayonnantes sont un peu plus nombreuses autour de l'ombilic, elles sont aussi 
moins saillantes, mais ceci peut tenir a la fossilisation. Je crois done devoir le rap- 
procher despetits individus que je viens de decrire. II a ete recueilli par M. Choffat 
qui a bien voulu me le communiquer. Malheureusement il m'est parvenu trop tard 
pour pouvoir etre figure sur les planches de cette premiere partie, mais il prendra 
place sur celles de la seconde. 

Localite. Moulin de Supt. Couches a Fhdad. exaltata. 

Collection. Choffat. 



Oppelia calucera (Oppel), Neumayr. 



SYNONYMIE 



Ammonites mllicerus, Oppel, 1862. Ueber jurassische Cephalopoden. (Pateontol. Mittheilungen I p 210 

pi- LV, fig. 2 et 3.) 
Id. W. Waagen, 1864. Der Jura in Franken, etc., p. 139, 141 et passim. 

Id. Oppel, 1865. Geogn. Studien in dem Ardeche Dep*. (Palseontol. Mittheilungen. I 

p. 312.) 
Id. Oppel, 1866. Ueber die Zone des Amm. transver sarins. (Geogn. palseontol. Beitrage, 

I, p. 283 et passim.) 
Id. Mcesch, 1867. Geolog. Beschreibung des Aargauer Jura, p. 140 et. passim. (Beitrage 

zur geolog. Karte der Schweiz, 4*« Lief.) 
Id. Ferd. Rcemer, 1870. Geologie von Oberschlesien, p. 254. 

Id. Tribolet, 1873. Recherches geol. et pal. sur le Jura neuchatelois, p. 5. 

Id. Moesch, 1874. Der siidliche Aargauer Jura, p. 54. (Beitrage zur geol. Karte der 

Schweiz, 10*e Lief.) 
Oppelia callicera, Neumayr, 1875. Die Ammoniteu der Kreide und die Systematik der Ammonitiden. 

(Zeitschr. der deutschen Geol. Gesell., vol. XXVII, p. 910.) 

MEM. SOC. PAL. SUISSK, VOL. XXIX, /-. 
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Oppelia callicera, Ammon, 1875. Die Juraablagerungen zw. Regensburg und Passau, p. 156 et passim. 
Ammonites callicerus, Ernest Favre, 1875. Descr. des foss. du terrain jurass. des Voirons, p. 26, pi. XI, 

fig. 9. (Mem. Soc. paleont. Suisse, vol. II.) 
Id. Ernest Favre, 1876. Descr. des foss. du t. oxfordien des Alpes fribourgeoises, p. 39, 

pi. Ill, fig. 4-5. (Mem. Soc. paleont. Suisse, vol. III.) 
Id. Choffat, 1878. Esquisse du Callovien et de I'Oxfordien dans le Jura occidental, p. 53 

et 56. 
Id. Collot, 1880. Descr. geol. des env. d'Aix en Provence, p. 50. 

Id. Engel, 1883. Geogn. Wegweiser in Wiirtemberg, p. 189 et passim. 

Id. Wundt, 1883. Ueber die Vertretung der Zone des Amm. transver sarins in schwa- 

bischen Jura. (Jahreshefte des Vereins f. Vat. Naturkunde in Wiirtemberg, 

1883, p. 164.) 
Id. de Grossouvre, 1890. Excursion de St-Amand. (Bull. Soc. geol. de France, 3 e serie, 

t. VI, p. 1113.) 
Oppelia callicera, v. Ammon, 1891. Die Verst. der niederbayrischen Jurabildungen. (Geogn. Beschr. v. 

Bayern. IV. Band, p. 346.) 

DIMENSIONS 

Diametre du dernier tour observe 50 mm 

Largeur » » par rapport au diametre 0,58 

Epaisseur » » » » 0,28 

Diametre de l'ombilic » » 0,10 



Les exemplaires examines sont en petit nombre, mais bien typiques. Par suite de 
quelque usure je ne puis verifier le nombre des cotes sinueuses, terminees par un 
bourrelet, qui occupent la region ombilicale, il y en a encore sept dans le meilleur 
exemplaire ; leur nombre devait etre de 12 a 15. Sur la region siphonale les tuber- 
cules arrondis de la serie mediane sont bien developpes ; les cotes secondaires la 
traversent sans interruption en s'inflechissant en avant. Dans un exemplaire, ce- 
lui dont j'ai donne les dimensions, la derniere loge est, en partie, conservee; elle ne 
presente rien de particulier. La ligne suturale des cloisons est tres divisee, et les 
divisions sont profondement incisees. Lobe siphonal termine de chaque cote par une 
courte branche peu divergente ; lobe lateral superieur large, notablement plus long, 
termine par trois longues branches dont la mediane depasse beaucoup les autres; 
lobe lateral inferieur egalement large, mais bien plus court, et inegalement trifur- 
que ; quatre lobes auxiliaires dont le premier est semblable au lobe lateral superieur, 
mais plus court; le dernier se trouve tout a fait sur le bord de 1'ombilic. Les selles 
sont etroites de corps et tres ramifiees. 

Localites. Montrivel pres Champagnole. Argovien I. — La Billode. S^Sorlin 
pres Chatillon. Argovien II. — Chatelneuf. Argovien III. 

Collections. Girardot. Berlier. 
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Oppelia Sarasiivi, P. de Loriol 1902. 

(PL III, fig. 19.) 



DIMENSIONS 



Diametre du dernier tour observe 54mm 

Largeur » » par rapport »u diametre 0,54 

Epaisseur » » „ „ q 32 

Diametre de t'ombilic » ,, 13 

Moule indiquant une coquille discoTdale ; etroitement ombiliquee. Les flancs sont 
convexes, mais faiblement ; leur plus grande epaisseur se trouve un peu en dedans 
de leur point median et, de la, ils s'abaissent vers Ie pourtour externe. lis sont or- 
nes de cotes rayonnantes tres sinueuses, d'abord tres fines, qui partent de l'ombilic 
en s'arquant en arriere, s'epaississent graduellement jusque vers le milieu des flancs, 
011 elles forment un profond sinus en avant, et se divisent en deux ou trois autres 
cotes tres inegales dont l'anterieure, plus forte, apres un assez profond sinus en ar- 
riere, arrive au pourtour externe en s'arquant en avant, et se termine par un tuber- 
cule allonge, peu saillant; deux ou trois cotes secondaires se trouvent dans l'inter- 
valle, mais je ne puis suivre exactement leur allure a cause d'une certaine usure de 
la surface de I'echantillon, qui rend toutes ces cotes plus faibles qu'elles nel'etaient 
en realite. La region siphonale est tres arrondie, avec une rangee mediane de forts 
tubercules allonges, ecartes, regulierement espaces. 

Ombilic tres etroit, a paroi verticale, non carene au pourtour. 

Dans l'exemplaire decrit, la premiere partie du dernier tour est detruite; ce qui 
reste constitue la derniere loge; elle augmentait rapidement d'epaisseur, surtout 
pres de son ouverture dont le bord parait etre en partie conserve, sans que j'en 
sois certain ; les tubercules siphonaux disparaissent a peu de distance, il en man- 
querait trois ou quatre; les tubercules lateraux qui terminent les cotes s'effacent 
egalement au meme point. Je ne vois qu'une trace de la ligne suturale des cloisons. 
Un second exemplaire de meme taille n'a conserve egalement que sa derniere loge 
qui parait, comme dans l'autre, a peu pres complete, car les tubercules siphonaux 
s"arretent a la meme distance de Textremite. 
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Rapports et differences. II est a desirer que de nouveaux exemplaires plus 
complets, viennent faire connaitre plus exactement cette espece. Toutefois, ce 
que nous en savons permet de la caracteriser d'une maniere suffisante, et je ne la 
trouve decrite nulle part, malgre mes recherches. La seule espece dont on peut la 
rapprocher est VOppelia Nycteis Bukowski, elle en differe par ses cotes encore plus 
sinueuses, formant de plus faibles tubercules pres du bord externe, et par sa region 
siphonale pourvue d'une serie mediane de forts tubercules ecartes au lieu de petits 
bourrelets transverses. 

Localite. La Billode. Argovien I. 

Collection. Girardot. 



Oppelia spernejnda, P. de Loriol 4902. 

(PI III, fig. 20-22.) 
DIMENSIONS 

Diametre du dernier tour observe 24 mm a 29 mm 

Largeur » » par rapport au diametre . . 0,55 

Epaisseur » » » » . . 0,27 

Diametre de i'ombilic » » . . 0,14 " 

Moule indiquant une coquille discoi'dale, comprimee, tres etroitement ombiliquee. 
Tours de spire tres embrassants, croissant rapidement. Les flancs du dernier visi- 
ble sont tres faiblement convexes, legerement deprimes autour de 1'ombilic ; dans 
cette depression se montrent des cotes rayonnantes courtes, tres serrees, peu sail- 
lantes, dont une partie se continuent en s'elargissant et en devenant tres flexueuses; 
elles arrivent au pourtour externe en s'arquant fortement en avant, sans s'epaissir 
a leur extremite ; d'autres cotes bien plus tines les accompagnent, mais je ne puis 
savoir dans quelle proportion. Toute cette ornamentation est tres delicate, tres 
faiblement accentuee, et elle n'est pas conserved d'une maniere sumsamment 
nette pour etre correctement decrite. La region siphonale est arrondie, elle porte 
une serie mediane de tubercules arrondis; tres petits, tres serres. Ombilic fort 
etroit; sa paroi est verticale. La ligne suturale des cloisons est invisible. 

Rapports et differences. Je connais six exemplaires appartenant a cette 
espece, dont l'ornementation n'est, malheureusement, pas assez bien connue, non 
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plus que d'autres caracteres, pour permettre de la separer bien categoriquement 
des especes voisines. Comme elle ne parait pas etre tres rare, et que les exemplaires 
presentent tous les memes caracteres, je n'ai pas cru devoir la negliger, esperant 
que sa valeur pourra etre plus utilement discutee plus tard avec des exemplaires 
plus parfaits. On pourrait envisager ces individus comme etant des jeunes de 
YOppelia Sarasini decrit plus haut, et j'ai ete tente de le faire. II me semble 
cependant, que, pour le moment, il vaut mieux les separer quitte a revenir plus tard 
la-dessus. La presence, autour de 1'ombilic, de ces petites cotes courtes serrees et 
presque droites est assez particuliere, et les petits tubercules tres fins, tres serres, 
qui forment une serie sur la region siphonale sont bien differents des gros tuber- 
cules ecartes de la serie siphonale de l'O. Sarasini Je ne parle pas de la difference 
de taille. L'espece est voisine de YOppelia baccata Bukowski, mais son ombilic est 
plus etroit, son epaisseur est moindre, et on ne constate pas la presence de tuber- 
cules lateraux. VOppelia lockensis Oppel (des couches a Am. bimammatus) est 
plus epais, plus largement ombilique et les cotes paraissent differentes autour de 
1'ombilic. 

Localites. Chatillon (Bouran, Enchantes). La Billode (1 ex.). Couches a Rhab- 
docidaris. Argovien II. 
Collections. Berlier. Girardot. 



Creniceras crenatlm, Bruguiere. 

(PL III, fig. 2JI-24.) 



SYNONYMIE 



Cornu Ammonis spina dentata. Lang, 1708. Historia lapidum figuratorum Hplvetis;, p. 92, pi. XXIII, fig. 2. 

Ammonites crenatus, Bruguiere, 1792. Encyclopedic, I, p. 37. 

Ammonites dentatus, pars, Quenstedt, 1847. Die Cephalopoden, p. 131, pi. IX. fig. 15 (non fig. 14). 

Ammonites crenatus, pars, d'Orbigtiy, 1848. Paleontologie francaise. Terr, jurass., I. p. 521, pi. CXCVII, 

fig. 5-6. 

Ammonites crenatus, Oppel, 1863. Palseontologische Mittheilungen, I, p. 203. 

Ammonites Dionysii, Mcesch, 1864. Journal de conchyliologie, vol. XII, p. 371 et vol. XIII. pi. VIII, fig. 1. 

Ammonites crenatus, W. Waagen, 1864. Der Jura in Franken, etc., p. 141, 145 et passim. 

Id. Oppel, 1865. Geogn. Studien ira Ardeche DepK (Palaeontol. Mitth.. I, p. 312.) 

Id. F. Roemer, 1870. Geologie von Oberschlesien, p. 246, pi. XXII, fig. 7. 

Id. Choffat, 1878. EBquisse du Callovien et de 1'Oxfordieu du Jura occidental, p. 56 et 117. 
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Oppelia crenata, Uhlig, 1881. Die Jurabildungen in der Umgegend von Brunn, p. 135. 
Id. Zittel, 1882. Handbuch der Palseontologie, 2 tes Band, p. 462. 

Id. Engel, 1883. Geogn. Wegweiser durch Wiirtemberg, p. 184. 

Id. Bukowski, 1887. Ueber die Jurabildungen von Czenstochau, p. 122, pi. XXV, tig. 8-10. 

Ammonites crenatus, pars, Quenstedt, 1887, Die Ammoniten des schwabischen Jura, p. 843, pi. XCI1, 

fig. 20, 21, 22 (excl al), pL XCIII, fig. 42. 
Oppelia crenata, P. de Loriol, 1896. Etude sur les moll, et bracb. de l'Oxfordien sup. et moyen du Jura 

bernois, p. 17, pi. I, fig. 7. (Mem. Soc. paleontol. Suisse, vol. XXIII.) 
(Voir dans cet ouvrage la synonymie de l'espece. J'ai omis quelques citations qui me paraissent douteuses.) 

DIMENSIONS 

Diametre du dernier tour observe 13mm a 24 mm 

Largeur » » par rapport au diametre . . 0,40 a 0,43 

Epaisseur » » » » ' . . 0,29 » 0,32 

Diametre de 1'ombilic » » . . 0,24 

Moule indiquant une coquille discoi'dale, comprimee, etroitement ombiliquee. Spire 
composee de tours croissant rapidement, tres embrassants, tantot tres aplatis sur 
les flancs, tantot sensiblement convexes ; dans un exemplaire ils paraissent ornes de 
legeres cotes rayonnantes, tres sinueuses, epaissies, et comme geniculees en avant 
au milieu de leur largeur. La region siphonale est plus ou moms etroite, arrondie, 
et pourvue d'une serie mediane de denticulations plus ou moins saillantes, plus ou 
moins serrees, arrondies ou aplaties. L'ouverture se trouve retrecie de chaque cote 
par une languette large, spatuliforme, dont je ne connais pas l'extremite, les deux 
sinus qui la detachent sont tres profonds, 1'ombilical est un peu plus etroit; la lan- 
guette siphonale est courte, un peu triangulaire, legerement marginee. 

Ombilic etroit, enfonce, laissant voir les premiers tours; son pourtour est arrondi 
ou, parfois, legerement carene. La ligne suturale des cloisons est tres divisee, mais 
les lobes sont, relativement, peu profondement incises; lobe lateral superieur large, 
notablement plus eleve que le lobe siphonal et termine par trois courtes branches ; 
lobe lateral inferieur beaucoup plus court, egalement trifurque ; trois lobes auxi- 
liaires graduellement decroissants. Deux exemplaires ont conserve toute leur der- 
niere loge, elle ne presente rien de particulier, mais les crenelures cessent de se 
montrer a quelque distance de l'ouverture ; cette distance parait avoir ete plus ou 
moins grande, car, dans un exemplaire qui possede encore la loge toute entiere, les 
crenelures persistent jusqu'a une faible distance de son extremite. Aucun exem- 
plaire n'a conserve intactes les languettes laterales de l'ouverture. 

Rapports et differences. L'espece parait assez rare dans le Jura ledonien. 
Les exemplaires venus a ma connaissance sont bien typiques. J'ai observe, parmi 
eux. les variations signalees par M. Bukowski ; dans les uns les flancs sont plus 
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aplatis que dans les autres, et les denticulations de la region siphonale sont plus ou 
moins larges et plus ou moins serrees. Dans un exemplaire complet elles sont tres 
petites et tres ecartees. Le Creniceras Eenggeri presente aussi des modifications 
semblables. Ainsi qu'il a ete dit, Pespace qui est depourvu de crenelures, a 
Pextremite de la derniere Ioge, varie suivant les individus. Sur deux exemplaires on 
peut constater la presence de la delicate ornementation deja observee dans quel- 
ques individus de Czenstoschau. Les caracteres qui separent le Creniceras Eenggeri 
Oppel, et le Creniceras dentatum Reinecke de la zone a Oppelia tenuUobata, ont ete 
fort nettement precises par Oppel. Les divisions de la ligne suturale des cloisons sont 
plus profondement incisees dans le Creniceras Eenggeri; j'ai dit (Monogr. des cou- 
ches a Am. Renggeri du Jura bernois, p. 68) que les crenelures siphonales du Cre- 
niceras crenatum etaient allongees et aigues, ce n'est pas exact, car elles sont tres 
souvent elargies et tranchantes. Suivant Pexemple de M. Bukowski j'ai rapporte au 
Creniceras crenatumVexemphire figure par d'Orbigny (loc. cit.), il a tout a fait Pombi- 
lic de Pespece. L'Am. Dyonisii Moesch, ainsi que jel'ai a vance dans un autre ouvrage 
(loc. cit.), auquel d'ailleurs je renvoye, me parait etre un exemplaire du Creniceras 
crenatum dans lequel les dentelures sont conservees d'une maniere exceptionnelie. 

Localites. Dramelay. Zone pyriteuse des couches a Fholadomya exaltata. 

La Billode. Argovien I. Banc a Spongiaires. — Chatillon. Blye. Argovien II. 
Couches a Rhabdocidaris. 

Collections. Girardot. Berlier. 



Creniceras Rerlieri, P. de Loriol 1902. 

(PI III, fig. 25.) 

SYNONYMIE 

Ammonites fkxuosus,Quenstedt, 1887. Die Ammoniten d. schwabischen Jura. III. Band, p. 856, pi. XCIII, fig. 10. 

DIMENSIONS 

Diametre du dernier tour observe 42mm 

Largeur » » tres approximative 24 » 

Epaisseur » » 10 » 

Moule indiquant une coquille discoidale, tres etroitement ombiliquee, comprimee. 
Les flancs sont faiblement, mais assez regulierement convexes, le maximum d'epais- 
seur se trouve a peu pres sur leur ligne mediane ; ils sont ornes de cotes rayon- 
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nantes falciformes qui partent de l'ombilic, et arrivent au pourtour externe pres 
duquel elles paraissent regulierement ecartees ; ellesne sontpasassez distinctes pour 
que leur allure puisse etre nettement precisee. La region siphonale est arrondie, 
et porte une rangee mediane de tubercules qui, d'abord faibles et rapproches, se 
developpent rapidement vers la fin du dernier tour, et deviennent de tres forts ai- 
guillons triangulaires, aigus, ecartes; il n'existait aucun tubercule en dehors de cette 
serie mediane. Par suite d'une defectuosite de l'echantillon je distingue seuleraent 
une faible partie du pourtour de l'ombilic, il etait extremement etroit. On n'apercoit 
aucune trace des cloisons. 

Rapports et differences. Je ne connais qu'un seul exemplaire, dans lequel la 
premiere moitie du dernier tour se trouve tout a fait aplatie par la fossilisation ; 
une cassure empeche de preciser le pourtour de l'ombilic. Ses caracteres me parais- 
sent correspondre tres exactement a ceux d'un exemplaire (unique aussi) que Quen- 
stedt a figure en l'attribuant vaguement a Y Ammonites flexuosus Munster, avec le- 
quel il n'a point de rapports; il provient des couches a Peltoceras transversarium 
d'Aachdorf. Je ne trouve aucune autre indication se rapportant a cet individu qui 
doit etre certainement envisage comme type d'une espece interessante, et tres par- 
ticuliere, a laquelleje n'hesite pas a rapporter l'exemplaire que je viens de decrire. 
II me parait impossible de le regarder comme pouvant etre une variete du Creni- 
ceras crenatum, en tous cas l'ombilic etait beaucoup plus etroit que dans cette es- 
pece. 

Localites. S^Sorlin. Couches a Rhabdocidaris. 

Collection. Berlier. 



(Erotraustes Kobyi, P. de Loriol. 



SYNONYMIE 

(Ekotraustes Kobyi, P. de Loriol, 1898. Etude sur Ies moll, et brack de l'Oxfordien inf. du Jura bernois, 

p. 70, fig. 26, pi. V, fig. 10 a 13. (Mem. Soc. paleont. Suisse, t. XXV.) 
Id. P. de Loriol, 1900. Etude sur Ies* moll, et brach. de l'Oxfordien inf. du Jura ledonien, 

p. 56, pi. IV, fig. 16 et 22 (et non 12-15 indique par erreur). 

Quelques exemplaires bien caracterises, appartenant a cette espece, ont ete re- 
cueillis dans la zone pyriteuse des couches a Bioladomya exaltata. Elle est beaucoup 
plus rare a ce niveau que dans les couches a Creniceras Benggeri. On l'a retrouvee 
aussi a un niveau superieur dans la zone pyriteuse de l'Argovien II. 
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Un jeune individu, de 7 mm de diametre, avec sa derniere loge complete, (car on 
aperr-oit le debut de la courte languette laterale de l'ouverture), presente une ano- 
malie singuliere, le milieu de la region siphonale est occupe par un sillon tres mar- 
que qui parait compose de deux stries profondes separees par un etroit filet; la ligne 
suturale est absolument identique, dans sa disposition, a celle des adultes, seulement, 
l'individu etant fort jeune, les divisions sont a peine incisees. J'aiindiqueprecedem- 
ment des anomalies analogues dans la region siphonale de VOppelia episcopalis 
(Oxfordien inf. du Jura ledonien, pi. Ill, fig. 22, 23) et je ne saurais envisager le 
petit individu dont il est ici question que comme etant un exemplaire anormal de 
YOek. Kobyi, dont il a d'ailleurs tous les caracteres. II provient de l'Argovien III de 
Chatillon et de la collection Girardot. 

Localites. Marigna-sur-Valouze. Le Crouzet (Doubs). Couches a Plioladomya 
f'.raltata. La Billode (ravin des Terreaux). Argovien II niveau D (zone pyriteuse). 



Perispiiinctes Girardoti, P. de Loriol 



SYNONYMIE 



Perispiiinctes Girardoti, P. de Loriol, 1900. Etude sur les moll, et bracli. de l'Oxfordien inferieur du Jura 

ledonien, p. 74, pi. V, fig. 8-11. (Mem. Soc. paleontologique Suisse, vol. XXVII.) 



Quelques exemplaires peuvent etre rapportes a cette espece. Elle est voisine du 
Per. Matheyi; elle s' en distingue, en parti culier, par son lobe lateral superieur bien 
moins developpe, relativement au lobe siphonal. 

Localites. Arc-sous-Montenot. Couches a Plioladomya exaltata. Zone pyri- 
teuse. 

Collection. Girardot. 



'.!?:\r. tide. PAL. SCISRE, VOL. XXIX, 
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OEcoptychius Christoli, Beaudouin. 



SYNONYMIE 

Ammonites Christoli, Beaudouin, 1851. Descr. de quelques especes particulieres au Callovien-Oxfordien du 

Chatillonais. (Bull. Soc. geol. de France, 2* s., t. VIII, p. 596, pi. X, fig. 1-2.) 
Id. Choffat, 1878. Esquisse du Callovien et de 1'Oxfordien du Jura, p. 47. 

(EcoptycMus Christoli, Gevray, 1899. Sur le peristome de V (Ecoptychius Christoli, fig. 1-10. 

Id. P. de Loriol, 1901. Etude sur les moll, et brach. de 1'Oxfordien superieur et 

moyen du Jura bernois, l er supplement, p. 21, pi. I, fig. 13. (Mem. Soc. 
paleontologique Suisse, vol. XXVIII.) 
(Voir dans cet ouvrage la synonymie de I'espece.) 

Grace a l'obligeance de M. Choffat j'ai sous les yeux l'exemplaire qu'il a cite 
dans son Memoire (loc. cit.). II est complet, avec son ouverture, et parfaitement con- 
serve. II m'est parvenu, malheureusement, trop tard pour pouvoir etre figure. Je le 
ferai representer dans la seconde partie. Son diametre est de 21 mm . La largeur de 
son dernier tour atteint 0,62, son epaisseur 0,50. Sa forme est presque reguliere; il 
est beaucoup moins genicule que les exemplaires types, se rapprochant de ceux de 
M. Gevray. Seize a dix-sept cotes principales partent de l'ombilic ; elles se bifurquent 
tres promptement, deux restent simples; elles ne se modifient aucunement en passant 
sur la region siphonale qui est arrondie. Je renvoye a ce que j'ai ecrit precedem- 
ment au sujet de cette espece. 

Localite. Moulin de Supt. Couche a Phol. exaltata. 

Collection. Choffat. 



Perisphinctes bfrmensdorfensis, Moesch. 

(PI. IV, fig. 1-2.) 

SYNONYMIE 

Ammonites birmensdorfensis, Moesch, 1867. Beitrage zur geologischen Karte der Schweiz, 4*e Lief. (Geolo- 

gische Beschreibung des Aargauer Jura, p. 140 et 291, pi. I, fig. 3.) 

Id. Gillieron, 1873. Alpes de Fribourg et Montsalvens, p. 222. (Materiaux pour 

la carte geol. de la Suisse, 12 e livraison.) 

Id. Moesch, 1874. Der siidliche Aargauer Jura, p. 54. (Beitrage zur geol. Karte 

der Schweiz, 10 e Lief.) 



DE L OXFORDIEN SUPERIEUR ET MOYEN DU JURA LEDONIEN 59 

Ammonites birmensdorfensis, Mcesch, 1874. Anhang zum Aargauer Jura, p. 30. (Beitrage zur geol. Karte 

der Schweiz, 10 e Lief.) 
Ammonites (Perisphinctes) cfr. birmensdorfensis, Ernest Favre, 1876. Descr. des fossilesdu terrain oxfor- 

dien des Alpes fribourgeoises, p. 48, pi. V, fig. 5. (Memoircs de la Soc. paleon- 
tologique Suisse, t. III.) 
Perisphinctes birmensdorfensis, Zittel, 1884. Handbuch der Palteontologie, t. II, p. 474. 

Id. Bukowski, 1887. Ueber die Jurabildungen von Czenstochau, p. 144, pi. VI, fig. 10. 

Id. Sjemiradzki. 1899. Monogr. Beschreibung der Amm. Gattung Perisphinctes, p. 87. 

DIMENSIONS 

Diametre du dernier tour observe 45mm 

Largeur » » p ar rapport au diametre 0,29 

Epaisseur » » ,, , q 27 

Diametre de Pombilic » „ # 51 

Coquille discoidale, tres largement ombiJiquee, relativement peu epaisse. Tours 
de spire im peu plus larges qu'epais, convexes, avec un leger aplatissement sur les 
tiancs, arrondis sur la region siphonale. lis sont ornes de 65 cotes fines, serrees, re- 
gulieres, droites, commencant dans l'ombilic sans aucun crochet et se divisant, pres 
du pourtour, en deux cotes secondares qui traversent la region siphonale sans s'af- 
faiblir, et presque en ligne droite; un petit norabre d'entre elles restent simples. 
Deux etranglements profonds sur le dernier tour, dont Tun se trouve pres de son 
extremite, et, de plus, trois noeuds paraboliques bien accentues ; la cote parabolique 
est un peu plus forte que la cote rayonnante, le sinus lateral est profond, l'ombilical 
est faible. Je ne distingue aucune trace des cloisons; l'exemplaire avait peut-etre sa 
derniere loge, car il se termine par un etranglement suivi d'un fort bourrelet. Sur 
les premiers tours il y avait deux a trois etranglements. Ombilic arrondi au 
pourtour, tres evase, superficiel, un peu enfonce au milieu. 

Un second exemplaire est entitlement chambre ; sa largeur egale 0, 30 du diametre, 
qui atteint 40 rara ; son epaisseur a 0,32, le diametre de son ombilic 0,52. II est tout 
a fait semblable au premier, ses tours sont un peu plus arrondis, et leur epaisseur 
depasse legerement leur largeur, l'ombilic est assez superficiel, point enfonce au centre. 
Sa surface est plus fruste, on n'apergoit aucun noeud parabolique ; Tornementation 
est identique. La ligne suturale des cloisons est, partiellement, distincte. Le lobe si- 
phonal est large, eleve, tres incise, termine par deux branches courtes et non diver- 
gentes. Le lobe lateral superieur, tricuspide, semble aussi eleve que le lobe siphonal; 
le lobe lateral inferieur est peu distinct, mais il parait reduit a sa plus simple ex- 
pression. Trois lobes auxiliaires presque transverses, l'extremite du troisieme, qui 
est tres grand, arrive tout pres de la pointe du lobe lateral superieur. 
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Rapports et differences. J'ai sous les yeuxle type de l'espece, figure par 
Moesch, et huit autres exemplaires, a divers degres de developpement, provenant des 
couches de Birmensdorf ; ils appartiennent aux collections du Polytechnicum a Zu- 
rich, et m'ont ete gracieusement communiques. J'ai pu m' assurer que les individus 
que je viens de decrire appartiennent certainement a l'espece. La figure donnee par 
Moesch n'est pas tout a fait exacte, voici les dimensions reelles du type : diametre 
45 mm ; diametre de l'ombilic 0,51, largeur du dernier tour 0,29 ; on ne peut pas me- 
surer exactement l'epaisseur ; elle est tres approximativement de 0,27. L'extremite 
du dernier tour est refaite, dans la figure, sur une longueur de 15 mm ; la surface de 
cet individu est un peu alteree, de sorte que les cotes n'apparaissent pas tres 
nettes, surtout vers le pourtour, et la presence de nccuds paraboliques ne pouvait 
etre constatee. Par contre, ces noeuds se montrent tres nettement sur deux autres 
exemplaires, dont l'un, de 43 mm de diametre, a un ombilic egal a 0,47; 1' autre a 
55 mm de diametre, avec un ombilic de 0,51, sa largeur est de 0,26, son epaisseur, 
tres approximative, est de 0,29, il parait etre encore entierement chambre, son der- 
nier tour a deux forts etranglements avec deux paires de noeuds paraboliques bien 
prononces, et tout a fait semblables a ceux de 1'individu de Chatillon. La ligne su- 
turale des cloisons n'est qu'en partie visible sur les exemplaires de Birmensdorf; 
on distingue trois lobes auxiliaires, dont le troisieme, fort grand et presque horizontal, 
parait arriver au niveau de l'extremite du lobe lateral superieur; elle est du reste 
semblable a celle de l'un des exemplaires du Jura ledonien. Les variations sont fai- 
bles, l'ombilic est un peu plus superficiel dans certains individus que dans d'autres; 
deux d'entre eux ont l'ombilic un peu enfonce au centre, exactement comme dans 
1'individu decrit. Dans un petit nombre, l'ombilic est un peu plus etroit que dans le 
type, avec une croissance un peu plus rapide. L'exemplaire figure par M. Bukowski 
est identique a celui dont il est ici question en premiere ligne ; son ombilic est un 
peu plus etroit, 0,47, ses noeuds paraboliques sont identiques. 

L'original de la figure donnee par M. E. Favre, compare par lui avec un exemplaire 
envoye par Moesch, ne peut se separer specifiquement de ceux que j'ai sous les yeux. 
M. de Sjeiniradzki croit devoir rapporter cet individu au Perisph. regalmicensisGe- 
mellaro, qui differe du Per. birmensdorfensis par ses tours de spire aplatis sur les 
flancs, mais, comme ils sont arrondis dans l'exemplaire figure par M. Favre, ce 
qu'indiquent, soit la description, soit la figure, cette association n'est pas indiquee. 
Du reste les deux especes ne sont pas tres differentes car Gremellaro distingue la sienne 
du Per. birmensdorfensis par son ombilic un peu plus etroit (0, 50) par ses tours de spire 
moins convexes sur les flancs et par la presence de deux etranglements par tour, 
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au lieu d'un ; l'exemplaire qu'il figure a 72 mm de diametre, ses cotes paraissent 
plus epaisses que celles du Per. birmensdorfensis qui sont tres fines. Quant aux 
exemplaires figures par M. de Riaz (couches de Trept, pi. X, fig. 6-7) sous le nom 
de Per. birmensdorfensis ils n'appartiennent pas a cette espece. 

Localises. Moulin-de-Chatillon (Jura). Couches a Rhabdocidaris. — La Billode. 
Argovien I (le second exemplaire). 

Collections. Berlier. Girardot. 



Perisphinctes Navillei, E. Favre. 

(PI. IV, fig. 3.) 



SYXONYMIK 



Ammonites Navillei, E. Favre, 1875. Descr. des foKsiles du terrain jurassique des Voirons, p. 34, pi. IV, fig. 1. 
A mmonites birmensdorfensis, Choffat, 1878. Esquisse du Callovien et de 1'Oxfordien du J ura occidental, p. 57. 
Perisphinctes Navillei, J. v. Sjemiradzki, 1899. Monogr. Beschreibung der Ammonitengattung Peri- 
sphinctes, p. 88. 



DIMENSIONS 



Diametre du dernier tour observe 60 ram a 75mm 

Largeur » ,, par rapport au diametre . . 0,28 

Epaisseur » » » » . . 30 

Diametre de I'ombilic » » o 53 



Coquille discoidale, largement ombiliquee. Tours de spire etroits, croissant len- 
tement, un peu plus Iarges qu'epais, faiblement convexes sur les fiancs, mais rapi- 
dement declives vers le pourtour; la region siphonale est arrondie. Les cotes 
ravoimantes sont fines, saillantes, droites, a peine dirigees en avant ; elles commen- 
cent dans l'ombilic, sans crochet, et se bifurquent pres du pourtour ; celles qui 
restent simples sont rares; on en compte 48 dans le dernier tour d'un exemplaire 
de 60"™ de diametre. Les cotes secondares sont un peu plus faibles, elles traver- 
sent la region siphonale sans alteration, presque horizontalement. Deux profonds 
etranglements par tour. Ombilic peu profond, arrondi au pourtour, laissant voir les 
quatre cinquiemes environ des tours. La ligne suturale des cloisons n'est pas visible. 
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Rapports et differences. Les trois exemplaires que j'ai sous les yeux sont 
encore chambres; un seul est assez bien conserve pour permettre de prendre 
ses dimensions proportionnelles. lis me paraissent pouvoir etre rapportes certaine- 
ment au Per. Navillei. II importe cependant de remarquer quelques differences avec 
les dimensions proportionnelles donnees par M. Favre. Le type unique qu'il a 
decrit et figure se trouve au musee de Geneve ; il est en mauvais etat et a ete tres 
restaure dans la figure. A partir d'un point situe un peu en avant de l'etranglement, 
la region siphonale n'estpas conservee, et la gangue qui reste la fait paraitre plus large 
qu'elle n'etait reellement ; en prenant des mesures au point ou elle existe encore on 
trouve que la largeur est de 0,30 du diametre, l'epaisseur, que Ton ne peut juger 
qu'approximativement, est un peu plus faible, et le diametre de l'ombilic egale0,50. 
Ces dimensions sont plus exactes que celles qu'a donnees M. Favre. Les cotes sont 
tres effacees, on ne saurait ni les compter ni preciser la proportion, plutot faible, de 
celles qui restent simples ; elles paraissent tout a fait radiales et semblables, pour 
l'ecartement, a celles de mes exemplaires. Je crois etre dans le vrai en rapportant 
ces derniers au type des Voirons. A ma connaissance du moins, on n'a pas retrouve 
d'autres exemplaires de l'espece dans cette localite. Les dimensions proportionnelles 
d'individus provenant de Pamproux donnees par M. de Sjemiradzki se rapprochent 
tout a fait de celles de mon exemplaire. Dans le Per birmensdorfensis Moesch les 
cotes rayonnantes sont moins saillantes et moins espacees. L'exemplairedela Billode 
indique par M. Choffat loc. cit., sous le nom de Per. birmensdorfensis est le meme 
que celui que je viens de decrire sous le nom de Per. Navillei Les deux exemplaires 
figures par M. de Riaz sous le nom de Per. Navillei (couches de Trept, pi. IX, fig. 
1-2), dont l'un a 192 mm de diametre, ne me paraissent pas pouvoir etre rapportes 
avec certitude a l'espece. 

Localite. La Billode. Montrivel pres Champagnole. Argovien I. 

Collection. Girardot. 
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Perisphinctes bernensis, P. de Loriol. 



SYNONYM IE 



Perisphinctes bernensis, P. de Loriol, 1898. Etude sur les moll, et brach. de l'Oxfordien inferieur du Jura 

beniois, p. 76, pl.V, fig. 18-23. (Mem. de la Soc. paleontologique Suisse 
vol. XXV.) 
Id. Sinzoff, 1899. Notizen fiber die Jura-, Kreide- und Neogen-Ablagerungen des Gouv. 

Saratov. Sembirsk., p. 5. 
M - P - de Lorio1 ' 190 °- Etude sur les moll, et brach. de l'Oxfordien inf. du Jura 

ledonien, p. 62, pi. IV, fig. 23-32. (Mem. Soc. paleont. Suisse, vol. XXVII.) 

De nombreux exemplaires, parfaitement typiques, ont ete recueillis dans la zone 
pyriteuse des couches a Pholadomya exaltata. Leur diametre varie de 9 mm a 27 mm . 
Onretrouve, parmieux,les modifications dans les dimensions proportionnelles que 
j'ai signalees precedemment. Je n'ai rien a ajouter aux descriptions que j'ai donnees 
(loc. cit.). 

Localites. Andelot-en-Montagne. Arc-sous-Montenot. Marigna-sur-Valouse. 
Champagnole (Mont-Rivel). La Boissiere. Gevingey. Couches a Pholadomya 
exaltata. Zone pyriteuse. 



Perisphinctes ledonicus, P. de Loriol. 



SYNONYMIE 



Perisphinctes ledonicus, P. de Loriol, 1900. Etude sur les moll, et brach. du Jura ledonien, p. 69, pi. VI, 

fig. 12-15. (Mem. de la Soc. paleont. Suisse, vol. XXVII.) 

Un petit exemplaire de 12™de diametre, queje crois pouvoir rapporter avec cer- 
titude a l'espece, a ete recueilli par M. Girardot a Andelot-en-Montagne, dans la 
zone pyriteuse des couches a Pholadomya exaltata. 
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Perisphinctes Noetlingi, P. de Loriol 



SYNONYMIE 

Perisphinctes, spec, Ncetling, 1887. Der Jura am Hermon, p. 29, pi. IV. fig. 8. 

Perisphinctes NcetMngi, P. de Loriol, 1898. Etude mr les moll, et brach. de POxfordien inf. du Jura 

bernois, p. 83, pi. VI, fig. 7-8. 
Id. P. de Loriol, 1900. Etude sur les moll, et brach. de POxfordien inf. du Jura 

ledonien, p. 70, pi. VI, fig. 1-5. 

Je n'ai vu qu'un seul exemplaire, de petite taille (14 mm ),, mais bien caracterise. 
Localite. Andelot-en-Montagne. Couches a Phdadomya exaltata. Zone pyri- 
teuse. 
Collection. Girardot. 



Perisphinctes perisphinctoides, Sinzov. 



SYNONYMIE 

Aspidoceras perisphinctoides, Sinzov, 1888. Carte generate de la Russie. Feuille 23, Saratov, p. 116, pi. II, 

fig. 12. (Memoires du Comite geologique russe. vol. VII, n° 1.) 
Perisphinctes mirandus, P. de Loriol, 1898. Etude sur les moll, et brach. de POxfordien inferieur du Jura 

bernois, p. 88, pi. VI, fig. 15-17. (Mem. Soc. paleont. Suisse, vol. XV.) 
Aspidoceras perisphinctoides, Sinzov, 1899. Notizen fiber die Jura-, Kreide- und Neogen-Ablagerungen des 

Gouv* Saratov, etc., p. 5. * 

Perisphinctes perisphinctoides, P. de Loriol, 1900. Etude sur les moll, et brach. de POxfordien inferieur 

du Jura ledonien, p. 81, pi. V, fig. 12-24. (Mem. Soc. paleont. Suisse, 

vol. XXVII.) 



J'ai sous les yeux quelques exemplaires tres bien conserves et parfaitement ty- 
piques dans tons leurs caracteres. Je n'ai rien a ajouter a ce que j'ai ecrit prece- 
demment au sujet de cette espece. 

Localites. Andelot-en-Montagne. Marigna-sur-Valouse. Couches a Pholadomya 
exaltata. Zone pyriteuse. 

Collections. Girardot. Maire. 
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Perisphinctes frickensis, Moesch. 

(PI IV, fig. 4, 5, 6.) 

SYNONYMIE 

Ammonites frickensis, Moesch, 1867. Der Aargauer Jura, p. 292, pi. I, fig. 2. (Beitrage zur geol. Karte 

der Schweiz, 4 te Lief.) 
Id. ChofFat, 1878. Esquisse du Callovien et de l'Oxfordien dans le Jura, p. 57. 

Perisphinctes frickensis, J. de Sjemiradzki, 1899. Monogr. Beschreibung der Amm. Gattung Perisphinctes 

p. 121, pi. XXII, fig. 27 a. 
Id - p - de Loriol, 1901. Etude sur les moll, et brach. de l'Oxfordien sup. et moyen du 

Jura bernois, 1« supplt, p. 28, pi. IV, fig. 1-2. (Mem. Soc. paleont. Suisse, 
vol. XXVIII.) 

Quelques fragments, et un petit exemplaire entier, appartiennent certainement a 
cette espece, dont l'ornementation est tres caracteristique. Sur l'un d'eux la ligne 
suturale des cloisons est distincte, elle est tres simple ; le lobe siphonal est court, 
et etroit, termine par deux pointes non divergentes, avec un seul court rameau de 
chaque cote ; un lobe accessoire divise en deux une large selle laterale ; le lobe la- 
teral superieur est fort large ; plus court que le lobe siphonal, et a peine divise, le 
lobe lateral inferieur est presque nul, un tres petit lobe auxiliaire presque egal a 
ce dernier. 

Localites. Andelot-en-Montagne. Couches a Pholadomya exaltata. Chatelneuf. 
Argovien III. 
Collections. Maire. Girardot. 

Perisphinctes bouranensis, P. de Loriol 1892. 

(PI IV, fig. 7.) 



DIMENSIONS 



mm 



Diametre 90 

Largeur du dernier tour, par rapport au diametre 0,33 

Epaisseur » >, » 20 

Diametre de Tombilic * » 47 

Coquille discoi'de, tres comprimee. Spire composee de tours croissant assez rapi- 
dement, apparents dans 1'ombilic sur la plus grande partie de leur largeur, legere- 

MEM. SOC. PAL. SUISSE, VOL. XXIX. g 
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ment convexes sur les flancs, arrondis vers Ie pourtour de l'ombilic, ornes de cotes 
nombreuses, regulierement ecartees, etroites, presque tranchantes, au nombre de 70 
sur le dernier tour ; elles partent de l'ombilic sans flexion, traversent les flancs en 
droite ligne, en se dirigeant un peu en avant, jusqu'aux deux tiers environ delalar- 
geur; la elles se divisent en deux, rarement en trois cotes secondares, un peu plus 
faibles, qui traversent la region siphonale sans se modifier et en s'inflechissant le- 
gerement en avant. Dans le dernier tour du type quatre cotes principales seulement 
se divisent en trois cotes secondaires, il n'en est pas qui reste simple ; deux etran- 
glements peu accentues. Comme on ne distingue aucune trace des cloisons je ne puis 
m'assurer de la longueur de la derniere loge. Un profond etranglement precede un 
bourrelet saillant qui bordait l'ouverture; de chaque cote s'allongeait une languette 
triangulaire un peu deprimee, large a la base, mais tres courte, et arrondie a l'ex- 
tremite. Region siphonale tres etroite, arrondie. La coupe du dernier tour est 
etroite, tres elevee, et arrondie au sommet. Ombilic assez largement ouvert ; les 
tours interieurs sont detruits, mais on voit encore leurs sutures et la trace de leurs 
cotes ; il etait tres peu profond et arrondi a son pourtour. 

Un exemplaire de plus petite taille, encore chambre, me parait pouvoir etre 
rapporte avec certitude a la meme espece. Son diametre est de 47 mm , sa largeur 
proportionnelle — 0,30, son epaisseur 0,21, le diametre de l'ombilic 0,45. Comme 
le type il est tres comprime ; les flancs de son dernier tour sont legerement convexes, 
arrondis vers l'ombilic et vers le pourtour; les premiers tours sont plus convexes et se 
recouvraient tres peu. Son dernier tour compte 57 cotes principales ayant la meme 
allure et le meme caractere que celles du type, deux sont trifurquees ; elles parais- 
sent tres fines et tres serrees sur les deux premiers tours de spire. L'ombilic est tres 
peu profond. 

Kapports et differences. Cette espece est fort voisine du Per. Dyboivskii, Sje- 
miradzki, j'ai cru devoir cependant Ten separer, parce que ses cotes principales 
sont moins dirigees en avant, surtout sur les tours encore chambres, et parce qu'un 
certain nombre d'entre elles sont trifurquees, ce qui n'est point mentionne dans la 
description du Per. Dybowskyi. Je suis d'autant plus porte a cette separation que 
M. Sjemiradzki envisage le Per. Julite, de Riaz, comme appartenant au Per. DybowsMi, 
en ajoutant que le type figure par M. de Riaz correspond tout a fait exactement au 
type original du Per. Dyboivskii. Or le type du Per. Mice est notablement plus epais 
que celui du Per. bouranensis, son ombilic est plus etroit, et M. de Riaz dit qu'il a 
une vingtalne de cotes principales qui restent simples, sans faire mention de cotes 
trifurquees. 
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Le Per. Delgadm, Choffat, est encore plus voisin, et j'ai hesite a lui rappo'rter 
mon espece, mais apres avoir soigneusement compare le type avecles figures donnees 
par MM. Choffat et de Kiaz, je crois devoir Ten distinguer a cause de ses cotes plus 
nombreuses a diametre egal, de ses flancs plus aplatis, du nombre plus faible des 
etranglements et des cotes trifurquees, sa largeur proportionnelle est aussi plus 
faible; peut-etre la comparaison d'exemplaires plus nombreux permettra-t-elle de 
l'envisager comme une simple variete. Malheureusement la ligne suturale des cloi- 
sons de ces trois especes n'est pas encore connue et l'ouverture n'est conservee que 
dans le Per. bourmensis, ce sont des elements de comparaison importants qui man- 
quent ce qui est regrettable. Je decris, du reste, plus loin, un exemplaire qui me 
parait presenter plus exactement les caracteres du Per. Belgadoi. 

Localites. Le type : Bouran pres Chatillon-sur-Ain. Couches a Rhabdocidaris. 
Coll. Berlier. 

Le petit exemplaire : La Billode (Argovien I). Coll. Girardot. 



Perisphinctes Delgadoi, Choffat. 

(PI. V, fig. 6-7.) 

SYNONYMIE 

Perisphinctes Delgadoi, Choffat, 1893. Faune jurassique du Portugal. Ammonites du Lusitanien, p. 50 

pi. XII, fig. 1. 
Id. A. de Riaz, 1898. Descr. des Ammonites des couches a Peltoceras transversarium 

de Trept, p. 16, pi. VIII, fig. 4-5. 
Id. J. v. Sjemiradzki, 1899. Monogr. Beschreibung der AmmonitengattungPerisphinctes, 

p. 149 et 342. 

DIMENSIONS 

Diametre du dernier tour observe 64 mm 

Largeur » » par rapport au diametre 0,30 

Epaisseur » » » » 0,22 

Diametre de l'ombilic » » °>48 

Coquille disco'idale, comprimee, largement ombiliquee. Tours de spire aplatis, fai- 
blement convexes sur les flancs, arrondis sur la region siphonale. Les cotes rayon- 
nantes sont droites, fines, tranchantes, assez ecartees, fortement dirigees en avant ; 
par venues aux deux tiers environ de leur longueur, ou un peu plus, elles se divi- 
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sent en deux ou trois cotes secondaires plus faibles qui traversent la region sipho- 
nale en s'arquant en avant, mais sans alteration. Quatre etranglements sur le 
dernier tour;une cote simple accompagne chacun d'eux, et il en est un qui se 
trouve entre deux cotes (dont Tune reste simple) qui se reunissent en une seule tout 
pres de l'ombilic. On compte 52 cotes principales sur le dernier tour; le nombre des 
cotes bifurquees est superieur a celui des cotes trifurquees. Je ne distingue aucun 
nceud parabolique. La ligne suturale des cloisons est distincte, mais pas assez pour 
qu'il soit possible de preeiser ses divisions; le point ou cesse la region chambree est 
bien visible, et marque par un etranglement ; une portion de la derniere loge, egale, 
a peu pres, a la moitie d'un tour de spire, existe encore, elle ne presenterien de par- 
ticulier. L'ouverture n'est pas conservee. La coupe des tours est ovale, tres arron- 
die au sommet, bien plus haute que large. Ombilic tres evase, superficiel, laissant 
voir les tours de spire presque sur toute leur largeur, arrondi au pourtour. 

Les premiers tours, isoles dans un exemplaire, sont un peu plus epais et plus 
etroits que le dernier, leur croissance est plus rapide, leur ombilic plus etroit; leurs 
cotes sont fortement dirigees en avant. 

Rapports et differences. Les deux exemplaires que j'ai sous les yeux sont de 
petite taille, mais parfaitement identiques a ceux qui ont ete figures par M. Chof- 
fat, particulierement a l'original de la figure I. Je ne saurais trouver aucune diffe- 
rence. lis concordent aussi fort bien avec ceux qui ont ete represented par M. deRiaz. 
Leur surface est un peu usee, de sorte que les cotes n'ont plus la saillie qu'elles 
possedaient en realite. 

Localite. Montrivel. La Billode. Argovien I. 

Collection. Girardot. 



Perisphinctes Thevenini, P. de Loriol 1902. 

(PL V. fig. 1.) 
DIMENSIONS 



mm 



Diametre du dernier tour observe 62 

Largeur » » par rapport au diametre 0,35 

Epaisseur » » » » o 20 

Diametre de l'ombilic » » 0,40 

Coquille discoi'dale, tres comprimee. Tours de spire larges, tout a fait plats sur 
les flancs, ornes de cotes peu elevees, tres etroites, tranchantes, nombreuses, serrees, 
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au nombre de 70 sur le dernier tour de spire observe, au diametre de 62 mm . Elles 
partent de l'ombilic dont elles couvrent la paroi, traversent les flancs en droite 
ligne, en se dirigeant un peu en avant, et, vers les deux tiers de la largeur environ, 
la plupart se divisent en deux cotes secondaires presque egales, qui traversent la 
region siphonale, sans se modifier, et presque en droite ligne ; un petit nombre res- 
tent simples, une seule se divise en trois ; quelques-unes sont legerement flexueuses, 
et le point de bifurcation est un peu plus rapproche de l'ombilic dans les unes que 
dans les autres. Dans les premiers tours leur ecartement reste relativement le 
meme. Ni etranglements ni noeuds paraboliques. Region siphonale etroite, un peu 
aplatie. La coupe des tours est tres elevee, tres etroite et subquadrangulaire. 
Ombilic peu profond; sa paroi est verticale. La ligne suturale des cloisons est 

inconnue. 

Rapports et differences. Je ne connais qu'un seul exemplaire; il est tres bien 
conserve, mais, comme on ne distingue aucune trace des cloisons, je ne puis savoir 
s'il etait encore chambre. Ilressemble beaucoup a un individu figure par M. deRiaz 1 
sous le nom de Per. virgulatus Quenstedt, et rapporte par M. de Sjemiradzky 2 au Per. 
Aeneas, Gemellaro. J'ai beaucoup de peine a comprendre cette association. Dans 
tous les cas mon exemplaire differe notablement du Per. Aeneas, tel qu'il a ete 
decrit et figure par Gemellaro, par son ensemble plus comprime, ses flancs tout a 
fait plats jusqu'au pourtour et nullement « inclines en dehors » sa region siphonale 
a peine arrondie, la coupe de ses tours rectangulaire et non ovale, ses cotes principales 
faiblementdirigees en avant, et ne paraissant pas plus serrees, relativement, sur les 
premiers tours. Quant au Per. ceneas var. plana, Sjemiradzky auquel appartiendrait 
l'individu plus petit figure par M. de Riaz (loc. cit. fig. 3), il serait egalement dif- 
ferent etant pourvu, d'apres l'auteur, de cotes et de noeuds paraboliques tres accen- 
tues, avec des etranglements, d'ou resulte une plus grande irregularite des cotes 
principales, de plus un sillon median marque le milieu de sa region siphonale; la 
coupe des tours se rapproche de celle de l'espece que je viens de decrire, mais s'eloi- 
gne de celle du Per. Aeneas. Le Per. Thevenini ne peut etre confondu avec le Per. 
virgulatus Quenstedt (envisage comme le fait M. de Sjemiradzky). II se distingue du 
Per. bouranensis par ses flancs tout a fait aplatis, son ombilic plus petit dont la paroi 
est verticale, ses cotes principales plus serrees, sa region siphonale moins arrondie. 



1 A. de Riaz, 1898. Descr. des Ammonites de la couche a Pelt, transversarium de Trept, p. 20, pi. X, 

tig. 4. 

2 J. de Sjemiradzky, 1899. Monogr. Beschr. d. Ammonitengattung Periephinctes, p. 342. 

MEM. SOC. PAL. SUISSE, VOL. XXIX. 
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Ses proportions et ses cotes l'eloignent du Per. lucingensis, E. Favre et du Per. rho- 
danicus Dumortier. 

Localite. La Billode. Argovien I. 

Collection. Girardot. 



Perisphinctes Lucle, de Riaz. 

(PI IV, fig. 8.) 

SYNONYMIE 

Perisphinctes Lucix, A. de Riaz, 1898. Description des Ammonites des couches a Peltoceras transversa- 

rium de Trept, p. 36, pi. X, fig. 5. 
Perisphinctes DybowsTci, J. v. Sjemiradzky, 1899. Monogr. Beschreibung der Amm. Gattung Perisphinctes, 

p. 342. 

DIMENSIONS 

Diametre du dernier tour observe, tres approximativement 86 mm 

Largeur » » 27 » 

Epaisseur » ,> 23 » 

Diametre de Pombilic 41 B 

Coquille discoiidale, largement ombiliquee, peu epaisse. Tours de spire assez Ur- 
ges, les flancs sont plats, legerement convexes, et un peu declives vers le pourtour 
aux approches de l'extremite de l'exemplaire que je decris. La region siphonale est 
arrondie. Les cotes rayonnantes sont elevees, etroites, tranchantes ; elles commen- 
cent sans crochet sur la paroi de l'ombilic, et s'avancent sur les flancs en se diri- 
geant un peu en avant, et en droite ligne, jusqu'aux trois quarts environ de la lar- 
geur, point ou elles se divisent en deux cotes secondares, un peu moins saillantes, 
qui traversent la region siphonale presque en droite ligne ; un certain nombre res- 
tent simples. Je ne puis evaluer exactement le nombre des cotes principales, il doit 
etre d'une soixantaine environ. La coupe des tours est subquadrangulaire avec les 
cotes presque paralleles. Les etranglements sont rares, je n'apercois aucun noeud 
parabolique. Je ne connais, ni la ligne suturale des cloisons, ni la derniere loge. 

Je n'ai vu malheureusement qu'un seul exemplaire dans lequel une portion du 
dernier tour est brisee. 

Rapports et differences. L'individu decrit correspond parfaitement bien a 
celui qui a ete figure par M. de Riaz sous le nom de Per. Lucice dans lequel les 
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flancs manifested aussi une legere disposition a s'arrondir vers l'extremite du 
dernier tour. Cette espece me parait differer du Per. Dybosldi avec lequel M. de 
Sjemiradzky (loc. cit.) veut la reunir, en disant que la figure donnee de l'individu 
de Trept est tout a fait semblable au type de son espece. Cependant il me semble 
que cette association peut etre discutee. Soit dans Fexemplaire que j'ai sous les 
yeux, soit dans l'original de M. de Riaz, l'ombilic n'est pas si superficiel que dans le 
type de la Pologne et M. de Sjemiradzky insiste sur ce caractere, les cotes sont 
b'eaucoup moins dirigees en avant, surtout celles de 1' a vant- dernier tour, un bon 
nombre d'entre dies restent simples, et dies sont plus espacees, l'epaisseur est plus 
forte (0,27 et 0,29 au lieu de 0,22) et les tours de spire sont plus aplatis sur les 
flancs. 

Localite. La Billode. Argovien I. 

Collection. Girardot. 



Perisphinctes paturattensis, P. de Loriol. 



SYNONYMIE 

Perisphinctes paturattensis, P. de Loriol, 1901. Etude sur les mollusques et bracliiopodes de l'Oxfordicn 

sup. et moyen du Jura bernois, 1« suppl*, p. 23, pi. II, fig- 2-6. (Mem. Soc. 
pal. Suisse, vol. XXVIII.) 

DIMENSIONS 

Diametre du dernier tour 67 mm 

Largeur » » par rapport au diametre 0.30 

24 
Epaisseur » » » * v '* 

Diametre de l'omliilic » » °' 48 

Je rapporte a cette espece un exemplaire de taille un peu plus forte que celle 
des indiyidus de la Paturatte ; son ombilic est aussi un peu plus ouvert. Du reste ses 
caracteres sont tout a fait ceux de 1' espece ; il est bien conserve et complet, la lan- 
guette laterale de l'ouverture est en grande partie intacte. Les cotes qui avoisinent 
l'extremite de la derniere loge sont plus droites et plus regulieres que les autres, 
comme dans les types. Je ne distingue pas de noeuds paraboliques. Je renvoye a 
la description que j'ai donnee. 

Localite. Andelot. Argovien I. 

Collection. Maire. 
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Perisphinctes neglectus, P, de Loriol 1902. 

(PL IV, fig. 9.) 
SYNONYMIE 

Ammonites cfr. polygyratus, Quenstedt, 1888. Die Ammoniten des schwabischen Jura, III, p. 923, pi. C, 

fig. 4. 

DIMENSIONS 

Diametre du dernier tour observe 40mm 

Largeur » » par rapport au diametre ..... 0,35 

Epaisseur » » » » 0,31 

Diametre de I'ombilic » » 0,40 

Coquille discoidale, comprimee. Tours de spire plats sur les flancs, legerement 
con vexes dans la derniere loge, arrondis sur la region siphon ale. Les cotes rayon- 
nantes, au nombre de 50 a 55, sont etroites, relativement peu saillantes, plus serrees 
et plus sensiblement dirigees en avant dans la region chambree que dans la der- 
niere loge. Elles commencent, sans crochet, sur la paroi de I'ombilic, et se bifurquent 
aux deux tiers environ de leur longueur ; les cotes secondares, un peu plus faibles, 
traversent la region siphonale en s'arquant legerement en avant et sans se modifier. 
Qa et la une cote reste simple. Deux etranglements sur le dernier tour chambre, 
dont l'un se trouve pres du commencement de la derniere loge. Celle-ci, dont une 
partie est conservee, a des cotes plus espacees, ses flancs sont legerement convexes, 
et plus arrondis vers I'ombilic. La coupe de l'ouverture est largement ovale, aplatie 
sur les cotes, faiblement echancree par le retour de la spire. Ombilic assez super- 
ficiel ; sa paroi est un peu plus elevee dans la derniere loge. La ligne suturale des 
cloisons est distincte, pas assez nettement cependant pour pouvoir etre dessinee. 
Le lobe siphonal est large et long ; le lobe lateral superieur, tricuspide, est un peu 
plus court que le lobe siphonal, le lobe lateral inferieur parait tres reduit, et on 
distingue deux lobes auxiliaires dont le premier, tres oblique, touche presque, par 
son extremite, celle du lobe lateral inferieur. Selle siphonale large. 

Eapports et differences. L'exemplaire decrit, qui est unique, me parait pre- 
senter tous les caracteres de l'original de la figure citee de l'ouvrage de Quenstedt, 
et je ne saurais comment Ten separer. Void, d'apres la figure, les dimensions de 
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l'individu de Quenstedt : diametre 36 mra , largeur du dernier tour 0,39 ; epais- 
seur 0,31. Diametre de 1'ombilic 0,39. Les dimensions proportionnelles sont done 
les memes, a peu de chose pres, la largeur, seulement, est un peu plus faible 
dans mon exemplaire. Dans ce dernier, egalement, une portion de la derniere loge 
est conserved avec les memes caracteres, le meme ecartement des cotes. Quenstedt 
rapprochait le sien du Perisph. polygyratus, mais il n'est pas possible de le con- 
fondre avec le type de cette espece, pas plus qu'avec celui du Perisph. virgulatus 
dont la figure se trouve a cote. II est voisin du Per. Aeneas, Gemellaro, non du 
type figure par M. Gemellaro, mais d'un petit individu figure par M. de Riaz 
(Ammonites de Trept, pi. X, fig. 4) sous le nom de Per. virgulatus Quenstedt, et rap- 
porte par M. de Sjemiradzki au Per. Aeneas ; il en differe par son dernier tour 
plus etroit et plus epais, son ombilic plus ouvert, ses cotes plus serrees sur les pre- 
miers tours, plus espacees sur la derniere loge et nulle part trifurquees ; M. de Riaz 
rapproche son exemplaire de la figure de Quenstedt a laquelle se rapporte l'individu 
dont il est ici question. La ligne suturale des cloisons est, en tous cas, differente de 
celle que M. de Sjemiradzki rapporte au Per. Aeneas, surtout par la position du 
premier lobe auxiliaire. 

Localite. Mont-Rivel pres Champagnole. Argovien I. 

Collection. Girardot. 



Perisphinctes Marcoui, P. de Loriol 1902. 

(PI. V, fig. 2-5.) 

DIMENSIONS 

Diametre du dernier tour observe dans uq individu 55 mm a 65 mm 

Largeur » » par rapport au diametre . . 0,35 

Epaisseur » » » » . . 0,33 

Diametre de 1'ombilic » » . . 0,43 

Coquille discoidale, assez etroitement ombiliquee. Tours de spire presque aussi 
epais que larges, aplatis sur les flancs qui sont a peu pres paralleles, faiblement 
convexes sur la region siphonale, avec une tendance al'aplatissement que l'age voit 
diminuer. lis sont ornes de cotes rayonnantes, droites, un peu dirigees en avant, 
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etroites, elevees, tranchantes, lesquelles, arrivees tres pres du pourtour de la region 
siphonale, se divisent en deux cotes secondaires plus faibles, plus fines, serrees, qui 
la traversent en s'inflechissant faiblement en avant, sans se modifier; cependant, une 
legere depression mediane se fait sentir dans quelques exemplaires. Sur les individus 
bien conserves on remarque un leger epaississement au point de bifurcation que le 
dessin n'a pas reproduit. Jen'apergoisaucune cote trifurquee. Le nombre des cotes 
principales est de 60 au moins dans les individus de 55 mm de diametre. Sur les 
premiers tours les cotes secondaires paraissent plus fines et plus serrees, propor- 
tionnellement aux cotes priilcipales. Un etranglement peu accentuepar tour de spire. 
Point de noeuds paraboliques. Ombilic relativement assez profond, sa paroi, peu 
elevee, est presque verticale ; il laisse voir une grande partie des tours, le point de 
bifurcation des cotes demeurant cependant cache. 

J'ai examine plusieurs exemplaires de petite taille dont les caracteres sont con- 
stants et ne presentent que de legeres variations dans les dimensions proportion- 
nelles ; l'un d'eux a un ombilic un peu plus etroit, 0,41 du diametre. Ce sont, ou des 
jeunes, ou les tours interieurs d'individus de beaucoup plus grande taille. Un 
fragment qui presente tous les caracteres de l'espece appartenait a un individu dont 
le diametre atteignait au moins 1 2 mm , et qui est encore chambre ; la largeur de son der- ' 
nier tour atteint 38 mm , l'epaisseur a 3 2 mm . Ses cotes sont plus fortement dirigees en avant 
que dans les jeunes, on distingue tres bien, a leur point de bifurcation, l'epaississement 
que j'ai mentionne ; les cotes secondaires ne sont pas interrompues, mais affaiblies au 
milieu de la region siphonale, plus sensiblement que dans les petits individus. On 
constate qu'avec Tage, la region siphonale s'arrondit, l'epaisseur proportionnelle 
diminue et la coupe des tours devient plus ovale au lieu d'etre subrectangulaire. 
La ligne suturale des cloisons est distincte dans ce grand fragment, mais assez 
vaguement. Les divisions sont profondement incisees. Lobe siphonal long et large, 
termine par deux branches assez courtes et non divergentes ; un lobe accessoire 
assez eleve divise en deux parties, dont l'externe est la plus etroite, la large selle 
laterale. Lobe lateral superieur etroit, tricuspide, notablement plus court que le lobe 
siphonal ; lobe lateral inferieur bien moins eleve, egalement tricuspide. Trois lobes 
auxiliaires obliques, dont le premier est, relativement, fort grand, et le dernier tres 
petit situe sur la paroi verticale de l'ombilic. 

Rapports et differences. Je ne trouve aucune espece avec laquelle celle que 
je viens de decrire pourrait etre identifier Le Per. Bollieri P. de Loriol est voi- 
sin par la forme de ses tours, mais ses cotes principales sont moins nombreuses, 
moins inflechies en avant, les secondaires sont moins arquees et moins fines, ses 
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tours de spire sont plus larges, son ombilic plus etroit. Des differences semblables 
Teloignent du Perispliinctes Uf meatus (Quenstedt) Sjemiradzki, avec lequel il pre- 
sente cependant certaines analogies. L'epaississement des cotes principales a leur 
point de bifurcation, que l'on remarque dans certains exemplaires plus frais que les 
autres, bien que peu accentue, serait probablement plus sensible dans des exem- 
plaires tres bien conserves sur leur surface, et marquerait un trait d'union avec 
le genre Olcostephanus. 

Localites. La Billode. Andelot. Argovien L — S*-Sorlm. Chatillon sur Ain (le 
grand exemplaire). Couches a Rabdocidaris. 

Collections. Girardot. Berlier. V. Maire. 



Perisphinctes sormnensis, P. de Loriol 4902. 

(PL V, fig. 8 et 0.) 



DIMENSIONS 



Diametre du dernier tour observe 51mm & 71mm 

Largeur » >, par rapport au diametre . . 0,32 a 0,30 

Epaisseur » » » . . o,39 » 0,37 

Diametre de l'ombilic » » . . 45 » 47 



Coquille discoi'de. Spire composee de tours etroits, plus epais que larges, appa- 
rents dans l'ombilic sur les deux tiers environ de leur largeur. Les flancs sont 
convexes, sans etre renfles, et rapidement declives vers le pourtour. La region si- 
phon ale est arrondie, avec une tendance a s'aplatir. Les cotes rayonnantes sont 
minces, tranchantes, serrees ; elles commencent, sans crochet, sur la paroi de l'om- 
bilic, se continuent en droite ligne sur les flancs, jusque vers le pourtour, tout pres 
duquel elles se divisent en deux cotes secondares, tout aussi saillantes, qui traver- 
ser la region siphonale sans se modifier aucunement, presque en droite ligne, avec 
une legere inflexion en avant. La coupe des tours est subquadrangulaire, plus 
large que haute. Un ou deux etranglements peu accentues. Je distingue deux noeuds 
paraboliques, egalement peu accuses, sur le dernier tour de l'un des individus 
mieux conserve que les autres. Le nombre des cotes principales de celui de 51 mm 
de diametre est de 52, j'en compte 55 dans le plus grand. 
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Ombilic relativement etroit, profond, surtout dans les premiers tours ; sa paroi 
est verticale, mais son pourtour est arrondi. 

La ligne suturale des cloisons est tres incomplete, on reconnait seulement trois 
lobes auxiliaires tres obliques et profondement divises, le troisieme, du cote sipho- 
nal, est plus de deux fois plus long que son voisin du cote ombilical. La derniere 
loge n'existe plus. 

Rapports et differences. Je connais trois exemplaires dont la conservation, 
qui pourrait etre meilleure, est cependant parfaitement suffisante pour permettre de 
bien caracteriser l'espece, de plus un petit individu de 32 mm de diametre, trouve 
avec les autres et presentant exactement les memes caracteres. Elle est voisine du 
Perisphindes Marcoui P. de Loriol, mais elle s'en distingue par des tours de spire 
convexes et declives vers le pourtour, sur les flancs, au lieu d'etre tout a fait plats, 
ils sont, en outre, plus etroits et notablement plus epais que larges; l'ombilic est 
pins profond. Je'ne puis, malheureusement, comparer que tres imparfaitement les 
lignes suturales des cloisons, les lobes auxiliaires, surtout le troisieme, ne sont pas 
identiques. On voit, par quelques-unes des cotes principales de nos individus, encore 
integralement conservees, qu'elles etaient singulierement elevees et tranchantes, par- 
ticulierement sur la region siphonale. L'espece ne peut etre confondue avec le Per. 
bifurcatus (Quenstedt) Sjemiradzki, dont les tours de spire sont plats sur lesflancs 
et plus larges qu'epais. Le Per. Mniownikensis Nikitin a egalement des tours plus 
epais que larges, mais il a beaucoup moins de cotes principales et elles se divisent 
plus pres de l'ombilic. 

Localite. S^Sorlin. Couches a Rhabdocidaris. 

Collection. Berlier. 



EXPLICATION DE LA PLANCHE I 



Fig 1 . 1. la. Belemnites kastatus, Blainv. Exemplaire presque complet avec le sillon ventral tres 

allonge. La Billode. Argovien II. Coll. Girardot, p. S. 
Fig. 2. Belemnites Girardoti, P. de Loriol. Exemplaire le plus complet avec une portion d*3 

l'alveole. La Billode. Argovien I. Coll. Girardot, p. 6. 
Fig. 3. 3a. Autre exemplaire de plus grande taille, vu sur la face ventrale et sur le cote. Arc- 

sous-Montenot. C. a Phol. ex. Coll. Girardot. 
Fig. 4. Autre exemplaire ayant une portion de l'alveole. Andelot. Z. a Ph. ex. C. Maire. 
Fig. 5. Fragment d'un autre exemplaire de la meme espece avec l'alveole libre en dedans; deux 

petits traits indiquent le fond. Arc-sous-Montenot. C. a Phol. ex. Coll. Girardot. 
Fig. 6. 6a. Autre exemplaire avee le sillon lateral distinct, vu sur la face ventrale et sur le cote. 

Champagnole-Montrivel. C. a Ph. ex. Coll. Girardot. 
Fig. 7, la. Autre exemplaire laissant egalement voir le sillon lateral. Fig. la vu de cote. Arc- 
sous-Montenot. C. a Phol. ex. Coll. Girardot. 
Fig. 8. Belemnites latesulcatus, d'Orb. vu sur la face ventrale, et de profil. Le sillon n'est ni 

assez large, ni assez pro fond. Gevingey. Z. a Phol. ex. Coll. Girardot, p. 8. 
Fig. 9. Autre exemplaire de la Billode. Argovien II. Coll. Girardot. 
Fig. 10. Autre exemplaire d' Arc-sous-Montenot. C. a Phol. ex. Coll. Girardot. 
Fig. II, Ha. Autre fragment avec le sillon lateral visible. La Billode. Argovien II. Coll. Girardot. 
Fig. 12. Belemnites Sauvaneaui, d'Orbigny. La Billode. Argovien I. Coll. Girardot, p. 9. 
Fig. 13. Belemnites Montsahensis, Gillieron. Fragment de grandeur naturelle. Fig. 13a, l'ex- 

tremite (dont la pointe est brisee), grossie. La Billode. Argovien I. Coll. Girardot, p. 14. 
Fig. 14, 1 4a. Belemnites spissus, Gillieron, vu sur la face ventrale et la face laterale, avec une 

portion de l'alveole. St-Sorlin, Z. a Am. arolicus. Coll. Berlier, p. 11. 
Fig. Id. Autre exemplaire de la meme espece, ayant aussi une portion de l'alveole. Meme localite, 

meme collection. 
Fig. 16, 16a,, 17, 17a. Belemnites argovianus, C. Mayer, vu de face et sur le cote, montrant le 

sillon lateral. St-Sorlin. Z. a Am. arolicus. Coll. Berlier, p. 10. 
Fig. 18. 18a, 186. Phylloceras cfr, Manfredi Oppel. Champagnole-Montrivel. Argovien I. Coll. 

Maire, p. 17. 
Fig. 19. Harpoceras stenorhynchwm, Oppel. Chatillon s. Ain. CoucheaRhabdocidaris. Coll. Berlier. 
Fig. 20. Autre exemplaire de la meme espece, incomplet, mais montrant la languette de l'ouver- 

ture. La Billode. Argovien II. Coll. Gillieron, p. 20. 

Toutes les figures de cette planche, sauf la figure 13a, sont de grandeur naturelle. 
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EXPLICATION DE LA PLANCHE II 



Fig. 1 . Harpoceras subclausum, Oppel, de grandeur naturelle, avec la languette aperturale ijeu 

etalee. Chatillon s. Ain. C. a Bhabdocidaris. Coll. Berlier, p. 22. 
Fig. 2. Autre cxemplaire de grandeur naturelle. Meme localite. Meme collection. * 

Fig. 3. Autre exemplaire avec la languette tres dilatee. Bouran. C. a Rhabdoc. Coll. Berlier. 

Fig. 3a le meme, vu sur la region siphonale,, pour montrer la languette siphonale. 

Grandeur naturelle. 
Fig. 4. Ochetoceras canaliculatum, de Buch (var. A. hispidus, Oppel). Chatillon s. Ain. C. a 

Rhabdoc. Coll. Berlier. Grandeur naturelle, p. 23. 
Fig. 5. Autre exemplaire de grandeur naturelle. Champagnole-Montrivel. Argovien I. Coll. 

Girardot. 
Fig. 6. Autre exemplaire de grandeur naturelle avec les cotes affaiblies et la quille siphonale 

denticulee. Chatillon s. Ain. C. a Rhabdoc. Coll. Berlier. Fig. 6b, fragment de la 

region siphonale grossi. 
Fig. 7, Cardioceras cordatum Sow. avec 1'ouverture intacte. Grandeur naturelle. Arc-sous- 

Montenot. C. a Phol. exaltata. Coll. Girardot, p. 27. 
Fig. 8. Petit exemplaire de la meme espece dans lequel quelques cotes se bifurquent de nouveau 

pres de la carene. Marigna s. Valouse. C. a Phol. ex. Grandeur naturelle. Fig. Ha, 

fragment grossi. Coll. Girardot. 
Fig. 9, 9a. Autre variete du Cardioceras cordatum. S L Sorlin. C. a Rhabdoc. Coll. Berlier. 

Grandeur naturelle. 
Fig. 10. Autre exemplaire de la meme espece, a cotes tres fines et tres nombreuses. Andelot. C. 

a Phol. ex. Coll. Maire. Grandeur naturelle. 
Fig. 11, 11a. Cardioceras cordatum, Sow. Exemplaire faisant le passage au Card, alternans de 

Buch, de grandeur naturelle. Chatillon s. Ain. C. a Rhabd. Coll. Berlier. 
Fig. 12. Petit exemplaire de la meme espece, passage au C. alternans, Marigna s. Valouse. C. a 

Phol. exaltata. Coll. Girardot. Fig. 12a^ 126, le meme, grossi. 
Fig. 13. Autre exemplaire du C. cordatum, egalement de passage au C. alternans, moulage d'une 

empreinte. Montrivel. Argovien II. Coll. Girardot. Grandeur naturelle. 
Fig. 14. Cardioceras alternans, de Buch. Exemplaire incomplet, de grandeur naturelle. Chatillon 

s. Ain. C. a Bhabd. Coll. Berlier, p. 29. 
Fig. 15. Autre exemplaire de la meme espece, de grandeur naturelle. Marigny s. Ain. Coll. 

Girardot. 
Fig. 16. Fragment d'un exemplaire de la meme espece. de grandeur naturelle. Fig. 16a^lememe, 

grossi. La Billode. Argovien II. Coll. Girardot. 
Fig. 17. Petit exemplaire de la meme espece, de grandeur naturelle. M6me localite. Meme collec- 
tion. Fig. 17a, lib, le meme, grossi. 
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EXPLICATION DE LA PLANCHE III 



Fig. 1, la. Cardioceras tenuiserratum, Oppel, exemplaire de grandeur naturelle un peu de- 
forme. Champagnole-Montrivel. Argovien I. Coll. Maire, p. 32. 

Fig. 2, 2ft. Autre exemplaire de la meme espece. La Billode. Arg. I. Coll. Girardot. Grandeur 
naturelle. Fig. 2&, le meme, grossi. 

Fig. 3. Fragment d'un exemplaire de la meme espece a cotes plus nombreuses. Grandeur natu- 
relle. Montrivel. Argovien I. Coll. Maire. 

Fig. 4, 4a. 46. Oppelia pseudopichleri, P. de Loriol, individu encore chambre de grandeur natu- 
relle et grossi, p. 36. 

Fig. o. oft, ob. Autre exemplaire de grandeur naturelle et grossi. 

Fig. 6, 6a. Fragment d'un autre exemplaire dont les cotes sont plus accentuees ; il a conserve 
une partie de sa derniere Ioge; de grandeur naturelle et grossi. 
Ces trois echantillons proviennent d'Arc-sous-Montenot. C. a Phol. exaltata. Coll. Girardot. 

Fig. 7, In, lb. Oppelia ledonica, P. de Loriol, La Boissiere. C. a Phol. exaltata. Coll. Girardot, p. 38. 
-^ Fig. 8, 8ft. Oppelia Girardoti, P. de Loriol, La Boissiere. C. a Phol. exaltata. C. Girardot. Gran- 
deur naturelle. Fig. Sb, ligne suturale d'une cloison grossie, p. 40. 

Fig. 9, 9a. Fragment d'un autre exemplaire de la meme localite. Fig. 96, fragment de !a region 
ffCf .,fW siphonale, grossi. 

Fig. 10. Oppelia Bruckneri, Oppel. de grandeur naturelle, avec une partie de la derniere loge. 
La Billode. Argovien II. Coll. Girardot. Fig. 10ft,, 10b, le m6me ex., grossi, p. 41. 

Fig. 11. Fragment d'un exemplaire de plus grande taille, de la meme espece, ayant conserve 
l'ornementation. Grandeur naturelle. Meme localite. Meme collection. Fig. 11a, le 
meme, grossi. 

Fig. 12, 12ft; lib. Oppelia distorta, Bukowski, de grandeur naturelle. Bouran. Z. a Rhabd. 
Coll. Berber, p. 43. 

Fig. 13, 13ft. Oppelia hyacinthus. d'Orb., de grandeur naturelle. La Billode. Argovien I. Coll. 
Girardot. Fig. 136, ligne suturale des cloisons grossie, p. 44. 

Fig. 14, 14a. Oppelia? puellaris, P. de Loriol, de grandeur naturelle. Bornay. C. a Phol. exaltata, 
Coll. Girardot, p. 45. 

Fig. 15, loa, lob. Oppelia flexuosa, Mimster, de grandeur naturelle. Chatillon s. Ain. C. a Rhabd. 
Coll. Berber, p. 46. 

Fig. 16. Oppelia cfr. Bukowskii, Sjemiradzky, fig. 16ft, fragment grossi. La Billode. Argovien II. 
Coll. Girardot, p. 48. 

Fig. 17, 18. Autres exemplaires de la meme espece, de grandeur naturelle. Meme localite. Meme 
collection. 

Fig. 19, 19ft. Oppelia Sarasini, P. de Loriol, de grandeur naturelle. La Billode. Argovien I. Coll. 
Girardot, p. 51. 

Fig. 20, 20ft. Oppelia spernenda, P. de Loriol, de grandeur naturelle. Enchantes pres Chatillon 
s. Ain. Z. a Rhabd. Coll. Berber, p. 52. 

Fig. 21. Autre exemplaire de la meme espece, de grandeur naturelle. Chatillon s. Ain. Coll. Berber. 

Fig. 22, 22ft; 226. Autre exemplaire de grandeur naturelle. M£me localite. M&me collection. 

Fig. 23, 23ft, 236. Creniceras crenatum, Brug. Grandeur naturelle. Bouran. C. a Rhabd. Coll. 
Berber, p. 53. 

Fig. 24, 24ft. Autre exemplaire complet*de la meme espece, dont les crenelures siphonales sont 
espacees. La Billode, Argovien I. Coll. Girardot. 

Fig. '25, 25ft. Creniceras Berlieri, P. de Loriol. Grandeur naturelle. S*-Sorlin. C. a Rhabd. Coll. 
Berber, p, 55. 
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EXPLICATION DE LA PLANCHE IV 



Fig. 1, ia. Perisphinctes birmensdorfensis, Moesch, de grandeur naturelle. Moulin de Chatillon. 

G. a Rhabdoc. Coll. Berlier. (L'etranglement terminal du dernier tour estmal rendu.) 
Fig. 2. Perisphinctes birmensdorfensis, Moesch, de grandeur naturelle. La Billode. Argovien I. 

Coll. Girardot, p. 58. 
Fig. 3, 3a. Perisphinctes Navillei, E. Favre, de grandeur naturelle. La Billode. Argovien I. Coll. 

Girardot, p. 61. rP t if. -vctuffa- ?-<*£- - t«Oy£*<'f 
Fig. 4 et 5. Perisphinctes frickensis, Moesch, de grandeur naturelle. Andelot. C. a Phol. exaltata. 

Coll. Maire, p. 65. 
Fig. 6. Ligne suturale des cloisons de la meme espece, grossie. 
Fig. 7, la. Perisphinctes bouranensis, P. deLoriol, grandeur naturelle. Bouran. C. a Rhabdocidaris. 

Coll. Berlier, p. 65. 
Fig. 8, 8a. Perisphinctes Luciae, A. de Riaz, de grandeur naturelle. La Billode. Argovien I. Coll. 

Girardot, p. 70. 
Fig. 9, 9a, 9b. Perisphinctes neglectus, P. de Loriol. Grandeur naturelle. Champagnole-Montrivel. 

Argovien 1. Coll. Girardot, p. 72. 
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EXPLICATION I)E LA PLANCHE V 



Fig. 1, la. Perisph'i tides Tkerenmi, P. de Loriol. La Billo;le. Argovieu I. (loll. Girardot, p. 68. 

Fig-. 2, 2«. Perisphincles Marconi. P. de Loriol, La Billode. Argovieu J. (loll. Girardot, p. 73. 

Fig. 3. Autre exemplaire de la meme ospoee. Andelot. (1. a Plml. ex. (loll, Girardot. 

Fig. 4. Autre exemplaire laissaul voir les premiers tours. La Billode. Argovieu I. (loll. Girardot. 

Fig. 5. Autre exemplaire do grande taiile. (lhatillon s. Ain. (1. a Bhabd. (loll. V. Maire. 

Fig. (5 , C)a . Perispltinctes Deh/adoi. Choll'af . Cbainpagnole-MontriveJ . Argovieu 1. Coll . (Hirardot,. p. (>7 . 

Fig. 7, la. Autre exemplaire de la memo espeee. La Billode. Argovieu I. Coll. Girardot. 

Fig. 8, 8a. Perisphinctcs sovlinensis, P. de Loriol. S^Sorlin. (1. a Bhabd. (loll. Berber, p. 7o. 

Fig. 9, \)a. Autre exemplaire do la meme espece. Memo loealile. Meme eolleetiou. 
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